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Atelien de Raismes (Nord) fondés en 1859 

CONREUR - LEDENT & 
TOUT LE MATERIEL 
D'ACGLOMERATION 
PRESSES A BOULETS 

DE TOUTES PRODUCTIONS 

• 
PRESSES A BRIQUETTES 
SECHEURS - BROYEURS 
DOSEURS - APPAREILS 

DE MANUTENTION 

• 
FRETTES MOULEUSES DE RECHANGE DE PRESSES 

A BOULBTS POUR BOULBTS ORDINAIRES OU 

POUR BOULETS RATIONNELS BREVETES S. G. D. G . 

• 
CRIBLES VIBREURS 

M.ECANIQU1E GENERALE 

MATERIEL DE MINES 
TAILLAGE D'ENGRENAGES - LIMES 

ATELIERS & CHANTIERS DE LA MANCHE 

DIEPPE (Seine Maritime) FRANCE 

Rue Charles Bloud - Tél. 84.26.30 

POUSSEURS HYDRAULIQUES 
avec ou sans béquilles 

Licence GULLICK 

FRANCE - BELGIQUE 



ET POUR M URAILLER 
VOS REMBLAIS, LE 

ST A PA 

re1llis mé a li ue a mailles redan ulaires • q g 
serrées, en fil d'acier à haute résistance 
de 180-200 kg/mm2 de <f>· 0,3 mm, entre deux 
couches de papier collées au goudron. 

• 1\ccrocha e acile râce aux 4 fils de cf> 0 7 mm g 9 
"t 1 t h b d en acier recu1 , onç; ean c ac ue or • 

rans ort et manutention aisés le ro 1 d • P , ueau e 
50 m n'a qu'un diamètre de 20 cm et ne pèse 
que 10 .. 12 k 't d 1 a :ç par me re e argeur. 

1 

• Existe en 3 qualités : 
normale : mailles de 25 x 20 mm 
spéciale 1 : mailles de 12,5 x 20 mm 
spéciale Ill : mailles de 12,5 x 12,5 mm 

livrable de stock usine dans les largeurs de : 
0,50 - 0,60 · 0,75 · 1,00 - 1,20 · 1,50 m 

S T A PA breveté 

est signé Usines Rosler K. G. 

97, A VENU E 
BRUXELL 
Té 1 é phone : (02) 
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Le soutènement marchant WESTFALIA 

Le soutènement entièrement mécanisé 

dans l'abattage entièrement mécanisé 

• • 
WESTFALIA LUNEN 

Agence générale pout la Belglque: 

•=ttll 
Compagnie Belge de Matériel Minier et Industriel S. A. 

Rue A. Degrâce · FRAMERIES (Belgique) 

Champ d'application 

Tailles mécanisées (rabots ou 
haveuses) en plateures et en 
mi-pendage 

Adaptation à tous les cas d'emploi 

grâce à l'utilisation de sous­
ensembles élémentaires 

Adaptation de l'écartement entre 
cadres à la densité nécessaire du 
soutènement 

Adaptation de la longueur du pas au 
procédé d'abattage 

Transport aisé 

sur le convoyeur blindé par le 
système de démontage (breveté) 
en sous-ensembles peu 
encombrants 

Construction simple 

Maniement simple 

Course hydraulique importante 

Grande stabilité 

grâce à des plaques de base de 
grande surface 

Ménagement des bancs du toit 

par des rallonges articulées de 
grande surface portante 

Modèle: 
Ecartement entre cadres 
Ecartement entre étl!-nçons 

dans le. cadre 
Charge de pose réglable 
Force portante de l'étançon 
Hauteur 
Course hydraulique 
Allongement mécanique 
Longueur du pas 

o,ao m 

1,20 m 
25 t max. 
30 t 

870mm 
500mm 
500 mm 

Ill 



c R 1 B LA S.A. 
12, boulevard de Berlaimont, BRUXELLF.S 1 

Tél. 18.47.00 (6 lignes) 

M ANUTENTION - PREPARATION 

MINERAI· CHARBON 
C 0 K E • C 1 M E N T • etc. 

ENTREPRISES GENERALES 

mines - carrières - industrie 

ETUDES ET INSTALLATIONS INDUSTRIELLES COMPLETES 

COMPAGNIE AUXILIAIRE 
DES MINES 

Société Anonyme 

26, rue Egide Van Ophem, BRUXELLES 18 
Téléphones : 44.27.05 - 44.67.14 
Reg. du Com. Bruxelles : 580 

ECLAIRAGE DE SURETE POUR MINES 
Lampes de mineurs, à main et au casque -
Lampes électropneumatiques - Lampes de 
signalisation à téléphone - Armatures 

antigrisou te uses. 

EXPLOSLMETRES - GRISOUMETRES 
FLASH ELECTRONIQUES 

ECLAIRAGE PUBLIC ET INDUSTRIEL 
Luminaires sur poteaux, potence et câble -
Lanternes et Plafonniers - Armatures 
résistant aux acides - Armatures étrmches. 

INCANDESCENCE - FLUORESCENCE 
VAPEUR DE MERCURE - SODIUM 

POUDRERIES 
REUNIES 
DE BELGIQUE 
145, rue royale 
bruxelles 1 



RUE CHARLES BLOUD 

DIEPPE 
Seine Maritime 

FRANCE 

Tél. : 84.26.30 

PILES HYDRAULIQUES DE SOUTENEMENT MARCHANT 

Licence GULLICK 
FRANCE - BELGIQUE 

DU NOUVEAU DANS LE TRAITEMENT PAR SOLUTION DENSE : 

L'AUGE « BASSE-SAMBRE » à Soutirage Electromagnétique breveté 

Téléphone: {07) 78.60.21 (5 lignes) 

L'AUGE «BASSE-SAMBRE» lave avec précision les charbons 
jusqu'à la maille de 15 mm et à toutes densités de coupure. 

Elle est ainsi capable de fournir un combustible extra-propre 
dont la teneur en cendres atteint celle de la classe densimétrique 
inférieure du brut. 

Nous disposons d'une unité de 25 Tonnes/heure dans notre 
station-pilote. 

N'hésitez pas à nous soumettre vos problèmes. Nous procèderons 
aux essais de lavage en conditions industrielles normales. 

L'AUGE « BASSE-SAMBRE» est utilisée également pour la 
concentration gravimétrique des minerais en suspension dense -:le 
ferro-silicium avec une égale précision de séparation. 

BASSE-SAMBRE 
SOCIETE ANONYME 

ETUDES RECHERCHES 

à Moustier-sur-Sambre 
ENTREPRISES 

(Belgique) 

Telex : Bassesambre MST (07) 213 Télégrammes : Bassesambre Moustier 

V 



Revêtement de puits en acier. 

Etude et réalisation 
de sièges 
d'extraction complets 

Chevalements 
Tours d'extraction 
Molettes 
Machines d'extraction, 

mono- et multicâble 
Attaches de câble 
Cages et Skips 
Circuits de roulage 
Sas à air 
Berlines de grande capacité 
Soutènement métallique, 

pour tailles et galeries 
Turbocompresseurs 
Compresseurs hélicoïdaux 

•• 

G UTE H 0 FFN UN GSH UTTE 
STERKRADE AKTIENGESELLSCHAFT · USINES DE STERKRADE ·'"' ALLEMAGNE 

Agents exclusifs Belgique S. A. SABEMI, 36, place du 20 août, Liège - Tél. 23.27.71 - 32.10.37 
et Congo 



Forages ·jusqu' à 
2.500 m 

Puits pour le 
captage d'eau 

Rabattement de la 
nappe ag u if ère 

Boringen tot 

2500 m 

Waterputten 

Droogzuigingen 

· .. ~ 
N.v.SMETs.A. 

DESSEL 

TEL. OH-373.71 (5 L) 

BRASSEUR 
184, avenue de Liège 

VALENCIENNES (Nord) FRANCE 

Téléphone : 46.43.47 - 46.43.66 

TREUILS DE HALAGE ET DE RACLAGE 

RAVANCEURS - POUSSEURS DE BERLINES 

MOTEURS A AIR COMPRIME 

TREUILS DE BURE 

EQUIPEMENT DE RECETTE 

MATERIEL DE MANUTENTION 

ENGINEERING et 

INSTALLATIONS AUTOMATIQUES 

42 ANS D'EXPERIENCE 

A VOTRE SERVICE 

• • 
ÉCHANGEUR DE TEMPÉRATURE 

• MÉCANIQUE GÉNÉRALE 
• CHAUDRONNERIE 

FONDERIE 
• TURBINES A VAPEUR (Types Meuse et Rateau) 
• TURBINES HYDRAULIQUES (Licence Charmilles) • • • • • • • • • • • • • • • • • • 

BROYEUR "HAROINGE" 

MATÉRIEL DE MINES ET DE MÉTALLURGIE 
MACHINES POUR LE TRAVAIL DE. LA TOLE 
MATÉRIEL DE GLACERIES (Type Sambre) 
LOCOMOTIVES • MOTEURS DIESEL 
ÉNERGIE NUCLÉAIRE 

-~4/m 
SOCIÉTÉ ANONYME DES 

• ATELIERS DE CONSTRUCTION DE 

VII 



"RELIANCE" 
LES ATTACHES «RELIANCE» SONT EMPLOYEES DANS LES MINES 
DU MONDE ENTIER POUR LES : CABLES D'·EXTRACTION ET DE 
TRAINAGE, CABLES D'EQUILIBRE, CABLES DE GUIDAGE ET DE 
FROTTEMENT, INSTALLATIONS AERIENNES ET POUR TO·UT 
CENRE D'ANCRAGE OU DE MANOEUVRE DE CABLES. 

Nous établissons et remettons des projets complets pour tout système d'extraction 
par machine à tambour ou Poulie KOEPE mono ou multi-câble, et pour tout 
problème de suspension et de tension des câbles guides par ressort ou contrepoids 

Nos Ingénieurs sont à votre disposition pour surveiller l'installation de notre 
m·atériel dans toute partie du monde. 

Catalogues, gravures et documentation technique sont envoyés sur demande. 

27 ·PARK PLACE· CARDIFF· GT. BRITAIN 
TELEPHONE CARDIFF 22506/7 • TELEGRAMS 

Attache pour 
câble aérien 

Représentants pour la Belgique et la République du Congo: la. France et l'Espagne 

COMPAGNIE MECO 
15, place de la Madeleine, PARIS 8° 

Tél. ANJ 01-15 Télég. : DEGURREY PARIS 



PUBLICENTRE S.A. FRANCE 



A A~~~Ns Ets ANTHONY BALLINGS BELGIQUE.GRAND-DUCHE. 
REPUBLIQUES CENTRALES 

6. avenue Georges Rodenbach - Bruxelles 3 - Tél.: 15.09.12 - 15.09.22 AFRICA.INBS 



102, rue Danton,Leval lois-Perret (Sei ne)-J él.: PER. 45-22 à 45-26 
·· Distributeur - Stockiste : - '·" 

Etablissements VERMEIRE, 631 rue du Centre, VERVIERS -Tél. (087) 241.21 



des Alarmes acoustiques, 
des Signalisations acoustiques, codées ou non, 

des Appels de personnel au fond. 

la S. E.A. 
(Département Généphone) 

vous propose 

le nouveau dispositif à transistors 

''Hurleur HAT 6010~-' 
qu'elle construit désormais sous licence CERCHAR 

A·utonome Alimentation par pile incorporée assurant plusieurs mois de service normal sans échange. 

De sécurité Intrinsèque .}'.rrêté d'Agrément N° 60/61 du 26 Mai 1961 

C d • ' par court-circuitage omman e a1see des deux fils d u circuit 
(la résistance totale du circuit pouvant atteindre sans inconvénient 
un millier d'Ohrns) . 

~~:-----t HAT 

6010 !"'-. 

P " t t f • 1 ' •d t•f • r Le son. de fréquence élevée (1.000 Hz). modulé en u1ssan e ac1 e a 1 en 1 1e . très basse fréquence et émis au niveau de 100 phones 
(à 1 m dans l'axe) est parfaitement perçu même au milieu très bruyant et ne peut être confondu. avec les bruits ambiants. 

Peu encombrant et robuste Exécuté en alli~ge l_éger moulé, le boîtier HAT 6010 
mesure approximativement 120 X 120 X 180 mm 

et l'appareil en ordre de marche' ne pèse que 2 kg. Il est étanche et résiste aux chocs. 

NOTICE DETAILLEE SUR DEMANDE 

~SOCIÉTÉ D'ÉLECTRONIQUE ET D'AUTOMATISME ~ 
17-19, Rue du Moulin-des-Bruyères, COURBEVOIE (Seine) - DÉF. 41-20 

Agent exclusif auprès des Charbonnages de Belgique : Ets BE AUP A 1 N, 105, Rue de Serbie - L 1 È G E 
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BELGIQUE - BELGIE MINES DE HOUILLE STEENKOLENMIJNEN NOVEMBRE-NOVEMBER 1962 

BASSINS MINIERS 

MIJNBBKKENS 

Périodes 

P•rioden 

Borinage .. Centre .. Borinage .. Centrum 
C harleroi - Charleroi 
Liège • Luik . 
Ke:mpen .. Campine 

~ .. 
'ti ~ 
"~ ".,, 
:3 ~ +> 
y ' 
• 0 .,, -
~~ 

260.860 
485.562 
286.356 
889 . H9 

c.J°il œ 
~ê ~ ~ 
~~ ·e Q 

s:I ~ 1!: 
~ ~ ~ 5 -
~ ~ 5 g> 
~:a .~·s 
VJ .... ~ > "" .. 8~ .... 

52.790 
50.413 
21.219 
90.669 

Stocko 

Voorraden 
t 

503 .178 
Hl.223 
97.891 

599 .749 

.. 5 
"'"' ~~ 
0 .. ..... .... " .. 0 ~ 

-~ 

23.20 
23,01 
22.61 
22.10 

Nombre. d'ouvriers 
Aantal arheiders 

g 
p., 

.,, 
ë 
!i 
"8 
0 

7.019 
12 .715 

9.182 
20 .977 

""' .. g 
il~ .,, 3 

.. 
y .,, ~ .. -:: 

0" p., .. 

~ O_& 
9.683 

17.972 
12. 975 
28.493 

PERSONNEL - PERSONEBL 

Indices .. Indices 

~~ 
E-<"" 

0,218 
0. 239 
0.281 
0.176 

"8 .,, e 
""' c .. 

il'< .. 
"8 
0 

0,630 
0 .624 
0,761 
0.523 

.. ""' y"" 
-c~ \ ~ = 1.1 ... t1> 
0 :1 w d 

'14 IO'"C:S r.,I 

"> 'tlô .8 
0.875 
0.897 
1.016 
0,707 

Rend•m•nt (kg) 1 Présences ( 11 
Rendement (kg) Aanwez. (%) 

'"C:S] 

""' 0 .. 
p.,~ 

" 0 

1.587 
1.601 
1.313 
1.857 

.. ""' u"' g 
"d J3 ' ... 
g ~~ i 

p., "> 
liOj 

1.135 
1.107 

918 
l.3M 

.,, 
" .,, e 

" "' 0 .. 
p.,~ 

" 0 

76.86 
78.19 
82.39 
88.63 

~llg 
"'O,..,,' 1.1 
Q ...... ~ 

0 = "'= ~ ltJ""' w 
"> 'tOj 

80.15 
81.15 
81.H 
90,30 

Mouve:m. main·d'œ.uvre 
Werkkrachten schomm, 

"" " .. "'"' 6l "ii 
l>'li:Q 

- 25 + 54 
- 104 
- 101 

ll'iÏ 
~] " .. r! .. 

iti:> 

I 
57 

118 
97 

. 126 

-~ ~ ~ Oo 
E-<E-< 

+ 32 + 202 
- 7 + 25 

- Grisou capté 
et valorisé 

Opgevangen en 
gevalorise.erd 

mijngas 

m' • 8.500 kcal 
0° c -

760 mm Hg 

2.065.073 
3.152.750 

1.088.917 

Le Royaume - Het Riik . 1.921.927 

1.929.293 
1.663.344 
J.887.978 
' .79'1 .878 
J.872.443 
t.896.397 
2.255. 186 
2.455.079 
2.437.393 
2.532.030 
2.276.735 
2.224.261 
2.465 .iot 
1.903 .466 

218.091 

211>.103 
185.113 
240.263 
195.060 
176.213 
237.309 
258.297 
251.156 
270.012 
199.119 
220.630 
229.373 
205.234 
187.143 

1.642 .344 22.72 50.001 68.598 0.218 0.599 0,828 1 1.651 (' 1.185(3 1 83.00 85,22 1 - 176 + 428 + 252 6.306. 710( 2) 

6.522.994 
5.764.672(2) 
6.662.021 (2) 
5.839.790 
5.702.727 
7.199.477 
8.113.307 
7.443.776 
i.60i.060 
3.702.887 

1962 Octobre - Oktober 
Septembre - Sep tember 

1961 Novembr• • November 
M.M. 

1960 id. 
1959 id. 
1958 id. 
1956 id. 
1954 id. 
1952 id. 
1950 id . 
1948 id. 
1938 id. 
1913 id. 

1963 Semaine du 20 au 26-5 
Week van 20 tot 26-5 . 407.387 

J.815.281 
2.001.516 
i.825.625 
i.391.308 
6.606.610 
7.491 .140 
6.928.316 

179.157 
2.806.020 
1.678.220 
l.Oil.520 

840.310 
2.227.260 

955.890 

738.725 

23,60 
20.16 
22,l4 
21.40 
20.50 
18.73 
21.27 
23,H 
24.04 
21.26 
23 .H 
21.12 
24.20 
24.10 

1.99 

48.573 
47.855 
52.739 
53.103 
51.113 
59.035 
76.9M 
82.537 
86.378 
98.254 
91.240 

102.081 
91.945 

105.921 

18.394 

67 .227 
66.581 
72 .873 
73 .873 
71.160 
81.701 

104.669 
112.913 
124.579 
135.696 
135.851 
145.366 
131.241 
146.081 

66.035 

0,220 
0.220 
0.210 
0.216 
0,268 
0,31 
0.34 
0.35 
0.38 
0.10 

0.602 
0 .602 
0.632 
0 .619 
0,700 
0,79 
0.87 
0.86 
0.91 
0.96 
0.99 
1 .li 
0 .92 
t.37 

0.602 

0,839 
0.818 
0,888 
0.916 
0,983 
1,10 
1.19 
l,19 
1.27 
1.34 
l ,4i 
l.M 
1.33 
1.89 

1.643 
1.662 
1.582 
!.Sil 
1.130 
1.262 
1.153 
1.156 
1.098 
1.042 
l.Ol4 

878 
1.085 

731 

0,836 1 1.662 

1.169 
1.157 
1.126 
1.092 
1.018 

907 
842 
838 
787 
745 
696 
610 
753 
528 

80.90 
80.37 
82.82 
80.82 
81.18 
85.35 
85 ,92 
Bi.21 
83.53 
78.70 
78.00 

1.196 1 78,00 

83.72' 
83 .61 
85.15 
83.62 
83,70 
87.24 
87,80 
86.29 
85,91 
81.00 
81.00 
85.88 

80,00 

- 278 
- 406 
- 180 
- 566 
- 753 
- 739 
- l41 
- 357 
- 63 
- 97 
- 418 

+ 598 + 253 
-- 474 
- 578 
-745 
- 825 
- 802 
- 300 
- 528 
- 7 
- 514 

+ 320 
- 153 
- 954 
-llH 
-1198 
-ISM 
- 943 
- 657 
- 591 
- 101 
- 932 

+ 85 

N. B. - ( 1) Depuis 1954, ne concerne que les absences individuelles. - Sedcrt 1951. betreft slechts de individuële afwezigheden. 
(2) Dont env iron 5 % non val orisé . - Waarvan 5 o/o niel gevaloriseerd. 
(3) Maîtrise et surveillance exclus , les rendements atteignent : F ond· : 1.825; Fond et surface: 1.297. - Meester- en toezichtspersonee1 uitgezonderd, bere:iken de rendementen: ondergrond: 1.825: onder.- en 

bovengrond : 1.297. 

BELGIQUE 
BEL GIE 

PERIODES 
PERIODEN 

1962 Nove1I1bre - November 
Octobre • Oktober . 
Septembre • September 

1961 Novembre - November 
M .M. 

1960 M.M. 
1959 M.M. 
1958 M.M. 
1956 M.M. 
1954 M.M. 
1952 M.M. 

FOURNITURE DE CHARBONS BELGES AU.{ DIFFERENTS SECTEURS ECONOMIQUES 
LEVERING VAN BELGISCHE STEENKOLEN AAN DE VERSCHEIDENE ECONO:MISCHE SECTOQS 

~ 
o-

~ t1=ë 
... & ~-s 
a~ ~..c 
't :~.E 
61 a .... 61 

(f) 01i:;i 
"'tj.!2 a 

:Il" 
304.'188 
325.741 
277.364 
270.355 
260.895 
266.817 
255.365 
264.116 
420.304 
il5.609 
i80.657 

" .... " ~ .9 rn 3 
~~.:a 
.. O' -;; .... ~ 
·a~ :a e c.~ "' .. , < "' 0 

5 .. ~ .. ·~ ·c_s 
"~ -"-0 ~ 

u~ 

8 

~ 
,Q 

"~ "t'a 
W •W ~ g. a Té 
·- 0 S... .. _ .. 
"''"a .. '"o 
~~~ 

< 

l1l fllj «I 

~ ~ ~~ h .S'·c :'! 
5 ~~ 5 

U .!!- u 
'"~ 

15.959 618 .918 151.236 385.207 
12.898 613.608 156.799 343.027 
11.371 575.139 127.880 297.290 
12.181 649.018 106.359 318.230 
13.827 608.290 92.159 290.109 
12.607 619.271 81 .395 308.910 
13.537 562.701 78.777 243 .019 
12.348 50i.012 8i.i69 171.610 
15.619 599.722 139.111 256.063 
M.360 185.878 109.037 2-40.372 
M.102 708.921(1) 275.218 

-; .... .,, 
ï;-;; ·~ ...... 
"" .. ~ .... ... > 

i,3 ~:a 
=-

9.036 
7.776 
8.494 
9.484 
8.2i0 

11.381 
10.215 
10.228 
20.769 
21 .211 
31.685 

"3 ~ 
Si~ 
~ 8:=-
Y-~ . ~.,, ...... 
J~.Q 

11.164 
9.613 
8.645 

12.288 
8.989 
8.089 
7.410 
8.311 

12.197 
12.299 
16.683 

:i .. .... 
t:~ 
~ tl 
"a 0 0 

"::: " .. ,,-
~ g 
~:z; 

25.210 
21.198 
22 .253 
39.617 
33.515 
28.924 
24.783 
24.203 
40 .601 
i0.185 
30.235 

-é .... 
"> ,,.._ 
ïl'a 
;..= t.I 
Y..CO 

u 
..0·12 
" a - .. 
d 

25.367 
25.171 
20.487 
24.051 
22 .660 
18.911 
25.216 
23.771 
11.216 
<16.912 
37.364 

.. t: 
~ M :::1 c:I 

""" ~ ~~ B> 
~ :Q ~ ~ 
ïi>.: 0 

~~g~ 
u c. rn 

37.395 
39.906 
35.122 
56.i8 l 
54 .590 
61.567 
64.286 
72.927 
91.661 

114.318 
123.398 

::! 
J: 

:: Il 

~î .,_ 
!-<~ 

c: 
3.293 
i .129 
3.017 

11.292 
6.120 
6.317 
i .890 
5.136 

13.082 
11.500 
17.838 

::! 

.§~ _ .. 
.. > 

·ë:i -"' .g~ 
" .. -o > 

17.679 
17.095 
19.217 
22.562 
18.341 
20.118 
17.478 
22.185 
30.868 
30.707 
26.6<15 

û -
=-'t : a· ~ -'ti .. ai " . -
8~~~ 
w.t~.a­

"é (,1 ans 
.w ~ ~ t 
~ t~..'JI 

> 

27.759 
28.279 
26.718 
30.0M 
29 .013 
38.216 
38.465 
il.116 
M.116 
61.361 
63.591 

5 
.H 
""' ti-Ë 
a" oiî 
ü 

62.036 
57.Hl 
56.363 
60.653 
61.957 
58.8'10 
45.588 
32.666 
71.682 
62.818 
81.997 

N. B. - (1) Y compris le charbon fourni aux usines à gaz . - Daarin begrepen de stcenkolen aan de gasfabrieken geleverd. 

~ ...... ·n 
ll·a 
"'" ce ·S. 

" "" 
14.873 
15.766 
li .3H 
13.328 
13.381 
11.918 
13.703 
li.885 
20.835 
19.898 
15.475 

NOVEMBRE 1962 
NOVEMBER 1962 

., " 
.~ ~ 
.; :ê . .,, 
]J 
l'i~ .... _.,, 
"" << 

16.379 
21.648 
li.213 
21.647 
22 .202 
21.416 
26.685( l) 
18.316(1) 
32.328( 1) 
31.745( 1) 
60.800 

h 
~ > 
~s 

Ill 

179.352 
175.035 
184.665 
27'1.001 
237.800 
189.581 
179.876 
226.496 
353.828 
465 .071 
209.060 

.,, 
.! ~ 
0" a a 
". .,,.,, 
.l! > 

~~ 

1.905.351 
1.878.130 
1.702.975 
1.934.59-i 
1.782.418 
1.770.641 
1.612.02-t 
1.537.155 
2.224.332 
2.189.610 
2.196.669 



BELGIQUE - BELGŒ COKERIES COIŒSFABRIEKEN NOVEMBRE-NOVEMBER 1962 

Fours en activité Charbon • Steenkolen (t) ., 1 C 0 K ES - C 0 K ES (t) .;j 

Ovens ln werklng Reçu • Ontv. ~ Production - Produktie !: 'il fl 1 Débit • Abel 1 ·[ : 

GENRE -- R ~ .~ g.~ g ~ . ~ . .. ., ~ ·S -g 8~ 
PERIODE 1~ ~ j:j .c9 9-. en cn :;._~ ~ d '! ... :r ....: ti rG ,t; Ji ~ e1 ~ ~ e1 a "g ~ g ~ 

en Q fi,! "'6.1 ~ u - - ta! toi a ... ., <IS a Cl--c .,Q ~ !! .s~ u Cl (Il w..... 0 œ 6il 

AARD -ë ~ C ! ~ ë ~ ~ o ~ I? 3 g- ~ 5 a : ~ t; ! â = g. œ .2 i .X S.;a ·~ w] ~ t ~ : 'E ~ ~ ~ ;; ;; ~ t a 3 6 ta 
.. ::s"' .... <o.1 s:1 - --a..a Ul u .. - ...... .... 8 ::s tD .... œ a 1 ë s:r.. -- :r; 16 ~ .. ns o " -J:iC 

PERIODE ~ ~ o > "'il <o.1 ~ ~ c3 ~ J! ., t.1 ~ 15 'g ~ 0 0 ~ c .E! ~ • "Gl .ë . >61 w ~ ~ J:i 9 .. "' ~ ~ ~ 0 7j ~ "O ~ t 
Pl ~ "'0 IQ ~ iii 9 .s ·; e ~ " < < !-< ~ .2' .: :: :dl:;;: a 11 :g li 'â ~ ~ ·s g :: :: ~::l !-< 0 ..... ·~ ë ~ 

IQ ..... 1 :r: cics 8~ .::e :;l:r:5 ~~ "'H uiiî ... ~ ~-g ~ ùi .. 
........ "' 0 =- u .c< !-< 

Minières - V . mljnen 8 228 130.264 - 124.316 273 72.297 22.968 95.265 1.125 1.058 - - - - - - - - 65.685 795 
Sidér. - V. staalfabr. 31 1.079 ffU62 131. 101 531.501 120 344.504 64.924 409.428 4.060 6.094 - - - - - - - - 89.928 2.490 
Autres • Andere . . 10 264 46.835 56.780 107.153 1.292 49.979 32.588 82 .567 2.016 437 - - - - - - - - 91 534 1.018 

--- --- --- ------- ---- ---- ---- --- --- --- --- ---- --- --- ------------ ---
Royaume • Rijk , , 49 I.571 590.461 187.881 762.910 1.685 466 .780 120.480 587.260 7.201 7.589 16.599 2.179 457.039 60 298 52.4% 67.523 596.194 247 .047 4.303 

--- --- --- --- ---- ---- ---- ---- --- ------ --- ---- --- --- ------------ ---
1962 Oct .• Okt. . . 49 I.571 585.716 203 .557 755.554 I.113 465.714 117.517 583.261 5.646 6.886 16.568 1.251 465.708 59 -4.232 49.751 53.867 591.436 270.664 4.285 

Sept .• Sept. . 49 1.564 569.120 204.462 771.470 301 180.129 111.749 592.178 2.880 5.-437 11.700 1.330 177.3i3 139 2.383 45.065 46.194 584.154 291.478 4.292 
1961 Nov .• Nov. . i9 1.608 621.562 183.098 791.124 1.766 487.838 126.903 614.741 8.618 7.385 15.360 2.336 466.816 351 - 52.951 71.808 609.625 283.221 1.435 

M.M. . . . 19 1.612 601.353 181.305 783.614 2.293 478.117 125.934 604.351 6.518 4.859 11.308 2.739 452.985 323 1.011 52.213 72.680 593.289 265.942 ·M64 
1960 M.M. . . • . • 51 1.668 614.508 198.909 811.811 23.059(1) 502.323 121.770 627.093 7.803 5.048 12.56i 2.973 168.291 612 1.234 49.007 82.218 616.899 269.877 3.821 
1959 M.M. . . . . 50 1.658 553.330 225.350 771.839 9.249(1) 146.817 154.600 601.417 8.720 5.244 11.0M 2.592 453.506 2.292 1.151 45.020 70.595 586.220 291.418 3.925 
1958 M.M. . • 17 J.572 501.1 17 233.572 744.869 195 167.739 107.788 575.527 9.759 5.145 11.030 3.066 123.137 2.095 1.115 41.873 71.751 557.097 276.110 3.980 
1956 M.M. • . 44 1.530 601.931 196.725 784.875 10.068(1) 192.676 113.195 605.871 7.228 5.151 15.538 5.003 133.510 1.918 2.200 56.636 76.498 591.308 87.208 4.137 
1954 M.M . . . . . . 12 1.414 179.201 181.120 663.321 5.813(1) -407.062 105.173 512.235 15.639 2.093 11.177 3.327 359.227 3.i37 1.585 12.996 73.859 198.608 127.146 1 .270 
1952 M .M . . . . . 42 t.171 596.891 98.474 695.365 7.624(1) 421.329 112.605 533.931 12.937 3.215 12.260 1.127 368.336 1.039 1.358 18.610 80.250 515.980 100.825 4.281 
1950 M.M. , . • 42 1.497 481.685 26.861 508.516 14.879(1) 297.005 86.167 383.172 19.179 - - - - - - - - - - 4.169 
1918 M.M. . . . . . 17 1.510 1 151.585 157.180 611.765 - 373.188 95.619 469.107 - - - - - - - - - - - 4.463 
1938 M.M. . . • . . 56 1.669 399.063 158.763 557.826 - - - 366.513 - - - - - - - - - - - 1.120 
1913 M.M. . . . . . - 2.898 233.858 119.621 383.479 - - - 293.583 - - - - - - - - - - - 4.229 

N. B. - (1) En hl. - ln hl. 

BELGIQUE COKERIES FABRIQUES D'AGGLOMERES 
AGGLOMERATENF ABRIEIŒN 

NOVEMBRE-NOVEMBER 1962 
BELGIE COKESFABRIEKEN 

Gaz • Gas 

1 

Sous-produits 
1.000 m', 1.250 kcal, 0° C, 760 mm Hg Bijprodukten (t) 

.. Débit - Afzet 
GENRE 1 '"':!!i ë .. ei! ~~ 1 ~ PERIODE .~~ .: ul 

1 

"''il .:~ 
.. ..; :g: .... :: ë1 -... ... .... "> .. - ·a g AARD u" 5' .E. ]=a- ll "'& ~ > C. CO " .. g a PERIODE 

... . . " ~~ .. '8 .. -" .::] ........ IQ 

~"" 
0 5 "" " .. ·- ~ 5i:i: a a 
""' "'a .... ~ .. :: -=cij ..:-< " .. rllJ ·- ~ r.!l 8"'1 "'ùi .:: .... iS ",,. 

.t.t 

GENRE 
PERIODE 

AARD 
PERIODE 

Minières .. Van mijnen . 47.311 19.120 21.576 - 537 17.105 3.194 1.043 964 
Sidl!rurg. - V. staalfabriekon 195.008 89.412 31.769 64.843 5.052 18.395 16.264 1.863 3.362 
Autres .. Andere . 15.937 16.150 13.350 - 733 21.377 3.683 732 993 

Min . - V. mijn . 
lndtp. • Onafh. 

Royaume - Rijk 
Le Royaume • Het Rljk . 288.259 121.982 72.695 64.813 6.322 86.877 23.Ml 6.638 5.319 

I 962 Oct. - Okt. 
J 962 Octobre • Oktober . 280.89'1 123.563 70.598 69.602 7.968 76.175 22.637 6.399 5. MS Sept. - Sept. 

Septembre - September . 279.184 125.222 67.872 66.304 8.143 71.375 22.781 6.830 1.988 1961 Nov. · Nov. 
1961 Novembre - November 283 .900 131.651 63.670 64.398 9.250 87.668 22.888 6.841 5.841 M.M. ... 

M.M. 275.033 129.253 71.331 63.184 8.869 76.584 22.151 6.703 5.619 1960 M.M. ... 
1960 M.M. 283.038 133.134 80.615 64.116 12.281 77.950 22.833 7 .043 5.870 1959 M.M. ... 
1959 M.M. 268.123 126.057 82.867 57.136 7.817 73.576 21.511 6.801 5.562 1958 M.M. . . . 
1958 M.M. 259.153 120.212 81.621 53.568 6.850 71.219 20.867 6.771 5.648 1956 M.M. ... 
1956 M.M. 267.439 132.241 78.704 56.854 7.421 72 .152 20.628 7.06'1 5.569 1954 M.M. ... 
1951 M.M. 233.182 135.611 69.580 16.279 5.517 68.791 15.911 5.110 3.624 1952 M.M. ... 
1952 M.M. 229.318 131.183 67.160 46.434 3.496 62.711 17.835 6.309 1.618 1950 M.M. ... 
1950 M.M. 193.619 126.601 - - - - 13.909 4.764 3.066 1918 M.M. ... 
1918 M.M. 105.334 - - - - - 16.053 5.62'1 1.978 1938 M.M. ... 
193R M.M. . 75.334 - - - - - li.172 5.186 4.636 1913 M.M. ... 

1 
Production - Produktie (t) 

---

" ~~ !L.~ --;; 
.;~ ~li ~~ 
0 .. .9'~ ,...,... 
IQ~ d:j IQ 

149.665 13.117 162.812 
7.856 - 7.856 

--------
157.521 13.147 170.668 
--------

160.403 14.302 174.705 
126.455 12.670 139.125 
97.260 15.341 112.601 
81.472 15.516 96.988 
77.240 17.079 91.319 
66.214 17.236 83.480 
65.877 20.525 86.-402 

116.258 35.991 152.252 
75.027 39.829 114.856 
71.262 52.309 123.571 
38.898 46.079 81.977 
27.011 53.834 80.848 
39.712 102.948 142.690 
- - 217.387 

.. .. 
"' e ... 
""ë 
a-" 0 .. 

~~3 a., . 
a~ 
O·~ 

~~ 
0 
u 

-
-

---
3.369 
---

2.576 
2.449 
2.575 
2.610 
2.282 
2.597 
3.418 
3.666 
1.521 
1.732 
2.188 
-
-
-

1 'il 
ü~ 
~ ~ 
0 ~ c a.'Z" 
"-~ "'" ... 
~~ 

< 

25.218 

21.659 
13.859 
21.110 
2.809 
2.191 
2.028 
2.632 
2.354 
0.520 

103 
377 

Mat. prem. 1 
a ... :9 .. "a 

Grondstoffen ( t) " .. .... " .. a- 0 .. ... .... 0" 

:! a a "'" il • 
~ .. " .. u u ....... o=! .. -o '"&ifl3 d·!s .. -0 0 

··~ 
~.,, :i fi 

of~ 
,,_ ..... "' -"' .. " dlr:i. -u ~ .. !:~ ..... a o 

0 t: " .. Uùj ..... 
o~ >t - 0 

> rll~ ~ 

- - - - -- - - - -
--- --- --- --

162.773 12.621 143.226 4.939 526 
--- --- --- --
166.288 12.761 151.763 6.084 512 
132.148 10.293 122.693 7.377 470 
107.312 8.189 90.110 27.960 423 

92.280 7.516 82.881 17.925 429 
84 .164 7.060 77.103 32.920 473 
77.942 6.304 68 .237 61.236 179 
81.517 6.335 66.907 62.598 495 

142.121 12.353 133.542 1.684 647 
109.189 9.098 109.304 11.737 589 
115.322 10.094 119.941 36.580 638 

78.180 7.322 85.999 - 552 
74.702 6.625 - - 563 

129.797 12.918 - - 873 
197.271 - - - 1.911 



BELGIQUE 
BELGIE 

BOIS DE MINF.S 
MIJNHOUT ma 

BRAI NOVEMBRE 1962 
PEK t NOVEMBER 1962 

Quantités reçues ·fl Quantités reçues 1 

Ontvangen hoeve:elheden ~~ Ontvangen hoeveelheden 

H a a 
o.: !l • :i .g~ =..: !l 

PERIODE ·- a. ~t a .. 
~-s ·- a. ,g t "'d Il -; œ "'d" s: .s 8 a- "~ .. C> 0 .5 -~ C> .. C> 

1: ~ 
C> .. 

~~ 
0 1: > .. -

·~~ ... ~ ".5 
.S> ..ci ... ~ g, .... "Q Q" 

81'-< oO ....... 
.!! -o ë~ .!! o .... <n> 

1962 Nov. - Nov. 
1 

46.103 il 46.144 18.555 213.964 10.603 1.106 11.709 
Oct. - Okt. 59.744 40 59.781 48 .342 217.041 10.882 1.940 12 .822 
Sept. - Sept. 56.919 197 57.116 12.563 235.990 9.728 - 9.728 

1961 Nov. - Nov. 11.332 - 14.332 50.202 195.865 7.779 l.121 8.900 
M.M. 44.823 - 44.823 17.111 188.382 7.116 151 7.567 

1960 M.M. H .010 674 H .681 50.608 242.840 5.237 37 5 27i 
1959 M.M. 16.336 2.904 19.210 56 .775 346.610 3.312 176 3.518 
1958 M.M. 50.713 7.158 57.871 71.192 118.093 3.831 3.045 6.879 
1956 M.M. 72 .377 17.963 90.310 78.246 655.511 7.019 5.040 12.059 
1951 M.M. 67.128 1.693 68.821 87.385 128.156 1.959 1.65i 9.613 
1952 M.M. 73 .511 30.608 104.119 91.118 880.695 1.624 6.784 11.108 
1950 M.M. 62.036 12.868 71.904 90.209 570.013 5.052 1.577 6.629 

N. B. - (c) Chiffres non disponibles. - Onbeschikbare cijlers. 

BELGIQUE 
BEL GIE 

PERIODE 

1962 Nov. - Nov. 
Oct. - Okt .. 
Sept. - Sept. 

1961 Nov. • Nov. 
M.M. 

1960 M.M. 
1959 M.M. 
1958 M.M. 
1956 M.M. 
1951 M.M. 
1952 M.M. 
1950 M.M. 

METAUX NON-FERREUX 
NON FERRO-METALEN 

J , _________ P_ ro_d_w_·i_s _h_ru_ t• • Ruwe produkten 

Il û J 
.. ~ :f li~~ 
~~":' :l~~ 1]~ ·~.S-z- :9-:- oàU,::. 
"o~ NN.::. ~ .::. ~!--<~ a~ .§ .:! • .; 
U~ - - :> ~9âR 

22.961 
20.611 
15.765 
18.079 
18.165 
17.618 
15.471 
13.758 
11.072 
12.809 

12.035 
11.110 

16.467 
16.553 
16.410 
19.736 
20.462 
20.630 
18.692 
18.014 
19.221 
17.727 

15.956 
15.057 

9.469 
8.838 
7.290 

10.775 
8.321 
7.725 
7.370 
7.990 
8.521 
5.988 

6.757 
5.209 

781 
684 
652 
555 
540 
721 
560 
762 
871 
965 

850 
808 

< <~;::., 
u~ 

282 460 
260 445 
213 129 
132 371 
155 385 
231 383 
227 104 
226 325 
228 420 
110 389 

557 
588 

50.120 
17.394 
10.759 
49.651 
48.331 
47.338 
12.727 
11.075 
13.336 
38.018 

36.155 
33.102 

38 .571 
36.118 
32.803 
36.966 
34.143 
31 .785 
31.844 
27.750 
21.-196 
24.331 

23.833 
19.167 

N. B. - Pour les produits bruts : moyennes trimestrielles mobiles. - Pour les demi-produits: valeurs absolues. 

,.!!.., 
.!!"ë .S-e ... a .. 
a-
C> .. 
"~ .. -
8~ 

12.621 
12 .761 
!0.293 
8.835 
7.516 
7.099 
6.309 
6.335 

12.125 
8.868 
9.971 
7.274 

23.201 
23.128 
23.589 
22.964 
22.519 
20.788 
17.256 
16.562 
16.601 
14.552 

12.729 
12.904 

1 

.!1 
C> .. a .. :! "a 
"'d~ ,g ~ 

-e .t ~-~ 
~s ~ ~ p:) 0 0 

- 0 <n> 
11.843 (c) 
12.755 (c) 
12.694 731 
18.382 3.920 
19.887 3.984 
22.163 3.501 
11.919 2.31i 
78 .671 2.628 
51.022 l.281 
37.023 2.168 
37.357 2.011 
31.325 1.794 

NOVEMBRE 1962 
NOVEMBER 1962 

1.678 
1.515 
1.169 
1.739 
1.612 
1.714 
l.853 
2.262 
1.911 
1.850 

2.017 
2.042 

16.613 
16.576 
16.485 
17.174 
17.021 
15.822 
11.996 
15.037 
15.919 
15.4i7 

16.227 
15.053 

Voor de ruwc produkten: beweeglijke trimestrië:le gemiddelden . - Voor de half-produkten : volstrekte waarden. 

BELGIQUE - BELGŒ 

~ 

~ .s PERIODE 
PERIODE ~li 

ll > 
0 0 ... "' 0 
.. 0 
"lill:: 
" ::c: 

1962 Novembre - November H 
Octobre • Oktober . 11 
Septembre - September 45 

1961 Novembre - November 18 
M.M. 51 

1960 M.M. 53 
1959 M .M. 50 
1958 M.M. 19 

1956 M.M. 50 
1951 M.M. 47 

1952 M.M. 50 
1950 M.M. 18 
1948 M.M. 51 
1938 M.M. 50 
1913 M.M. 54 

Produits bruts 
Ruwe produkten 

.. 
ia .. 

" .. 
~~ ::l :i .. 11 a,~ êj:::;"' 0 

0 li 5;§ .. :t: 
.,, 0 

Il< iS .. 
:i~ ~ .. .,_ 

·ocn Il< < 

519.807 610.423 (3) 
566.751 611.405 (3) 
577.705 624.120 (3) 
512 .189 571.021 1.861 
537.093 581.221 5.036 
546.061 595.070 5.113 
197.287 531.136 5.391 
159.927 500.950 1.939 

180.810 525.898 5.281 
345.12i il1.378 3.278 

--
( 1) 
--

399.133 i22.281 2.772 
307.898 311.034 3.581 
327.416 321.059 2.573 
202.177 181.369 3.508 
207.058 200.398 25.363 

1 

Produits demi~finis 1 
Half-produkten 

.. f: .... 
a> .. 

"ü-; 
.0 ~ 
• b .. " l". " .. .. .. 

~J " .. "E ;g 

1 

~ ~ 
C> 8 
""> 
63.157 47.713 
65.629 17.822 
59.903 35.170 
58.153 62.545 
55.837 66.091 

150.669 78.148 
153.278 11.863 
45.141 52.052 

60.829 20.695 
109.559 

97.171 
70.503 
61.951 
37.839 

127.083 

SIDERUR~ 

PRODUCTI~ 

~------------

" -~ ~ ·~ 
.,, 
~-
"" o-~ 

0" ... " ~: B ::! "5 u- "" .. ~" -- u > 0 " .. ".!i 
u "l s Ol .~J!~ 
,,_ 

"'d 
ti ~ ~ e g i~~ .~::c: "'"-&: ~~ u 

< I>: 

172.985 25.418 8.110 
168.302 30.300 7.023 
176.113 27.591 7.207 
180.722 15 .301 5.893 
159.258 13.964 5.988 
116.139 15.32i 5.337 
117.226 16.608 6.119 
125.502 14.668 10.536 

153.631 23.973 8.315 
113.900 15.877 5.217 

116.535 19.939 7.312 
91.952 11.110 10.668 
70.980 39.383 9.853 
13.200 26.010 9.337 
51.177 30.219 28.489 

N. B. - ( l) Fers finis - Afgewerkt ijzer. - (21 Tubes soudés - Gelaste pijpen. - (3) Chiffres indisponibles - Onbeschikbare cijfers . 



BELGIQUE 
BELGIE 

rMPORTATIONS-EXPORTATIONS 
IN- EN UITVOER 

NOVEMBRE 1962 
NOVEMBER 1962 

Importations - lnvoer (t) Exportations - Uitvoer (t) 

Pays d'origine 
Land van herkomst 

Période 
Periode 

Répartition 
Verdeling 

Allem. Occ. - W. Duits!. 
France • Frankrijk 
Pays-Bas - Nederland 

C.E.C.A. - E.G.K.S. 

Roy.-Uni - Veren. Koninkrijk 
E.U. d'Amérique - V.S.A 
U.R.S.S. - U.S.S.R. 
Maroc - Marokko 
Irlande - lerland 
Danemark - Denemarken 
Allem. Or. - Oost-Duits!. 
Norvège - Noorwegen 

Pays tiers .. Derde landen 

1962 Novembre - November 

1962 Octobre - Oktober 
Septembre - September ·• 
Août - Augustus 

1961 M.M. 
Novembre - November 

Répartition .. Verdeling : 
1) Sect. dom. - Huise!. sektor 
2) Sect. ind. - Nijverheidssekt. 
Réexportation .. Wederuitvoer 
Mouv. stocks~ Schomm. voorr. 

204.292 
27.131 
67.745 

299.168 

49.620 
108.491 

8.264 
2.844 

169.219 

468.387 

417.391 
446.369 
380.654 
336.941 
31\1.462 

232.432 
230.329 

+5.626 

:ER.- EN STAALNIJVERHEID 

::>DUCTIE t 

Produits finis - Afgewerkte produkten 

'i6.210 
53.458 
'i3.652 
'i2.020 
5 1.170 
53.567 
49.989 
il.913 

40.874 
36.301 

37.030 
36.008 
28.979 
10.603 
11;852 

39.597 
30.183 
40.431 
42.728 
42.014 
41.501 
44.456 
45.488 

53.456 
37.473 

39.357 
24.176 
28.780 
16.460 
19.672 

9.001 
6.105 
7.432 
6.046 
6.974 
7.593 
7.107 
6.967 

10.211 
8.996 

7.071 
6.456 

12.140 
9.084 

3.541 
4.553 
3.736 
3.632 
3.260 
2.536 
2.043 
1.925 

2.7i8 
2.153 

3.337 
2.109 
2.818 
2.064 

121.787 
135.297 
121.173 
103.699 

95.505 
90.752 
79.450 
80.543 

61.941 
40.018 

37.482 
22.857 
18.194 
14.715 
9.883 

4.143 

16.114 

20.257 

5.492 

450 
1.390 

545 

7.877 

28.134 

27.015 
23.795 
19.668 
21.257 
18.712 

1.925 
25.737 

1.256 
-781 

28.707 
29.734 
28.479 
17.433 
23.957 
29.323 
23.838 
15.872 

27.959 
25.112 

26.652 
20.949 
30.017 
13.958 

3.449 
87 

9.457 

12.993 

6.774 

6.774 

19.767 

13.858 
12.377 
12.268 
12.804 
11.046 

17.487 
40 

+2.240 

20 

33 
481 
383 

1.834 
581 
790 

7.660 

400 

8.060 

21 

21 

8.081 

9.038 
8.501 
8.673 
7.773 
5.737 

7.959 
122 

3.871 
2.797 
3.563 
3.165 
2.379 
2.199 
3.874 
5.026 

5.747 
2.705 

5.771 
2.878 
3.589 
1.421 
3.530 

Destination 
Land van bestemming 

Allemagne Occ. - W. Duits!. 
France .. Frankrijk 
Italie - ltalië . • • • 
Luxembourg .. Luxemburg 
Pays-Bas - Nederland • 

C.E.C.A. - E.G.K.S 

Autriche - Oostenrijk . 
Danemark .. Denemarken 
Finlande - Finland 
Irlande • lerland . . . 
Norvège .. Noorwegen . 
Portugal - Portugal 
SuMe - Zweden . 
Suisse .. Zwitserland 
Divers - Diverse landen 

Pays tiers ... Derde Ianden 
1962 Novembre .. Nov-em-b~e-r--

1962 Octobre - Oktober . 
Septembre .. September 
Août .. Augustus • 

1961 M.M. 
Novembre ~ November 

50.318 
16.674 
2.140 

61.032 

130.164 

290 
20.590 

14.337 
l 1.162 
2.689 

120 

49.188 
179.352 
183.079 
190.038 
235.065 
237.800 
274.001 

NOVEMBRE-NOVEMBER l 9G2 

469.577 
467.752 
469.410 
431.120 
404.852 
396.405 
381.621 
349.210 

388.~58 
307.782 

312.429 
243.859 
255.725 
146.852 
154.822 

Produits finaux 
Eindprodukten 

38.055 
40.436 
39.836 
33.175 
32.795 
26.494 
31.545 
24.543 

23.758 
20.000 

11.943 
11.096 
10.992 

19.033 
20.867 
20.295 
15.825 
15.853 
15.524 
13.770 
12.509 

(2) 

4.410 
3.655 

2.959 
1.981 

52.726 
52.706 
52.873 
54.504 
51.962 
44.810 
12.189 
42.908 

47.!0i 
41.901: 

43.263 
36.il5 
38.i31 
33.024 
35'.300 

1.858 
24.161 

5.355 
24.234 

55.608 

241 
2.724 

632 

1.256 

7.801 
204 
313 

15.300 
24.784 

20 
80 

1.732 

41.916 

146 

13.171 146 
68.779--""'4..,.2"".0""62,.-

53.867 45.061 
16.194 42.561 
51.931 32.899 
72.833 13.778 
71.858 18.686 



BELGIQUE 
BELGIE 

Production 
Produktie 

Porphyre - Por.lier : 
Moëllons .. Breuksteen 
Concassês - Puin 
Pavés et mosaïques -

Straatsteen en mozaiek • 
Petit granit • Hardsteen t 

Extrait - Ruw 
Scié • Gezaagd 
Façonné .. Bewerkt • 
Sous-prod. - Bijprodukten 

Marbre ... Marmer 1 

Blocs équarris - Blokken . 
Tranches • Platen ( 20 mm) 
Moëllons et concassE:s ,. 

Breuksteen en puin • • 
Bimbeloterie .. Snuisterijen 

Grès ,. Zandsteen s 
Moëllons bruts • Breukst. 
Concassês .. Puln 
Pavés et mosaïques -

Straatsteen en mozaïek • 
DJvers taillés .. Diversen . 

Sable • Zand t 

pr. mêtall. - vr. metaaln. 
pr. verrerie - vr. glasfabr. 
pr. constr. ,. vr. bouwbedr. 
Divers - Diversen 

Ardoise .. Leisteen t 

pr. toitures .. vr. dakwer k 
Schiste ard. - Dakleien 
Coticules - Slijpstenen . 

CARRIERES ET INDUSTRIES CONNEXES 
GROEVEN EN AANVERW ANTE NIJVERHEDEN 

1 
1 

t ! 22.8i9 :i 35~18 
m' I 28.287 
m31 5.270 
m'I 1.2M 
m'I 25.069 

m3 510 
m2 11.534 

t 2.360 
kg 10.244 

t 22.975 
t 75.532 

t 699 
t 6.022 

t 88.138 
t 111.776 
t 271.604 
t 108.088 

t 591 
t 288 

kg 4.831 

y 

0 

36.794 
388.531 

38.215 
6.764 
1.646 

36.147 

535 
14.360 

3.166 
13.163 

34.155 
120.591 

903 
8.637 

97.701 
111.898 
342.221 
109.592 

641 
550 

7.462 

23.009 
285.249 

113 

27.617 
5.511 
1.443 

29 .753 

433 
10.639 

2.195 
11.143 

25.425 
81.524 

767 
6.617 

82.'>10 
108.679 
245.886 
87.019 

618 
218 

6.890 

:i­· i =i-

11.740 
267.909 

133 

17.020 
5.218 
1.4 17 
5.069 

422 
40.791 

2.293 
12.589 

24.212 
70.522 

887 
6.801 

81.292 
99.133 

226.102 
87.567 

656 
189 

4.789 

Production 
Produktie 

Produits de dragage -
Prad. v. baggermolens t 

Gravier - Grind 
Sable Zand 

Calcaires .. Kalksteen 
Chau:r - Kalk . 
Phosphates - Fosfaat 
Carbonates naturels .. 

Natuurcarbonaat 
Chaux hydraul, artific. • 

Kun•tm. hydraul. kalk 
Dolomie - Dolomie! : 

crue .. ruwe ~ 

frittée .. witgeg Ioelde • 
Plâtres - Pleisterkalk 
Agglomérés de plâtre .. 

Pleistezkalkagglomeraten 

Silex - V uursteen l 

broyt • gestampt 
pavé .. straatste.en 

Feldspath et Galets • 
V eldspaat en Strandkeien 

Quartz et Quartzites • 
K warts en K wartsiet . 

Argiles - Klei 

Ouvriers occupés .. 
Tewerkgestelde arbeiders 

t 410.972 
t 63.474 
t 464.218 
t 178.149 
t ( c) 

t 74.222 

t 1 384 

t 1 49.974 
t 18.249 
t 6.458 

m' 400.905 

1 

Nov. 
Nov. 
1962 

t 671 
t 226 

t {c) 

t 19.979 
t 25.413 

Nov. 

1 

Nov. 
1962 

- --
Il 457 

NOVEMBRE 1962 
NOVEMBER 1962 

499.854 
60.935 

590.319 
188.310 

(c) 

86.298 

756 

63.031 
26.499 

7.349 

345.552 

Oct. 
Okt. 
1962 

962 
244 

(c) 

32.443 
21.229 

Oct. 
Okt. 
1962 

11.140 

300.765 
43.782 

435.419 
147.022 

(c) 

81.348 

(c) 

46.898 
25.096 

6.366 

280.746 

-ie trim, 
4e trim. 

1%1 

2.347 
879 

(c) 

85.802 
66.984 

Nov. 
Nov. 
1961 

11.039 

:i -·~ 
~-

279.770 
47.263 

407.739 
160.271 

1.168 

75.853 

515 

40.806 
24.970 
5.81 4 

251.172 

M .T. 
1961 

2.831 
783 

(c) 

94.298 
67.032 

M.M. 
1961 

10.816 

(a) Chiffres provisoires - Voorlopige cijfers. - (b) Chiffres rectifiés - Verbeterde cijfers. - (c) Chiffres indisponibles • Onbeschikbare cijfers. 

COMBUSTIBLES SOLIDES 
VASTE BRADSTOFFEN 

C.E.C.A. ET GRANDE-BRETAGNE 
E.G.K.S. EN GROOT-BRITT ANIE 

.. 1 
Rendement 

Ouvr. Inscrits (nuvr./poste) 
" 

Absentéisme 
(arb./ploeg) Afwezighdd l1~ lngeschr. arb. .: ~ (1.000) (kg) ~.:J o/o 

o~-

~~8 " .. PAYS .,, 
!l li il 

.,, 
!lll] "- .,, 

6.J s:l, 
LAND ~ g...: " " 5~ 

1 · ! 
.,, e 

1.13' ~ .,, e y" 0 
n~ il.S ' t. 0 li: 

.,, m .. 

""' ~~ ""' c:t't: ' QI 

~,g ~Ull 0 ~Il li ....... 0 .. 0" Il" :ra ~ .. 0 ~~ s=,, ln"C 6.J 

t:0.8 il ~ "'> tO] 0 " -::ClJ c3 0 0 

Allemagne Occ •• 
West-Duits!. 

1962 Nov. - Nov. 12.461 256 383 2.433 1.912 22.08 14.18 13.04 
1961 M.M. 11.895 279 413 2.207 1.731 21.93 18.55 17.09 

Nov . - Nov. 12.163 279 413 2.234 1.757 22.21 14.05 12.95 
----

Belgique - België 
1%2 Nov. - Nov . 1.922 65 85 1.651 1.185 22,72 17.00(1) 14 ,78( 1) 
1961 M.M. 1.795 66 90 1.541 1.092 21,40 19.18(1) 16.38(1) 

Nov. - Nov. 1.888 67 91 1.582 1.126 22,14 17.18(1) 14.85( 1) 
----

France .. Frankr. 
1962 Nov. • Nov, 4.762 117 165 1.956 1.342 21.21 10.33 7,30(2) 
1961 M.M. .... 4.363 121 172 1.878 1.262 23,15 10,68 6,42(2) 

Nnv. - Nov. 4.631 119 170 1.896 1.285 23,89 9.91 6.25(2) 
----

Italie - Italii! 
1962 Nov. - Nov. 70 2.0 2.5 2.175 (3) (3) (3) (3) 
1961 M.M. 62 2.1 3.0 1.573 (3) (3) (3) (3) 

Nov, - Nov. 58 2,3 2.9 1.531 (3) (3) (3) (3) 
----

Pays-B. - Nederl. 
(3) 1962 Nov. • Nov. 1.070 26,1 41.3 2.156 (3) (3) (3) 

1961 M.M. 1.076 27.1 42.1 2.103 (3) (3) (3) (3) 
Nov. - Nov. 1.119 26.7 41.5 2.209 (3) (3) (3) (3) 

----
CommunautE. .. 

Gemee.nschap 
(3) 1962 Nov. - Nov. 20.889 461.1 638,6 2.280 (3) (3) (3) 

1961 M.M. 19.65'1 504.7 676.2 2.100 (3) (3) (3) (3) 
Nov ... Nov. 20.611 488.9 676.2 2.135 (3) (3) (3) (3) 

----
Grande-Bretagne- à front 

Groot-Brittannië (1) in front 
1962 Sem. du 25-11 ---

au 1-12 4.195 - 538 4.838 1.665 (3) (3) 13.90 
Week van 
25-11 tot 1-12 

1961 Moy hebd. 
Wekel. gem. 3.663 - 570 4.176 1.417 (3) (3) 15.10 
Sem. du 26-11 
au 2-12 

1 
We:ek van 
26-11 tot 2-12 4.117 - 562 1.365 1.527 (3) (3) 13,91 

:; i "' .. 
~tu- 1~11 t ... -... "-X- a.~e ... 
;:1Uo§ 
Q "u Wl ;s ;o -:-g ti . :$1_g~ 
~ tt::=. h:::~ 
1'lo ëaC!I ni 

8 "' < 

1 

1 

3.185 578 
3.70i 428 
3.809 468 

587 171 
604 97 
615 113 

1.131 671 
1.121 507 
1.091 578 

389 10 
325 2 
316 2 

374 118 
380 99 
368 101 

5.948 1.549 
6.121 1.133 
5.973 1.262 

(3) (3) 

(3) (3) 

(3) (3) 

NOVEMBRE 1962 
NOVEMBER 1962 

Stocks 
Voorradea. 
(1.000 t) 

1~_g .. Il ...... 
o" 88 :r::::O: 

7.084 5.016 
8.297 ;!.973 
8.850 4.841 

1.612 247 
4.394 266 
4.826 283 

9.392 818 
11.974 731 
12.243 777 

53 58 
8 165 

14 169 

610 126 
541 297 
627 296 

18.714 6.265 
24.984 6.'133 
26.493 6.366 

en 1.000 t 
in 1.000 t 
---
25.997 (3) 

21.4% (3) 

22 .324 (3) 

(1) Absences individuelles seulement - Enkel individuële afwezlghefd . - (2) Surface seulement • Betreft enkel de bovengrond. - (3) Chiffres 
non disponibles - Onbeschikhare djfers. - ('f) Houille marchande - Verkoopbare steenkool. 



Comité aHemand de Cokéfaction 
JOURNEES ORGANISEES A L'OCCASION DU 50e ANNIVERSAIRE DU COMITE 

les 24, 25 et 26 octobre 1962 

SA·MENVATTING RESUME 

Üp 24 oktoher 1962 ging te Essen een belang.­
rijke; studiedag door, georganiseerd door het Duitse 
Comité voor de Cokesbereùling (Deutscher Kokerei­
ausschuss) dat deel uitmaakt van het Steinkohlen­
bergbauverein. De datums van 25 en 26 oktober 
werden besteed a.an het bezoeken van de install.a­
ties. 

Zes conferenties handelden respectieveli;k over : 
de werkzaamheden van het Comité, de me'Chanise­
ring en de automatie in de cokesbedri;ven, het be­
hande·len onder druk van het gas bestemd voor het 
gebruik op zekere a/stand, de nieuwe controleme­
thoden en het aandeel van de cokes in de industriële 
ontwikkeling van Duitsland. 

Er werden vijf bezoeken georganiseerd : ,a.an de 
cokesfabriek Zollverein, de modernste van het 
Ruhrgebied, die van Gneisenau, waar vooral de 
meet- en oontroletechnieken de ·aandacht verdienen, 
de vergassingscentrale van Dorsten waar het distri­
butiegas in massale hoeveelheJen wordt voort­
g-ebracht, en de fabrieken Scholven-Chemie en 
Phenol-Chemie. 

INHALTSANGABE 

Am 24. Oktober 1962 veranstaltie·te der vom 
Steinkohlenbergbauverein und dem Verein Deut­
scher Eisen- und Hüttenf.eu.te gemetnsam getragene 
Deutsche Koke,reiausschuss eine grosse Studien­
tagung, an die sich an den beiden folgenckn Tagen 
Werksbesichtigungen anschlossen. 

Sechs Vortrage gaben einen Bericht über die 
bisherige. Tatigkeit des Ausschusses, über die Me­
ch,anisierung und Automatisierung des Kokemi­
betriebes, über die Behandlung des Ferngrues unter 
Druck, über den Einfluss des Wassergehaltes der 
Einsatzkohle auf die Verkokung im Schüttbetrieb, 
über neue Kontroll... und Regelverfahnsn und über 
die Bedeutung des Kokses für die Entwicklung der 
deutschen Industrie. 

Besichtigt wurden .5 Anl.agen : die Kokerei Zoll­
verein, die modemste des Ruhrgebieties, die Kokerei 
Gneisenau, die durch ihre Mess - und Regeltechnik 
bemerkenswert ist, die grosse Ko·hlenvergasungs­
anlage in Dorst en sowie die W e·rke der Scholven­
Chem~e und cler Phenol-Chemie. 

Le 24 octobre 1962, une importante Journée 
d'étude a été organisée à Essen, par le Comité alle­
mand de Cokéfaction (Deu1scher Kokereiausschuss) 
constitué au sein du Steinko,hlenbergbauverei.n. Les 
j'ournées des 25 et 26 ont été oonsacréeis à des vi­
sites indu.strielf.es. 

Six conférences ont traité respectivement de l'acti­
vité du Comité, de la méc,anisation et Je l'au:toma­
tion dans les cokeries, du traitement sous pression 
du gaz destiné à h distribution à distance, de l'in­
fluence de l'humidité de la pâte à ooke dans le cas 
d'enfournement sans pilonnage., des nouvelles mé­
thodes de contrôle et, fina"lement, de l'importance du 
ooke dans l'évolution de l'industrie allemande. 

Cinq visites ont été effectuées : la cokerie Zoll­
verein, la plus moderne de la Ruhr, la cokerie 
Gnie-isen,au, remarquable par ses techniques de· me­
sure et de contrôle, la centrale de gazéification de 
Dorsten pour la production massive de gaz de distri­
bution, les usines Scholven-Chemie e't Phenol­
Chemie. 

SUMMARY 

On October 24th 1962, an important study session 
was organized at Essen by the German Coking 
Committee (Deutscher Kokereiausschuss) which 
h,ad been formed within the Steinkohlenbergbau­
verein. The 25th and 26th were days devoted to 
industrial visits. 

Six conf erences dealt respectively with the acti­
vity of the Committee, the me,chanization and auto­
mation in the coking plants, the treatment under 
pnessuro of gas destined for long distance supply, 
the influence of the humidity of the coal charge in 
the case of charging without pound'ing, n.ew me­
thods of control and, lastly, the importp,nce of coke 
in the development of German industry. 

Pive visits took place : the Zollverein coking 
plant, the most modern in the Ruhr, the Gneisenau 
coking plant, which is remarkable for its techniques 
of measurement and control, the Dorsten gasification 
plant for the mass production of consumer gas , the 
Scholven-Chemie and Phenol-Chemie works. 
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Introduction 

Le 24 octobre 1962, une importante journée 
d'étude a été organisée à Essen par le Comité alle­
mand de Cokéfaction (Deutscher Kokereiausschuss) 
constitué au sein du Steinkohlenbergbauverein. Les 
journées des 25 et 26 ont été consacrées- à des visites 
industrielles. 

Une assistance particulièrement nombreuse com­
prenait, outre les membres du Comité, d'importantes 
délégations des divers pays de la C.E.C.A. La Com­
mission Technique Internationale de Valorisation 
du Charbon de la C.E.C.A. avait été invitée comme 
telle et a tenu à cette occasion sa 9e session. 

Après lallocution d'ouverture par le Dr. lng. W. 
KLEINGROTHAUS, Président du Comité, six 
conférences ont traité respectivement de I' activité du 
Comité, de la mécanisation et de lautomation dans 
les cokeries, du traitement sous pression du gaz 
destiné à la distribution à distance. de l'influence 

de l'humidité de la pâte à co.ke dans le cas d' enfour­
nement sans pilonnage, des nouvelles méthodes de 
contrôle et, finalement, de l'importance du coke 
dans l'évolution de l'industrie allemande. 

Nous en donnons la substance à partir des résu­
més établis par le comité. 

Cinq visites ont été effectuées : la cokerie Zoll­
verein, la plus moderne de la Ruhr, la cokerie Gnei­
senau, remarquable par ses techniques de mesure 
et de contrôle, la centrale de gazéi.fication de 
Dorsten pour la production massive de gaz de dis­
tribution, les usines Scholven-Chemie et Phenol­
Chemie. 

Nous donnons un aperçu des visites techniques 
des 25 et 26, établi par M. H. GRAND'RY. mem­
bre de la Commission technique internationale de 
Valorisation du Charbon. 

1. Journée d1étude. 

Allocution d'ouverture, se>ins de fonte brute de sorte que la production de 

du Dr. W. KLEINGROTHAUS, coke se maintienne au moins au niveau actuel. 

Président du Comité allemand de Cokéfoction. 

Le Président rappelle I' origine du Comité fondé 
le '.JO novembre 1912 à l'intervention des groupe­
ments professionnels de la sidérurgie et de I' exploi­
tàtion houillère. Les buts étaient définis comme 
suit: 

« Dans ce Comité, nous nous proposons d'étudier 
» des questions qui dérivent directement de la pra­
» tique et qui sont importantes pour la rentabilité 
» des entreprises : construction et exploitation des 
» fours à coke et des usines pour la récupération des 
» sous-produits, contrôle scientifique de l'exploita­
» tion des fours et étude de problèmes de détail 
» sur lesquels les idées et notions sont jusqu'ici in­
» suffisantes et incertaines ». 

En 1952, signale le Président, nous pouvions dres­
ser le bilan impressionnant de la reconstruction de 
nos cokeries après la deuxième guerre mondiale et 
nous voyions un champ d'activité vaste et diversifié 
pour la valorisation des sous-produits. Aujourd'hui, 
nous constatons que la technique a continué à 
progresser, mais la base économique a subi des 
changements sensibles. 

L'évolution rapide de la chimie du pétrole a op­
posé aux sous-produits de la cokéfaction un concur­
rent puissant. La pléthore des sous-produits s'est 
traduite par des haîsses de prix considérables. La 
régression de la mise à mille force à restreindre la 
production du coke ou même à fermer des cokeries. 
Espérons que la tendance décroissante de la mise à 
mille sera compensée par un accroissement des ·be-

Les activités du Comité allemand 
de Cokéfaction 

Prof. Dr. Ing. rer. nat. h. c. W. REERINK. 

L'histoire du Comité allemand de Cokéfaction, 
qui couvre maintenant une période de 50 ans, est 
caractérisée par I' évolution de la technique de coké­
faction à partir du four à récupération de la chaleur 
perdue jusqu'aux fours modernes de grande capacité 
et à rendements élevés, et par la tendance à la con­
centration de I' exploitation dans de grandes coke­
ries centrales. Les trois domaines principaux de l'ac­
tivité du Comité sont passés en revue. 

Un échange d'expériences permanent entre les 
producteurs et les utilisateurs de coke a donné une 
meilleure connaissance des propriétés du coke, qui 
sont essentielles pour son comportement dans le haut 
fourneau. La base de ces études était les recher­
ches sur la nature des charbons à coke. leur classifi­
cation technologique, les réactions qui accompa­
gnent le processus de cokéfaction et la possibilité de 
les influencer par des mesures techniques. 

Dans le domaine de la technique de la cokéfac­
tion, le Comité _a concentré ses efforts sur des pro­
blèmes dont la solution permet de faire progresser 
I' évolution générale, indépendamment du type de 
four utilisé. Une grande partie des travaux a été 
consacrée aux études thermiques qui ont abouti à 
une réduction de la consommation de chaleur dans 
les fours. Parmi les travaux du Comité qui ont éga­
lement contribué au progrès technique, il faut citer 
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cision, la fréquence de contrôle - 2) le degré de 
sécurité aux différents pofots de lentreprise. 

L'auteur donne quelques exemples de I' applica­
tion de méthodes de contrôle modernes, illustrés par 
des films. 

L'importance du coke pour l'évolution 

de l'industrie allemande 

Dr. Ing. F. M. RESS. 

Le dix-neuvième siècle a été I' époque classique 
de la machine, fondée sur le charbon et le fer, et, 
malgré lapparition du pétrole et de lénergie nu­
cléaire, le charbon et le fer gardent toujours leur 
importance. Qui dit fer, dit aussi coke. La liaison 
entre les deux a été établie en 1709 par Abraham 
Darby à Coalbrookdale, qui réussit le premier à fon­
dre les minerais de fer à I' aide de coke. 

La nouvelle technique des hauts fourneaux à coke 
fut introduite sur le continent vers 1800. En Alle­
magne, le premier haut fourneau chauffé au coke fut 
mis à feu déjà en 1796 à Gleiwitz en Haute-Silézie, 
mais c'est seulement à partir du milieu du dix­
neuvièm.e siècle que l'industrialisation à grande 
échelle a commencé. 

Dans l'évolution de l'industrie allemande, les co­
keries ont joué un rôle de premier plan. Le volume 
de la production de coke dans les différents bassins 
houillers de l'Allemagne a évolué en fonction des 
tâches que les cokeries devaient remplir. En pre~ier 
lieu, il s'agissait d'alimenter en coke la sidérurgie 
allemande. entre 1840 et 1860 également les che­
mins de fer, qui, à cette époque, avaient besoin de 

cO"ke pour le chauffage des locomotives. Entre 1850 
et 1860, la consommation de coke des chemins de 
fer dépassait la consommaticm de la sidérurgie. Avec 
l'importance croissante de la Ruhr, le centre de gra­
vité de la cokéfaction s'est déplacé vers le bassin de 
la Ruhr qui disposait d'un exceHent charbon à co·ke. 

La construction d'un nouveau type de four à coke. 
à récupération de sous-produits, à partir de 1881 a 
marqué une nouvelle époque dans l'évolution de 
l'industrie du coke. Elle devient le fournisseur de 
goudron pour findustrie chimique et d'engrais syn­
thétiques pour l'agriculture. C'était le premier pas 
sur le chemin de la chimie de la houiile. Les. sous­
produits apportaient des bénéfices remarquables et 
contribuaient à améliorer sensiblement la situation 
financière des cokeries. Après la première guerre 
mondiale, la production d'engrais par le procédé 
Haber-Bosch brisa le monopole des cokeries, et ré­
cemment c'est la concurrence de la chimie du pétrole 
qui a sensiblement réduit les prix de vente du gou­
dron et du benzol. Une certaine compensation a été 
donnée par une vente croissante de gaz. 

Au début, les cokeries étaient exploitées surtout 
par la sidérurgie, par les sociétés des chemins de fer, 
des entrepreneurs privés et dans. quelques bassins -
comme Aix-la-Chapelle, Oberkirchen et la Sarre -
par les charbonnages. Au cours du dernier tiers du 
dix-neuvième siècle. la répartition a changé. Les 
cokeries privées ont ·cédé leur place aux cokeries mi­
nières. Une deuxième évolution s'est produite à par­
tir de 1890 : la sidérurgie a annexé les charbonnages 
et leurs co·keries minières et a démantelé ses propres 
batteries. C'est pourquoi aujourd'hui la grande ma­
jorité du coke allemand provient des cokeries miniè­
res. 

Il. Visites techniques. 

Compte rendu par H. GRAND'RY, 

Sous-directeur aux recherches à la S. A. Carbonisation Centrale. 

A. Cokeries et Centrale de gcraogènes. 

Cokerie Centrale Zollverein de la Reinelbe· A.G. 
à Essen-Katernberg. 

Il s'agit de la cokerie la plus récente et la plus mo­
derne de la Ruhr, de 5.000 t/jour d'enfournement. 
Implantée à laise sur 40 ha, sa construction a dé­
buté en mai 1957 et les premières cellules ont été 
défournées en septembre 196t. 

Tout a été prévu pour permettre une extension 
lui assurant une capacité de 7.500 t/jour. 

Les charbons qui y sont carbonisés titrent environ 
24 '% d'indice de M.V. Ils parviennent à la cokerie 
soit directement par transporteur à partir du siège 
Zollverein voisin, soit par fer de sièges des Sociétés 
Rheinstahl et Krupp. 

Le stockage ne s'y fait pas en silos : les finies 
sont entreposées sur une aire p<>uvant contenir 

200.000 t. La reprise se fait par une sorte de drag­
line disposé au bo-ut d'un bras tournant, muni d'un 
transporteur. 

La préparation de la pâte à coke (mélange en 
proportions ajustées, broyag·e. etc ... ) se fait au dé­
part des silos de dosage. 

Les fours sont de conception Still underjet à régé­
nérateurs couplés. Les cellules ont la dimension peu 
courante en hauteur de 6 m ( 6 X 11,60 X 0,450). 

Deux batteries sont à· feu en ce moment. Elles 
comprennent 96 fours chacune, divisées en 4 grou­
pes de 24. Cette division en petites unités comptac­
tes a été voulue pour réduire les effets des dégâts 
miniers aux massifs de maçonnerie·. 

Quelques innovations particulières ont été adop­
tées : 

- les portes de fours sont équipées de dispositifs 
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d'étanchéité par injection de gaz épuré entre 
lexcentricité des portes, évitant ainsi efficace­
ment la formation de garnissages sur les enca­
drements; 
les coal-cars sont pourvus d' électro-aimants pour 
lenlèvement des bouches d'enfournement, ainsi 
que de dispositifs pour lélimination des pous­
sières; 
toutes les opérations d'enfournement et de dé­
fournement sont réglées par programmation. 

Quatorze gazogènes sous pression produisent du 
gaz pauvre de dilution à partir du coke 0-40 mm ; 
un gazogène spécial Flesch-Demag gazéifie les 
schlamms des bassins d'extinction. 

La cokerie Zollverein alimente le réseau de distri­
bution de gaz de ville à haute pression de la Ruhr. 
Cette drconstance est favorable à lépuration sous 
pression. Une étude préalable a permis de chiffrer 
lavantage du traitement à haute pression par rap­
port à celui à basse pression classique. 

L'épuration de I'H2S est effectuée par le procédé 
Pottasch, le débenzolage par le procédé dit Kalt­
wasch et le déphénolage des eaux résiduaires par le 
procédé Emsergenossenschaft. 

Benzol et goudron bruts sont respectivement livrés 
pour leurs valorisations ultérieures, aux distilleries 
centrales Amalia et Karûiïneng·lück. 

L'électrification d1:: lensemble de la cokerie a été 
poussée très loin. Les contrôles de fabrication ont été 
rassemblés dans un centre de mesures et de réactions 
téléguidés remarquable dont le Dr. H. Doring a fait 
lexposé rapporté dans le compte rendu de la jour­
née d'étude. 

Cokerie Gnefaenau de la Harpener Bergbau A.G. 
à Dortmund. 

Les membres de la Commission, intéressés par la 
mécanisation dans le o:ervice des fours, ont eu I' oc­
casion d'examiner ici quelques réalisations. Cette 
cokerie qui n'est point neuve, enfourne 3.800 t/jour 
dans quatre batteries : deux du système Otto et 
deux du système Didier underjet. 

Cette cokerie, adjointe au siège Gneisenau, en­
fourne directement des grains de o à 2 % d'origine, 
à 25,5 % d'indice de M.V. Elle ne possède donc ni 
mélangeurs, ni broyeurs. 

L'épuration du gaz se fait en partie à basse pres­
sion et en partie à haute pression. Cette dualité 
permet une comparaison des coût et efficacité des 
deux procédés, laquelle est en faveur du traitement 
sous pression. 

Les améliorations suivantes aux machines des 
fours ont été montrées aux visiteurs : 

Coal-car. 

L'enregistrement de lenfournement eJt automa­
tique et comptabilisé par téléscripteur. 

- Le coal-car est pourvu de dispositifs électro-ma­
gnétiques pour enlever et remettre les bouches 
d'enfournement. 

Le captage des poussières est prévu mais n'était 
pas en service à ce moment. 

Défourneuse. 

Un faisceau de rayons dirigé, de C.,16
, passant 

après enlèvement des portes dans lespace au­
dessus du saumon, permet de centrer la machine 
dans laxe de la cellule avant d'autoriser le dé­
fournement. 

Les moteurs de la défourneuse sont du type 
Sachsenwerk Kraft elastik à effort progressif. 

Nettoyage Je:s côtés J,es portes. 

- Un jeu de racloirs monté sur une chaîne GaIIe 
tournant sur des galets et disposé dans un ca­
dre-mobile dans lequel on présente chaque porte, 
doit enlever les dépôts de goudron. A l'examen, 
ce dispositif n'a pas semblé être bien efficace. 

Centrale de gazéification de la Steinkohlengas 
A.G. à Dor.:;ten. 

Cette usine remarquable, prévue pour livrer au 
réseau i.250.000 Nm3/jour de gaz à 4.600 kcal. en 
produit actueIIement 2.000.000 Nm3 par suite d'amé­
liorations systématiques. C'est r équivalent des dis­
ponibilités en gaz de ville d'une cokerie enfournant 
9.000 t/jour de charbon. 

Du charbon à mauvais pouvoir co·kéfiant (38 % 
de matières volatiles, 20-22 % de cendres), en cali­
brés 5-30 mm, convient pour cette g-azéification in­
tégrale. 

Le gaz produit est traité par conversion à 170° sur 
des sulfures employés comme catalyseur. La teneur 
en CO est ramenée de 23 % à 5 % . Cette conver­
sion a non seulement comme effet de détoxifier le 
gaz, mais p:ermet de mettre en œuvre des quantités 
importantes respectivement de gaz naturel (30 % ) 
qui augmente le pouvoir calorifique et d'azote qui 
réduit le poids spécifique aux valeurs contractuelles 
de 4.600 kcal/Nm3 et de 0,480. 

Avant Après Gaz 
conversion conversion d'émission 

CO 23,0 6,o 5, 1 
C02 27,0 37,1 2,5 
H2 39,0 47,4 40.4 
N2 1,0 0,9 18,3 
CH4 10,0 8,6 33,7 
P.C.S. 2.839 2.451 4.600 

Densité 
(air = 1) 0,727 0,714 0,480 

Divers problèmes d'épuration du g'az par extrac­
tion de son H2S, HCN, henzol. goudron, ont pu 
être résolus avec succès. 
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Deux unités de 30.000 Nm3/ h de gaz brut sont 
en fonctionnements depuis avril t962. L'ensemble 
constitue la première installation de conversion de 
gaz brut. Chacune des unités constitue, en elle­
même, la plus grosse installation de conversion du 

monde. 

Les visiteurs ont été impressionnés par la réalisa­
tion remarquable et élégante de la Steinkohlengas 
du problème délicat de la valorisation simultanée de 
charbon non cokéfiant, de gaz naturel et d'azote ex­
cédentaire par conversion et mélanges appropriés. 

B. Usines chimiques. 

Scholven Chemie A.G. (Filiale du Groupe Hiber­
nia) à Gelsenkirchen. 

Les initiatives dans la poursuite constante des dé­
veloppements successifs à grande échelle de cette 
très importante entreprise chimique sont bien con­

nues. 

Citons-en quelques-uns qui nous ont été énumé-
rés avant la visite : 

Hydro·génation du charbon. Rappelons que 
Schoiven Chemie a réalisé en grand, avec suc­
cès, avant et pendant la guerre, la production 
par le procédé Bergius, d'essence spéciale pour 
avions (250.000 t/ an). 

Traitement sous pression des gaz rte cokerie 
(681.000.000 Nm3/an) (épuration, débenzolage, 
fournitures de gaz de ville et fractionnement). 

- Traitement du pétrole brut. Scholven Chemie, 
alliant sagement les valorisations carbo- et pétro­
chimiques, tire de ses distilleries de pétrole : 
H2S - qu'il transforme en acide sulfurique -
gaz riche, hydrocarbures saturés et non-saturés 
entrant, avec leurs homologues issus du charbon, 
dans les processus complexes de synthèses di­
verses. 

- Traitement de l'air (60.000 Nm3/h). Outre 
lazote qui, combiné à l'hydrogène des gaz de 
fours à coke. mène à lammoniaque, à lacide 
nitrique et aux engrais, Scho.Iven Chemie se· sert 
de l'oxygène et de l'azote pour alimenter PhenoI­
chemie et d'autres usines. 

- Fabrication d'engrais. A partir d'ammoniaque 
(80.000 t/an dont les 3/5 sont mis en œuvre sur 
place), de phosphates bruts, de potasse et de 
C02 , plus de 300.000 t d'engrais N .P.K. divers, 
nitrates, nitrochaux, etc ... sont produits. 

Fabrication de matièr-es plastique à partir d 'éthy­
lène et de benzène. Scholven Chemie a mis en 
application le procédé Ziegler, selon lequel le 
benzène et l'éthylène donnent, par réaction sui­
vie de po,lymérisation, du polyéthylène à basse 
pression en présence de catalyseur à base de té­
trachlorure de titane. 
Cet atelier a pu être examiné par les membres 

de Ia Commission. II traite actuellement 6 ·à 
8.ooo t/an d'éthylène. 
D'autres ateliers annexes produisent également 
de l'alcool isopropylique (15.000 ~/an en 1960), 
de la resorcine (4.000 t/an) etc .. . 

Phenol-Chernie GmbH à Gladbeck. 

Quatre puissantes sociétés de la Ruhr se sont 
associées pour fabriquer du phénol par auto-oxyda­
tion à partir du curnène, dérivé du benzène et du 
propylène qu'elles obtiennent par ailleurs. 

Hibernia, Scholven Chemie, Harpener Berg-bau 
et Rütgers ont ainsi fondé Phenol-Chemie. 

Le procédé choisi est celui mis au point par le 
Professeur H. Hock de l'Université de Clausthal 
(cfr. : H. Hock & H. Kropf: Angew. Chern. 69, 
10, 313/340 - 1957) et reconnu à l'expérience com­
me plus intéressant et plus économique que les trois 
autres procédés connus. 

Le pdncipe théorique de la fabrication : prépara­
tion du cumène (alkylation du benzène par le pro­
pylène) puis l'oxydation de celui-ci en phénol et 
acétone, a . été exposé sur place très clairement aux 
Membres de la Commission. 

Les schémas d'appareillage, la partie' génie chimi­
que, les bilans-matières et les données économiques 
leur ont été ensuite communiqués avant la visite 
très détaillée de l'usine sous la conduite de son 
dynamique Directeur. 

Ils ont pris connaissance de nombreux détails 
d'appareillages spéciaux résistant à la corrosion, de 
sécurités pour empêcher que les réactions exother­
miques ne s'emballent, ainsi que de moyens de me­
sure, d'interconnexions téléguidées, associées aux 
contrôles. 

Pour fixer les idées, on peut dire que l'usine de 
Phenol-Chemie, prévue initialement pour fabriquer 
8.ooo t de phénol par an, peut en produire actuelle­
ment dix fois plus, soit de 80 à 90.000 t , ce qui en 
fait l'installation dt ce genre la plus puissante du 
monde. 

* * * 

En conclusion de ce compte rendu du cycle de 
visites mis sur pied par les org·anisateurs allemands 
comme complément au Co.Iloque Jubilaire des Co­
kiers, il faut dire l'excellente impression qu'en ont 
rapportée les Mr~mbres de la Commission de la Co­
kéf actiGn et de la Valorisation du Charbon de la 
C .E.C.A. 

En ce qui concerne la technologie et léconomie 
de la carbonisation à haute température de la 
houille en face des difficultés actuelles grevant sa 
rentabilité, on a pu enregistrer la réaction saine des 
spécialistes. n convient de perfectionner le détail 
de lautomatisation et de la régulation de cette in-
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dus trie devenue classique. Il faut aussi repenser len­
semble du problème, employer la recherche opéra­
tionnelle pour trouver des solutions nouvelles carac­
térisées par le besoin de transformer la carbonisation 
en procédé continu fabriquant le coke conforme aux 
desiderata actuels de la sidérurgie. 

On a pu aussi retirer des exemples de valorisation 
poussée de sous-produits, la notion que carbo- et 

pétrochimie sont, du point de vue des aboutisse­
ments chimiques, des processus associables. 

Ce voyage d'étude a été, en tous points, un suc­
cès, tant par son organisation que par l'intérêt sus­
cité par les remarquables réalisations nouvelles. 

Il est agréable de souligner aussi la grande cour­
toisie de laccueil reçu et le climat très amical qui a 
caractérisé les visites d'étude faites en commun. 



Un nouveau procédé de réduction 
de la teneur en humidité du gâte·au de filtre i•i 

G. BURTON, 
Ingénieur Principal Divisionnaire à lnichar 

SAMENVATTING 

De slikkoeken die men bekomt met zuigende fil­
t·ers bev,atten ov1er het alg.emeen te vee.Z water om 
zonder meer bij de cokesmengsels te kunnen worden 
gevoegJ. 

De thermische droging langs de klassieke weg is 
kostieoli;k, :zodat men zoekt naar een eenvouJig en 
goedkoop mùldiel om dit vocht te verwijderen. 

Laboratoriumproeven hebben uitgewezen dat een 
groot deel van het water kan verwijderd worden 
door het verwarmen van de koek tijdens zijn verbli;f 
op de filter. Verwarming door middel van hete rook­
gassen duurt lang en is praktisch niet uitvoerbaar. 
Eelektrische p,anelen hebben ieen hoog verbruik en 
bieden kans op gevaarli;ke opperv1.akkige verhitting. 

Deze mededeling beha·nde·lt de studie van een 
nieuw procédé waar overoerhitte stoom gebruikt 
wordt voor de verwarming van doe· koek. 

Beschrijving van de proefondervindelijke installa­
tie en v'an het ver'loop van de verwarming door mid­
del van stoom. Voordelen van de methode : een zeer 
snelle verwarming van de koek <funk zij het vrijko­
men van een grole hoeveelheid warmte· gedurende 
het condenseren van de stoom ; ieder risico van 
plaatse.Zijke oververhitting wordt vermeden ; de hoe­
danigheid van de kolen wordt niet aangetast. 

lnv'loed van ve·rschillende parameters : tempera­
tuur van de stoom, duur v.an de behandéling, dikte 
van de koek, korrelgrotte van het be·handelde pro­
dukt. Voor produkten die tussen de 10 en i5 % 
bestandJ.elen van minder dan 50 mikron bevatten, 
schommelt Je bekomen vochtigheid tussen 4 en 
12 %. Economische balans van het procédé. 

INHALTSANGABE 

"Der von den Vakuum-Filtern ,abgeworf ene Koh­
lenschlamm ist im allgemeinen so feucht, dass man 
ihn nicht ohne weiteres der Kokskohle oder der 
Brikettierkohle zusetzen kann. 

RESUME 

Les gâteaux de schlamms que l'on obtient sur les 
filtres à vide ont généralement une teneur en humi­
dité trop élevée pour être incorporés tels quels dans 
les rpdtes à coke et d'agglomération. 

Leur séchage• thermique p,ar les méthodes c1.assi­
ques est onéreux et il serait intéressant de trouver un 
procédé simple et bon marché pour réduire cette 
humidité. 

Des essais f ails en laboratoire ont montré que 
l'échauffement du gâteau pendant son séjour sur le 
filtre entraîne une réduction sensible de son humi­
dité. L'échauffement de ce gâteau par des fumées 
chaudes est lent et inapplicable pratiquement. L'em­
p'loi de panne.aux rayonnants est onéreux et entraine 
une surchauffe superficielle dangereuse. 

L'obje·t de k communication est l'étude d'un nou­
veau procédé où l'échauffement du gâteau est réalisé 
par de la vapeur surchauffée. 

Description de l'installation expérimentale et du 
processus d'échauffement du gâteau !Jar la v,apeur. 
L'avantage de ce procéd'é est de permettre' un 
échauffement très rapide du gâteau grâce à la cha­
leur importante libérée par W. oonJensation J.e la 
vapeur et l'élimination de tout risque de surch,auffe 
locale et de dégradation du charbon. 

Influence de différents paramètres : t.empérature 
de la vapeur, durée du traitement, épaisseur du gâ­
teau, granulométrie du produit traité. Pour des pro­
duits dont les teneurs en - 50 microns varient de 
10 à 50 %, on obtient des humidi'tés finales de 4 à 
l2 %. Economie du procédé. 

St.JIMMARY 

Slurry cakes obtained on vacuum filters generally 
have a too high humiclity content to be incorporated 
as such in coking and brique'tting smalls. 

(*) Communication F 2 présentée au Quatrième Congrès International sur la Préparation du Charbon, organisé par 
le National Coal Board et la Coal Preparation Plant Association, Harrogate 1962. 
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Die T rocknung dieser Schl.amme nach den her­
kommlichen Verf ahren ist sehr kostspielig, so dass 
es sich ohne Zweifel lohnen würde, 1ein einfaches 
un.d billiges Verf ahren zur Senkung des W asser­
gehaltes der Filterschl.amme zu entwickeln. 

Versuche im Laboratorium haben gezeigt, Jass die 
Erhitzung des Kuchens auf dem Filter zu einer er­
heblichen Senkung seines W assergeh,altes führt. 
Ein1z Brwiirmung durch heisse RaUJChgase dauert zu 
lange und ist praktisch undurchführbar. Die Ver­
wendung von Strahlkorpern ist kostspieÙg und führt 
zu einer gefahrlichen Ueberhitzung an der Ober­
fl.ache des Filterkuchens. 

Gegenstand des Aufsatzes sind Untersuchungen 
über ein neues Verf ahren, bei dem der Filterkuchen 
durch überhitzten Damipf erwiirmt wird. 

Der Aufsatz enthiilt ieine Beschreibung der Ver­
suchsanlage und des Vorganges der Erwiirmung Jes 
Kuchens durch den Dampf. Die Vorzüge des Ver­
f ahrens ÙegenÂ,arin, dass sich der Kuchen durch 
die erhebliche bei der Kondensation des Dampf es 
frei werdende Warme sehr rasch erhitzt und dass 
;ede Gefahr ieiner ortlichen Ueberhitzung und einer 
Verschlechterung der Verkokungseigenschaften aus­
aeschaltet ist. 

Der Verfasser untersucht die Auswirkungen der 
verschiedenen Einflussgrossen : der Dampftempera­
tur, der Behandlungsdauer, der Dicke des Filter­
kuchens und des Kornungsaufbaus des Schlamms. 
Bei einem Schlamm mit i0-50 % feinster Kornun­
gen un.ter 50 µ. erreicht man einen Bndw,assergehalt 
zwischen 4 und 12 %. Den Schluss bilden Wirt­
schaftlichkeitsbetrachtungen. 

INTRODUCTION 

Les gâteaux de schlamm brut ou flotté obtenus 
sur les filtres à vide contiennent en général de 18 

à 25 % d'humidité résiduelle suivant leur granulo­
métrie. 

Ces produits humides sont difficiles à manipuler, 
les pâtes où on les incorpore difficiles à homogé­
néiser et la quantité importante d'eau qu'ils appor­
tent accroît souvent exagérément la teneur en humi­
dité globale de ces pâtes. 

On a tenté de réduire l'humidité des schlamms 
filtrés par des moyens mécaniques (essorage centri­
fuge, compression) mais les résultats sont jusqu'à 
présent peu satisfaisants, surtout lorsque le pour­
centage d'ultra-fins inférieurs à 50 microns est im­
portant. 

Il existe évidemment le recours au séchage ther­
mique traditionnel, mais cette opération est très 

Thermal drying by the orthodox methods is ex­
pensive and it would be interesting to discover a 
cheap, simple process to reduœ this humidity. 

Laboratory tests h,ave shown that the heating of 
the cake while· it is on the filter results in a consider­
able reduction of the humidity. The heating of this 
cake b:y hot flue g1s is slow and inapplicable in 
practice. The use of r::.diating panels is expensive 
and results in dangerous superficial overheati.ng. 

The s.ubject of the report is the study of a new 
process when2by the he,ating of the cake is achieved 
by superheated steam. 

Description of the eX!J·erimental installation and 
of the process for heating the cake by steam. The 
advantage of this !Jrocess is that it ,allows very rapid 
heating of the ccrke thanks to the considerable heat 
liberated by the condensation of the st1eam and the 
elimin!l.tion of any risk of local overheating and 

depreciation of the coal. 

Influence of v,arious parameters : temperature of 
the v'apour, duration of the treatment, thickness of 
the cake, size analysis of the product treated. For 
products in which the percentages in - 50 microns 
vary between iO and .50 %, final humidities of 4 to 

12 % are obtained. Economy of the proce.ss. 

onéreuse, nécessite une manutention difficile des 
gâteaux de filtre humides et provoque une altéra­
tion des propriétés cokéfiantes du produit traitP.. 

Depuis quelque temps, des recherches sont en 
cours dans le but de réduire l'humidité du gâteau 
pendant son séjour sur Ie filtre même. 

REDUCTION D'HUMIDITE SUR LE FILTRE 

On peut obtenir une réduction importante de la te­
neur en humidité de gâteaux de filtre en profitant 
de la réduction de la viscosité de leau par élévation 
de sa température. 

La viscosité de I' eau passe en effet de 1,32 à 0,28 

centipoise lorsque sa température croît de 10 à 
100" C. Cette réduction de viscosité entraîne une 
meilleure efficacité du drainag.e et une diminution 
importante de la teneur en eau résiduelle. 
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Le problème consiste à porter lentièreté de gâ­
teau, en un temps très court, à la plus haute tem­
pérature possible qui, dans le cas d'un gâteau hu­
mide soumis à une dépression, correspond à la 
température d'ébullition de l'eau sous la pression 
régnant au point considéré. La faible perméabilité 
des gâteaux de filtre et leur opacité au rayonnement 
infrarouge rendent ce problème très complexe. L' ap­
port de calories peut se faire de différentes façons : 

Par- des fumées chaudes. 

Théoriquement, on peut calculer que, pour un gâ­
teau de schlamm flotté de 25 mm d'épaisseur, la 
durée d'échauffement, au moyen de fumées à 600"' C. 
serait de 5 à 6 minutes, par suite de la faible per-i 
méabilité du gâteaux et de la capacité calorifique 
réduite des gaz chauds. En pratique, les échanges 
calorifiques entre Ia fumée et le g'âteau sont extrême­
ment rapides et elle libère ses calories dans une 
mince tranche superficielle du gâteau en évaporant 
leau contenue dans cette tranche. Ce phénomène se 
poursuit jusqu'au séchage complet de cette tranche 
superficielle et se répète dans des tranches de plus 
en plus profondes du gâteau. 

On n'atteint donc pas le but cherché qui est un 
chauffage uniforme du gâteau sur toute son. épais­
seur, mais on obtient un séchage total d'une zone 
superficielle et se répète dans des tranches de plus 
ment relativement lent des zones inférieures. 

Le produit sec traversé par des fumées à haute 
température s'échauffe rapidement et, si l'on n'inter­
rompt pas l'opération, on provoque sa carbonisation 
puis son inflammation. 

L'échauffement des zones inférieures du gâteau 
provient en partie d'un effet de conduction, mais 
principalement de la recondensation dans ces zones 
froides d'une partie de l'eau évaporée dans la tran­
che supérieure en voie de séchage. 

En conclusion, ce procédé ne semble pas présent~r 
d'intérêt par suite de la durée trop longue de l'opé­
ration, des dangers d'altération et d'inflammation 
des produits et des difficultés de mise en œuvre 
industrielle. 

Par rayonnement infrarouge. 

Ce procédé est à létude aux Etats-Unis depuis 
quelques années aux stades laboratoire et semi­
industriel. 

Le résultat est analogue à celui obtenu dans le cas 
précédent. Le gâteau étant pratiquement opaque aux 
rayons infrarouges, la quasi totalité de3 calories 
émises se concentre dans une mince tranche super­
ficielle qui s'échauffe et sèche très rapidement. Mais 
ici. le phénomène ne se poursuit pas dans la masse 
du gâteau car les couches sous-jacentes ne peuvent 
être atteintes par le rayonnement. 

Si l'on maintient l'exposition aux rayons infra­
rouges au-delà du temps nécessaire au séchage de la 
couche superficielle, on provoque très rapidement 
l'inflammation du charbon. 

Dans nos conditions expérimentales (panneau ra­
diant à 850° C à environ 70 mm de la surface du 
gâteau), cette inflammation était obtenue en moins 
d'une minute. 

Le phénomène est beaucoup plus rapide que dans 
le cas précédent des fumées chaudes, car l'apport 
calorifique est beaucoup plus important. On observe 
un échauffement assez rapide et important de toute 
la masse du gâteau. Cet échauffement un if orme ne 
peut être attribué ni à la pénétration du rayonne­
ment ni à la conduction par lair traversant le gâ­
teau, car des essais sur produit initialement sec nous 
ont montré que, dans ces conditions et malgré la 
plus forte perméabilité du i:râteau. sa partie infé­
rieure s'échauffe beaucoup plus lentement que lors­
qu'on part d'un gâteau humide. L'uniformité de 
l'échauffement ne peut s'expliquer que par la con­
densation dans toute lépaisseur du Q"âteau de I' eau 
vapo.risée dans la zone superficielle. Cette hypothèse 
se trouve confirmée par deux observations expéri­
mentales: 

1) l'échauffement initial du gâteau est suivi d'un 
refroidissement lorsque la zone superficielle est 
sèche et ne dégage plus de vapeur ; 

2) il est possible de maintenir pratiquement cons­
tante la température du gâteau en humectant sa 
surf ace, méthode que nous avions été amenés à 
appliquer pour éviter l'inflammation. 

En conclusion, il semble que les principaux incon­
vénients du procédé par rayonnement infrarouge 
sont le danger d'inflammation, la trop faible vitesse 
d'échauffement dans Ie cas de gâteaux épais et le 
prix élevé des calories mises en œuvre. 

Par de la vapeur. 

Nous avons vu l'importance du phénomène de 
condensation de vapeur dans la transmission de 
chaleur au sein du gâteau. Dans les deux cas précé­
dents, la vapeur était produite aux dépens de leau 
du gâteau par séchage d'une zone superficieile de 
celui-ci. Nous nous sommes demandé s'il ne serait 
pas plus simple et moins onéreux de produire la va­
peur dans un générateur classique et de lamener 
au contact du gâteau. 

Ce sont les résultats obtenus par cette méthode 
qui font I' objet de la suite de cette note. 

DISPOSITIF EXPERIMENTAL 

L'appareillage utilisé pour étudier en laboratoire 
l'action de la vapeur d'eau sur un gâteau de filtra­
tion est schématisé à la figure t . 



434 Annales des Mines de Belgique 4" livraison 

La vapeur est produite dans une petite chaudière 
à tubes de fumée verticaux 1 d'une capacité évapo­
ratoire d'environ 12 kg/h. La vapeur passe ensuite 
dans un surchauffeur 2 constitué par un serpentin 
en acier inoxydable chauffé par un brûleur à gaz. 
Par l'intermédiaire d'une canalisation souple calori­
fugée, la vapeur est amenée au filtre 4. Celui-ci est 
constitué par un entonnoir métallique calorifugé 
comportant une partie cylindrique de 200 mm de 
diamètre intérieur. Une tôle perforée surmontée d'un 
tissu filtrant (toile métallique ou de nylon) supporte 
le gâteau. La paroi de lentonnoir comporte un cer­
tain nombre de p erforations permettant d'introduire 
dans le gâteau d es thermomètres T2 et des sondes 
manométriques. Un manomètre M donne la valeur 
de la dépression appliquée sous le support filtrant. 
L'entonnoir est surmonté d'un capot d'amenée de 
vapeur muni d'une vanne de commande, d'une 
vanne d 'échappement E et d'un thermomètre Tt 
donnant la température d e la vapeur. L'ensemble 
est adapté sur un réservoir métallique 5 relié à une 
pompe à vide V. 

Après traitement par la vapeur, une partie du 
gâteau chaud est traitée dans un petit mélangeur à 
enveloppe chauffée destiné à pulvériser les mottes 
de schlamm. Un courant d 'air créé dans ce mélan­
geur élimine les buées produites au cours du refroi­
dissement du produit. 

PROCESSUS D'ECHAUFFEMENT 
DU GATEAU PAR LA VAPEUR 

Le processus d'échauffement du gâteau ainsi que 
léquilibre de drainage obtenu sont illustrés par les 
données expérimentales rapportées aux figures 2 

et 3. 

~~-----~~-----

Fig. 1. 

Les conditions expérimentales sont les suivantes : 
Produit traité : 

Schlamm flotté de charbon à coke à 9,60 % de 
cendres. 

Granulométrie : 26,6 % de - 40 microns 
40,0 % de - 100 microns 
82.2 % de - 400 microns 

Epaisseur du gâteau : 26 mm ( 1 "). 

Vapeur surchauffée à t 6'.2° C . 

Vide sous le filtre pendant la période de condensa­
tion : 690 mm de mercure. 

La figure 2 donne lévolution de la température en 
fonction du temps à des niveaux situés à 6, 12 et 
t8 mm sous la surface du gâteau. On constate aux 
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trois niveaux une évolution semblable de la tempé­
rature : elle demeure tout d'abord pendant un cer­
tain temps stationnaire à sa valeur initiale, puis 
elle croît brusquement pour se stabiliser rapidement 
à un niveau dépendant de la situation du point de 
mesure dans le gâteau. 

Les temps nécessaires pour atteindre les tempéra­
tures de stabilisation sont, ,pour les trois points de 
mesure envisagés, respectivement de 2,5 s, 10 s et 
22 s, ce qui correspond approximativement à un rap­
port 1 : 4 : 9. 

Ces données permettent d'expliquer le processus 
d'échauffement de la façon suivante. 

La vapeur arrivant au contact du gâteau froid se 
condense pratiquement instantanément grâce à la 
surface d'échange très importante, en libérant sa 
chaleur latente de vaporisation. II se constitue ainsi 
un front de condensation qui progresse de la surf ace 
vers le fond .du gâteau sous leffet de la dépression. 
A lavant de ce front, le gâteau est s·aturé en eau 
froide et conserve sa température originelle. A I' ar­
rière s'établit progressivement un régime d'équilibre 
que nous définirons plus loin. 

La vitesse de progression du front ·de condensa­
tion est conditionnée par ses possibilités d' alimen­
tation en vapeur. Au fur et à mesure de cette pro­
gression, la vapeur doit, pour atteindre ce front de 
condensation, traverser une couche de gâteau de 
plus en plus épaisse et ce, sous une dépression à 
peu près constante. On en conclut que la vitesse de 
progression du front est proportionnelle au débit de 
vapeur atteignant ce front, déhit qui est inversement 
proportionnel à lépaisseur de la couche de gâteau 
à larrière de ce front. 

Si lon appelle x lépaisseur du gâteau à larrière 
du front et V la vitesse de propagation de ce front, 
on peut écrire : 

dx 1 

V K-
dt X 

K étant une constante dépendant de la nature et 
de la granlulométrie du gâteau et de la dépression 
appliquée au filtre. 

On en déduit : x2 = 2 Kt, ce qui signifie que le 
temps mis par le front de condensation pour attein­
dre une profondeur x dans. le gâteau est proportion­
nel au carré de cette profondeur. Cette loi est véri­
fiée par les résultats expérimentaux donnés plus 
haut (temps dans le rapport 1 : 4 : 9 pour atteindre 
des profondeurs dans le rapport 1 : 2 : 3). 

Cette loi ·de chauffe du gâteau présente un. intérêt 
particulier du fait qu'elle est analogue à celle qui 
préside à la formation du gâteau sur le filtre. On 
sait en effet que, toutes autres conditions restant 
constantes, lépaisseur du g'âteau formé sur un filtre 
varie corrune la racine carrée de la durée d'immer­
sion du ,filtre. 

~----~~~~~~ 

Si lon admet que la dilution de la pulpe envoyée 
au filtre reste constante, il est facile d'établir que la 
section de filtre nécessaire pour I' échauffement com­
plet du gâteau reste constante, quelles. que soient la 
granlométrie du pmduit traité, la dépression app.Ji­
quée au filtre et la vitesse de rotation de celui-ci La 
similitude des lois de formation ·du gâteau et de son 
échauffement a ainsi pour résultat une régulation 
partieile du procédé. 

Les résultats expérimentaux de la figure 2 per­
mettent d'estimer par extrapolation que la durée to­
tale d'échauffement du gâteau est de l'ordre de 40 s. 
Après cette période, il ne se produit plus de conden­
sation de la vapeur et celle-ci traverse le gâteau à 
l'état gazeux en abandonnant une partie de sa cha­
leur sensible. Il s'établit alors un état d'équilibre 
dans le gâteau dont certaines caractéristiques physi­
ques sont données à la figure 3. 

o~~~~~~-~~1~0 ~~~--,;,1s~~~-w~%~H~,o 
kg abo) 

60- 7b ào oo 100 •c 

Fig. 3. 

Les courbes de rép·artition de press.ion (P), de: 
température (T0

) et de teneur en humidité (% H::iO) 
correspondent à létat du gâteau après 60 s de trai­
tement à la vapeur, soit environ 20 s après le passage 
du front de condensation. 

En étudiant les courbes de pression et de tempé­
rature, on constate que la température existant en 
chaque point du gâteau corerspond à la température 
d'ébullition de l'eau sous la pression régnant en ce 
point. 

La teneur en humidité varie de 8,5 % à la surf ace 
du gâteau à environ 15,5 % au fond de celui-ci avec 
une teneur moyenne de 11 % . 

ASPECl' CALORIFIQUE DU PROBLEME 
ET ANALYSE DU RESULTAT OBTENU 

La vitesse d'échauffement du gâteau s'explique 
en partie par la loi de propagation du front de con­
densation exposée plus haut, mais surtout par la 
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chaleur importante dégagée par la condensation de 
la vapeur d'eau. Un kilogramme de vapeur d'eau 
qui se condense à 80° C libère en effet plus de 

550 kcal. 

Les calculs suivants sont établis sur la base d'une 
tonne de charbon sec dont les caractéristiques ont 
été données plus haut et réparti sur le filtre en une 
couche uniforme de 26 mm d'épaisseur. 

Pour échauffer ce gâteau à une température 
moyenne de go'° C, il faut lui fournir environ 
32.000 kcal dont 55 % sont absorbés par le charbon 
et 45 % par leau du gâteau. Ces calories correspon­
d ent à la condensation de 32.000/ 550 = 58 kg de 
vapeur. 

L'échauffement étant terminé au bout de 40 s, 
pendant les 20 s suivantes, on soutire à travers le 
gâteau un flux de vapeur dont le débit peut être 
évalué à 60 m 3/heure/m2 de gâteau. La tonne de 
charbon sec occupant une surface de 50 m2

, en 20 s 
on soutire donc 16, 7 m 3 de vapeur, soit environ 
10 kg. 

La consommation totale de vapeur est donc de 
68 kg par tonne d e charbon sec. A la fin de cette 
opération, la teneur en humidité du gâteau est tom­
bée de 18 à 11 % ou de 220 à 124 kg d'eau par 
tonne de charbon sec, soit une élimination de 96 kg 
d'eau. 

Sur cette quantité, l'évaporation due à la récu­
pération de la chaleur sensible de la vapeur inter­
vient pour 4,6 kg seulement. La presque totalité de 
la réduction de te neur en eau pro·vient donc d 'une 
efficacité accrue de drainag·e due à 1' échauffement 
du gâteau. 

A la sortie du filtre, le gâteau p<nsède une tempé­
rature moyenne de 90° C. Il est possible, en le refroi­
dissant dans de bonnes conditions, d'utiliser toute la 
chaleur dégagée au cours de ce refroidissement pour 
vaporiser une quantité additionnelle d'eau. Une 
tonne de gâteau à 11 % d'humidité passant de go 
à 30" C dégage environ 22.000 kcal et, si ces calories 
sont utilisées intégralement, elles p ermettent de va­
poriser 39 kg d'eau. 

La quantité d'eau par tonne de charbon sec des­
cend ainsi finalement de 124 à 85 kg, ce qui corres­
pond à une teneur en humidité de 7,80 %. 

La figure 4 donne une représentation graphique 
de cette succession d'opérations. Le carré X corres­
pond à 1 kg d'eau par tonne de charbon sec. 

Une filtration normale à froid donne un gâteau 
à 18 % d 'humidité, soit 220 kg d'eau par tonne de 
charbon sec (courbe 1). Le traitement à la vapeur 
donne, à la sortie du filtre, un gâteau chaud dont 
la teneur en eau correspond à la courbe 3, 91,4 kg 
d'eau (surface a entre les courbe3 2 et 3) sont éli­
minés par drainage à chaud et 4,6 kg (surface b 
entre les courbes 2 et 3) par évaporation. Le refroi­
dissement du gâteau permet encore 1' évaporation de 

Fig. 4. 

39 kg d 'eau (surface c) et l'on arrive finalement à 

la teneur 4, soit 85 kg par tonne de charbon sec 
(surface d) ou 7,80 % si l'on se rapporte au produit 
humide. 

INFLUENCE DE DIFFERENTS PARAMETRES 

Température de la vapeur. 

Nos essais ont montré qu'il n'est pas intéressant 
de surchauffer la vapeur au-delà de 140 à 150" C. 
Une température supérieure de la vapeur n'apporte 
que peu de calories supplémentaires. Si l'on passe, 
par exemple, de 150 à 2oo'' C, l'enthalpie de la va­
peur passe de 663 à 686 kcal/kg, soit un accroisse­
ment de 23 kcal, ce qui ne représente que 4 % de la 
chaleur de condensation. On constate que, dans le 
procédé de chauffage par la vapeur, c'est la chaleur 
de condensation qui est de loin prépondérante. Une 
surchauffe au-delà de 150" C a de plus pour incon­
vénient de réduire la vitesse de chauffage du gâteau 
de filtre par suite d'un retardement de la condensa­
tion. 

Une légère surchauffe à 140-150° C présente, sur 
une vapeur saturée, I' avantag·e d'éliminer les con­
densations au contact des parois des appareils . 

Durée de traitement. 

A la fin de la période de condensation, le gâteau 
est en état d'équilibre thermique et léquilibre de 
drainage est déjà pratiquement atteint. Si l'on pour­
suit l'action de la vapeur au-delà de cette période, 
cette vapeur est utilisée de façon très peu économi­
que car elle n'abandonne que de la chaleur sensible 
qui ne représente que 4 à 5 % des calori.es néces­
saires à sa production et la réduction d'humidité 
du gâteau par évaporation est pratiquement négli­
geable. On a donc intérêt à interrompre l'exposition 
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ctu gâteau à la vapeur le plus rapidement possible 
après son échauffement complet, en se réservant tou­
tefois une marge de sécurité de quelques secondes 
pour parfaire le drainage. 

Epaisseur du gâteau. 

Ce sont évidemment la granulométrie et l'épais­
seur du gâteau qui déterminent le temps nécessaire 
pour son échauffement. Mais lépaisseur du gâteau 
a également une influence assez sensible sur la te­
neur en humidité en fin de traitement. Par exemple 
des gâteaux du même produit mais de 26, 19 et 
13 mm d'épaisseur, soumis pendant 60 s à de la va­
peur surchauffée à 160'° C, ont. après traitement, des 
teneurs en humidité respectivement de 10,46 %, 
9,56 % et 8,53 %. Cette diminution s'explique par 
une intervention proportionnellement plus impor­
tante de r évaporation (débit de vapeur supérieur 
pendant un temps plus long) et par une courbe 
d'équilibre de drainage plus favorable. 

Granulométrie du produit traité. 

Pour étudier l'influence de la granulométrie sur 
les résultats de séchage, nous avons constitué 5 pro­
duits dont la répartition granulométrique se traduit 
par des droites sur le diagramme Rosin-Rammler­
Bennett et dont les teneurs en produits inférieurs 
à 50 microns sont de 50, 40, 30, 20 et 10 '%. 

Les rép•artitions granulométriques de ces produits 
sont les suivantes : 

1 II III IV V 

% % % % % 
- 50µ. 50 40 30 20 10 

50 - 100 /L 19 21 21 20 14 

100 - 200 /L 17 21 25 27 29 

200 - 400,JL 11 14 18 23 33 

+ 400µ 3 4 6 10 14 

Des gâteaux de 19 mm d'épaisseur de ces produits 
ont été soumis à une filtration normale à froid, ,puis 
à une filtration sous vapeur surchauffée à environ 
140"' C. Une partie de gâteau chaud a été traitée 
dans lappareil démotteur à enveloppe chauffée. 

La figure 5 donne les teneurs en humidité des dif­
férents produits ohtenus. 

La courbe A donne les teneurs en humidité obte­
nues après filtration à froid avec périodes de séchage 
de 50 s pour les échantillons à 1 o et 20 % de 
- 50 µ., 6o s pour r échantillon à 30 % de - 50 /L 

et 150 s pour les deux derniers. 

La courbe B donne les teneurs en humidité des 
gâteaux chauds à la sortie du filtre. Les durées de 
traitement sont identiques aux périodes de séchag·e 
citées ci-dessus. 

%llz0 
~0 1-------t----i------r------t;;----

°o!c---~1~0----,2·0~---~~::------4{)~-------=:ro 
%<50,u. 

Fig. 5. 

La courbe C enfin donne les humidités mesurées 
après démottage et refroidissement des gâteaux. On 
constati> que le traitement à la vapeur réduit de 40 

à 6o % la quantité d'eau contenue .dans le g'âteau, 
suivant sa granulométrie. Cette réduction s'élève à 
50 à 80 % après récupération de la chaleur emmaga­
sinée dans le gâteau. Certains schlamms grenus 
nous ont donné des teneurs en humidité finale in­
férieures à 4 % . 

Les schlamms flottés les plus courants en Belgique 
contiennent environ 30 % de produits inférieurs à 
50 microns. Par traitement à la vapeur, il est pos­
sible de ramener leurs teneurs en humidité aux 
environs de 7 à 8 %. 

Pour terminer ce chapitre, il convient de ·dire 
quelques mots au sujet des risques d'altération de 
certaines propriétés du charbon. On reproche géné­
ralement au séchage thermique d'altérer gravement 
les propriétés cokéfiantes du charbon. Nous avons 
réalisé une série d'essais pour établir I'eiffet du trai­
tement à la vapeur sur ces propriétés et avons cons­
taté que, loin. de les altérer, ce traitement a plutôt 
tendance à les améliorer. Ainsi un schlamm gras 
flotté, qui possédait un indice d'agglutination de 18, 

voyait cet indice s'élever à 20 après traitement à la 
vapeur. 

ECONOMIE DU PROCEDE 

Les investissements nécesssaires pour équiper une 
installation de filtration sous vide pour le fonction­
nement à la vapeur sont relativement réduits. Une 
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étude faite dans le but d'équiper une instailation 

de filtration de 45 t/h, y compris le montage d'un 

générateur de vapeur, montre que les frais d' amor­

tissement et d'intérêt s'élèvent à environ 1.50 FB 

par tonne de produit sec. 

Les frais de fonctionnement comportent essentiel­

lement la production de la vapeur. On peut évaluer 

la consommation à 70 kg par tonne de produit sec. 

Dans ces conditions, la vapeur intervient pour envi­

ron 4 FB par tonne sèche. 

En ce qui concerne la consommation d'énergie 

électrique qui représente un poste important dans la 

filtration sous vide, l'introduction de la vapeur ,per­

met de réaliser une économie importante. En effet, 

la vapeur peut être condensée à la sortie du filtre 

et la pompe à vide ne travaille plus que comme ex­

tracteur d'air du condenseur. La consommation 

d'énergie, qui s'élève à 5 kWh par tonne sèche en 

filtration classique, peut être ramenée à 3 kWh par 

tonne y compris l'énergie nécessaire pour le soutirage 

du condensat et le démoUeur. On enregistre donc 

une économie de 2 kWh par tonne et le bilan est le 
suivant: 

--------------------~ 

Amortissement et intérêts 
Fonctionnement 

Total: 

vapeur 
énergie électrique 
main-d' œuvre 

entretien 

1,50 FB/t 

4,00 FB/t 
-1,50 FB/t 

1,00 FB/t 

5,00 FB/t 
En poursuivant nos recherches, après la rédaction 

de cette note, nous avons constaté que les gâteaux 
tels qu'ils se forment sur les filtres à vide habituels 
se prêtent mal au traitement par la vapeur. Il se 
forme, au contact de la toile filtrante, une couche 
très peu perméable qui réduit fortement le gradient 
de pression dans le gâteau. li en résulte que la durée 
d'échauffement du gâteau est trop longue et que 
labaissement de teneur en humidité n'est pas satis­
faisant. 

Pour tirer pleinement avantage du traitement par la 
vapeur, il semble donc qu'il sera nécessaire de met­
tre au point une technique particulière de filtration 
mieux adaptée au procédé. 

Nous étudions actuellement en laboratoire et à 
léchelle semi-industrielle des procédés de traitement 
par vapeur sous pression qui donnent des résultats 
très satisfaisants et paraissent pouvoir être transpo­
sés sans grandes difficultés à r échelle industrielle. 

{) 



Captage et utilisa.tion du grisou 
par J. VEN!TER et P. STASSEN, 

Institut National de !'Industrie Charbonnière ( lnichar) (*) 

Het verslag maakt melding van de· voorgaande 
rœpporten, voorgedragen tï;dens de zittingen van 
1950, 1956 en 1958. 

Het geeft statistische ci if ers betneff ende het in 
de verschillende landen gecapteerde en gev,alori­
seerde mijngas. 

Verder worden de nieuwste captatietechnieken 
besproken : bi;komende boringen, lengte van de 
boorgaten, de middelen om te komen tot een maxi­
maal gasdebiet en de hoogste zuiverheid van het 
gas, he·t toezicht over de captatie, de theorie ervan, 
de ap.nwending van het mijngas. 

Het verslag eindigt met een opsomming Pan de 
bestaande werken. betreffende het opvangen en va­
lorisieren v'an het mijngas. 

INHALTSANGABE 

Der Bertcht nimmt Bezug auf die voraufgegan­
genen Arbeiten, übe·r den gleichen Gegenstand, die 
wn.lasslich der Tagungen in den Jahren 1950, 1956 
und 1958 vorgelegt worden w.aren. 

Er enthalt statistische Angaben über die Absau­
gung und Verwendung von Grubengas in den ver­
schili?denen Lane.Lem. 

Er schildert die Neuentwicklungen auf dem Ge­
biet der · Gru.hengasabsaugung : Ausgp.sungslocher 
in Gebirge vor Jem Stre·b, Lange der Bohrlocher, 
Erziel.ung einer maximalen Ausgasung .und eines 
hochprozentigen Grubengases, Kon:trol'le der Ab­
sœugu.ng, Theorie· der Absaugung und Verwendung 
des abgesaugten Grubengases. 

D en S chluss d'er A.rbeit bildet eine Literatur­
zusammenstellung über Grubengasabsaugung und 
-verwertung. 

RESUME 

Le rapport rappelle 'la teneur des rapports précé­
dents sur le même sujet, présentés aux sessions de 
1950, 1956, 1958. 

Il donne des renseignements statistiques sur le 
grisou capté et valorisé dans les différents pays. 

Il donne les cp,ractéristiques nvuvelles du cap­
ta.ge : sondages adventifs, longueur des sondages, 
obtention d'un débit maximum de grisou, obtention 
d'un grisou à haute teneur en méthane., contrôle du 
cœptage, théorie du captage, valorisation du grisou. 

Le rapport se termine par une bibliographie des 
travaux relatifs ,au captage et à 1.a vaTnrisa:tion du 
grisou. 

SUMMARY 

The report ref ers ta the contents of previous re­

ports on the same subject, presented at the sessions 
he.U in 1950, 1956, t958. 

lt gives st,atistical information regarding the 
draina.ge and utilisation of fireJ:amp in the various 
countries. 

lt gives niew drainage characteristics : adventi­
tious boreholes, length of boreholes, the obtainment 
of a maximum outflow of firedamp , the obtainment 
of firedamp with a high methane content, drain.P,ge 
control, theory of drainage, the profitable use of 
firedamp. 

The report concludes with a bibliography of 
research works into the drainage and profitabk use 
of firedamp. 

(*) Sixième Conférence Mondiale de !'Energie, Melbourne octobre 1962. Ce rapport fait suite aux rapports de même 
objet présentés aux sessions antérieures de cette organisation: Londres 1950, Vienne 1956, Montréal 1958. 

Les éléments de ce rapport ont été préparés par M . R. Vandeloise, Ingénieur à lnichar, que les auteurs remercient. 



440 Annales des Mines de Belgique 4• livraison 

1. RAPPEL DES RAPPORTS PRECEDENTS 

Ces rapports exposent les modes de formation et 
de rétention du grisou dans les couches de houille 
et les terrains houillers. 

L'exploitation d'une couche provoque la fissura­
tion et la détente des terrains sus-jacents et sous­
jacents et une libération du grisou qui migre vers le 
chantier exploité par les fissures des terrains et se 
mélange au courant d'air. 

Le principe du captage consiste à drainer une par­
tie du grisou ainsi libéré, dans des conduites spécia­
les, cl à lamener à la surf ace. 

Des précisions techniques sur les différents modes 
de captage sont données dans' le rapport de 1956. 
La technique des sondage~ produit environ 95 % 
du grisou capté. On procède aussi par galeries de 

. drainage raccordées au réseau d'aspiration à travers 
un barrage étanche. Des· essais de captage au front 
de tailie ont été entrepris en Grande-Bretagne. 

Les tuyauteries collectrices de 150 à 300 mm de 
diamètre sont raccordées à une tuyauterie, placée le 
plus souvent dans le puits de retour d'air. A la sur­
face, une installation assure !'aspiration du gaz et 
son refoulement vers la conduite d'utilisation éven­
tuelle. La dépression à I' extracteur est souvent infé­
rieure à 250 mm Hg ; mais on la pousse parfois jus­
qu'à 500 mm Hg. 

Dans tous les chantiers où l'on a fait du captage, 
on observe toujours un assainissement radical de la 
ventilation. 

Le captage du grisou permet de plus grand.s avan­
cements des chantiers et, partant, un meilleur rende­
ment. Il a rendu exploitables des faisceaux de couches 
qui ne lauraient été que très, difficilement sans cela. 

II produit un gaz riche, exempt de certaines impu­
retés, notamment de soufre. 

Le grisou est employé pour le chauffage des bat­
teries de fours à coke, de chaudières, de fours de 
séchage, etc... cl dans les fours industriels où le 
combustible doit être exempt de soufre ; on le trans­
forme par cracking en gaz de ville (à 4.000-4.250 
kcal/m3). 

La plus grande partie du gaz capté dans les bas­
sins du Sud de la Belgique est valorisée sous ces 
deux dernières formes par la Société Distrigaz, spé­
cialisée dans le transport du gaz. L'interconnexion 
des sièges intéressés par une canalisation collectrice 
régularise le débit et la qualité du gaz. Les sièg'es 
de Campine utilisent le grisou dans les fours de sé­
chage de leurs ateliers de préparation mécanique et 
dans les chaudières des centrales électriques. 

En Allemagne, 60 % du volume de grisou capté 
sont valorisés : 45 % dans les. houillères et 15 % 
chez les utilisateurs industriels extérieurs. En Sarre, 
65 à 90 % du volumt" de grisou capté sont valnrisés; 

à l'heure actuelle, 14 installations d'extraction sont 
interconnectées et 10 stations de compression distri­
buent le gaz à 4 cokeries, 2 chaufferies, 2 centrales 
et 2 autres usines. 

En France (Bassin du Nord et du Pas-.de-Calais 
et Bassin de Lorraine). le grisou est utilisé dans des 
cokeries des centrales et des chaufferies. Il est par­
fois brûlé dans les chaudières du siège avec des mix­
tes ou d'autres produits de seconde qualité. Le gaz 
capté au siège Ste-Fontaine est livré au feeder Lor­
raine-Paris. 

En Grande-Bretagne, une proportion toujours 
croissante de grisou est fournie à l'indus,trie du gaz. 
De petits réseaux d'interconnexion fonctionnent 
dans les North Staffordshire, North Wales et Scot­
land. D'autres réseaux sont en préparation dans le 
Durham, les South Wales et le Yorkshire. 

Aux Pays,-Bas, le gaz est utilisé dans des bâti­
ments de séchage, des centrales et deux cokeries'. 
Les mines Emma et Hendrik ont une installation de 
transport commune. 

2. RESULTATS QUANTITATIFS 

Les diagrammes figures 1 et 2 illustrent le ta­
bleau 1. A partir de 1957, on observe un ralentisse­
ment suivi d'un nouveau développement en 1959 et 
1960, dû surtout à la Grande-Bretagne. De 1956 à 
1960, la production de grisou des mines anglaises a 
presque triplé. La production des autres pays aug­
mente peu ou est en régression. 

La raison du ralentissement est d'origine écono­
mique plutôt que résultant d'un appauvrissement 
des chantiers en grisou. La régression qui se mani­
feste en Belgique à partir de 1958 est en relation 
avec larrêt de sièges d'extraction particulièrement 
grisouteux dans les bassins du Sud du pays. 

60,2 % du grisou capté sont valorisés. Certains 
pays valorisent plus de 95 % de leur production, 
d'autres 40 à 60 % . 

3. CARACTERISTIQUES NOUVELLES 
DE LA TECHNIQUE DE CAPTAGE 

Quelques caractéristiques nouvelles sont suscepti­
bles d'accroître l'intérêt du captage de grisou. 

31. Forage d'un réseau de sondages adventifs. 

Lorsque certaines couches sont très grisouteuses, 
on essaie de capter le maximum de grisou de la cou­
che elle-même. On fore, en plus des longs trous 
habituels, perpendiculaires à la direction des voies, 
un second réseau de sondages courts, également au 
toit, ,faiblement inclinés sur l'horizontale et dirigés 
vers lavant du fmnt de taille. On peut ainsi capter, 
sous faible dépression, un gaz très riche, mais pen­
dant quelques jours seulement. 



Avril 1963 Captage et utilisation du grisou 441 
-- ---· -

TABLEAU 1. - Grisou capté et valorisé. 

En millions de m3 à 8.500 .kcal, o° C, 76o mm Hg. 

Allemagne 

1 
l Gr.-Bretagne 1 

1 

Années sans Allemagne Belgique France Pays~Bas Total 
la Sarre Sarre 

1943 capté 2,5 2,0 4,5 
à parannée par année par année 

1946 valorisé 2.5 2,0 4,5 

1947 capté 2,5 2.5 5,0 
valorisé 2.5 2,5 5,0 

1948 capté 2.5 4,0 6,5 
valorisé 2,5 2.5 5,0 

1949 capté 2.s t3,o 0,5 16,0 
valorisé 2,5 4,0 0,5 7,0 

1950 capté 11,0 25,0 17,0 4,0 57,0 
valorisé 5,0 5,0 13,5 23,5 

1951 capté 17,5 42,0 36,0 20,0 19,0 134,5 
valorisé 13,0 16,0 28,0 9,5 66,5 

1952 capté 36,5 48,0 56,0 26,0 24,5 1,0 192,0 
valorisé 23,0 31,0 45,0 10,0 109,0 

1953 capté 59,0 66.o 62,o 31.5 37,0 4,0 259,5 
valorisé 40,0 41,0 55,5 13,0 149,5 

1954 capté 120,0 106,5 64,0 33,0 46,5 5,0 374,5 
valorisé 59,0 65,0 56,0 10,0 23,5 213,5 

1955 capté 176,0 121,0 85,0 46,0 52,0 8.5 488,5 
valorisé 107,0 80,0 77,0 27,5 25.5 5,0 322,0 

1956 capté 244,0 112,8 97,9 71 .0 68,6 12,0 6o6,3 
valC>l'isé 162.7 97,1 90,0 42,2 27,3 9,7 429,0 

1957 capté 226,2 109.2 1o6,9 76,8 115,3 11,7 646,1 
valorisé 161,0 83,8 101 ,1 50,0 39.3 11,0 446,2 

1958 capté 205,4 107,3 103,2 80.6 111,0 12,9 620,4 
valorisé 126,5 99.2 97,9 56,8 47,0 12.9 440,3 

1959 capté 220.6 102.2 93,0 79,3 147,0 12,7 654,8 
valorisé 126,5 92,1 85,5 48,0 63,6 11,9 427,6 

1960 capté 245,0 97,0 75,9 88,7 t90,o 17,5 714,1 
valorisé 145,0 65,0 6g,9 57,5 76,5 16,4 430,3 
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Une autre technique a été expérimentée récem­
ment en Grande-Bretagne. Des sondages en direc­
tion sont forés dans la couche elle-même tout le long 
du front de taille ; mais la mise au point de la tech­
nique est peu aisée et les premiers résultats ne sont 
pas tous encourageants. Toutefois, un tel procédé 
présenterait un grand intérêt dans les mines à déga­
gements instantanés où la prévention de ces phéno­
mènes est déjà assurée au front de taille p~r des 
réseaux de sondages de 115 mm de diamètre régu­
lièrement renouvelés et dont le débit en grisou est 
très important. 
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32. Longueur des sondages de captage. 

Aux Pays-Bas, lors d'exploitations rabattantes, un 
examen de la quantité de grisou captée en fonction 
de la longueur des trous a montré qu'une longueur 
de 15 à 20 m était la plus économique. Pour aug­
menter le débit de grisou capté, on rend étanches les 
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épis de remblai qui bordent les voies de tête des tail­
les. Le captage dans des exploitations rabattantes 
implique l'abandon, dans les vieux travaux, d'une 
canalisation dont on ne peut contrôler r étanchéité. 

En Belgique, dans des exploitations avançantes, 
on a foré des trous de 140 m et exceptionnellement 
170 m. On capte alors du grisou qui, avant cap,.. 
tage, n'arrivait pas au chantier d'exploitation. 

33. Obtention d'un débit maximum de grisou. 

Si l'on applique une forte dépression aux trous de 
sonde, la zone drainée par chacun est plus impor­
tante ; on peut capter plus de grisou par trou et 
espacer les sondages jusqu'à 45 m. Le débit total de 
gaz augmente. 

Mais il existe une limite à laccroissement de la 
dépression. Les mesures indiquent que, pour un en­
semble de conditions, il existe des limites de dépres­
sion entre lesquelles on obtient un débit maximum 
avec un pouvoir calorifique optimum. 

Une augmentation de la dépression donne lieu à 
une aspiration de gaz plus forte, mais aussi à des 
rentrées d'air par les fissures des terrains à la partie 
inférieure du sondage. Pour y parer, il faut allonger 
le tubage scellé au terrain ; mais on perd alors une 
partie du grisou qui se dégage dans cette zone. 

34. Obtention d'un grisou à haute teneur en 

méthane. 

Les charbonnages des bassins du Sud de la Bel­
gique envoient la presque totalité du grisou capté 
dans un réseau collecteur. Une teneur en méthane 
de 80 % minimum est exigée de chacun des sièges 
fournisseurs. Le captage doit donc satisfaire à deux 
conditions, apparemment contradictoires : assainisse­
ment convenable des chantiers par extraction d'un 
débit maximum de grisou et respect de la teneur en 
CH4 minimum imposée. 

Pour obtenir un grisou riche. il faut tuber les son­
dages sur une grande longueur (20 à 30 m - maxi­
mum atteint : 52,50 m). leur donner une inclinaison 
convenable et en général une grande longueur et 
avoir un nombre minimum de sondag·es. 

Comme il est dit ci-dessus, le tubage· long peut 
donner lieu à une perte de grisou dans la zone tu­
bée. 

On est ainsi conduit à un scellement de longueur 
croissante. La technique est particulièrement avanta­
geuse dans le cas où des couches grisouteuses se 
trouvent à faible distance de !'orifice du trou. Le 
scellement est allongé à mesure de !'épuisement des 
sources de grisou constituées par les veines successi­
vement recoupées par le sondage. 

35. Contrôle du captage. 

Les charbonnages procèdent depuis de nombreu­
ses années à des mesures de contrôle de la quantité 
et de la qualité du gaz capté. 

Plus récemment, on a entrepris le contrôle systé­
matique du captage. On établit le hilan du grisou 
capté et du grisou emporté par le courant d'air et 
on étudie l'influence des conditions naturelles et des 
conditions d'exploitation. On mesure : la tempéra­
ture de l'air, celle du grisou capté, la pression haro­
métrique, la dépression de captage, le débit brut de 
la tuyauterie, la teneur en CH4 du mélange air­
grisou dans la tuyauterie et dans le courant de ven­
tilation, etc ... Des appareils enregistreurs de certai­
nes mesures sont à lessai. 

4. THEORIE DU CAPTAGE 
ET METHODE D'EXPLOITATION 

La théorie de captage ne progresse plus guère. Le 
rapport de 1958 fait état des connaissances sur les 
modes de dégagement du grisou et sur I' influence 
des méthodes et de lordre d'exploitation des cou­
ches. 

II serait intéressant d'étudier la migration du gri­
sou, sa vitesse, sa grandeur, la zone d'influence d'un 
sondage, lapport de chaque couche, veinette ou pas­
sée charbonneuse, de déterminer leur teneur en gri­
sou avant et après exploitation, de calculer le degré 
de dégazage, etc ... 

Il y a lieu de signaler l'étude de M. P. Schu.lz 
« Le dégagement de grisou du charbon causé par 
l'exploitation. Une étude sur les possibilités quanti­
tatives de captage et sa prédétermination». L'auteur 
a établi une théorie visant à prédéterminer lémission 
de grisou dans un chantier à exploiter et la réparti­
tion de cette émission en grisou capté et grisou em­
porté par le courant d'air. Cette théorie basé~ sur 
lexpérience, est incontestablement fructueuse. 

Une connaissance insuffisante des mouvements de 
terrains ne permet cependant pas de prévoir, ni dé­
terminer exactement, la zone influencée par une ex­
ploitation. 

S. VALORISATION DU GRISOU 

La valorisation n'a guère évolué depuis le rapport 
de 1958. 

Pour que la valorisation et pour que le captage 
lui-même se développent, il paraît nécessaire de 
prévoir l'interconnexion des charbonnages produc­
teurs et des utilisateurs. 

Le dégagement de grisou dans un siège dépend de 
divers facteurs et varie dans le temps. La valorisa-
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tion sur place est peu rationnelle. Les installations 
sont coûteuses et souvent mal employées en raison 
des irrégularités de production. 

Dans les bassins belges du Hainaut, le réseau de 
la Société Distrigaz a été à la base du développe­
ment du captage. 26 sièges sont reliés à ce réseau 
de même que les utilisateurs industriels. Le point 
central du réseau est une usine de cracking-re­
forming. 

La même politique permettrait, dans beaucoup de 
bassins houillers, d'assurer un débouché intéressant 
au grisou. Divers bassins houillers britanniques, 
français et allemands sont entrés dans cette voie. 
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Lutte contre feux et i.ncendies de mines en Pologne 
Communications résumées par R. STENUIT, 

Directeur Divisionnaire des Mines. 

SAMENV ATIING 

Bijgaande nota is een aanuulling bij de vierde 
bundel van het document nr 344 gepubliceerd door 
het Nationaµl Mijninstituuf in mei 1962, waarin 
een sameirwatting wordt gegeven van de voordrach­
ten ge!hou.d'en op de cxmf erentie van de directeurs 
der proefstations, te Warschau, van 16 tot 2i okto­
ber 196t. 

ln een e1erste publikatif! handelen de auteurs over 
de keuze van de plaats van de afdammingen en de 
hulpventilatoren, die voor Joel moet hebben Je 
lu.chtstroom te- stabiliseren in het geval van een 
ondergrondse brand, of het nu gaat om stijgende, 
dalende, diagonale of onderling afhankelijke lucht­
stromen. Zij bewijzen dat het basisschema van 
Budryk, verbeterd door dhr Bystron, directeur van 
proefmijn Barbara, van groot nut is wannieer het 
er op aan komt op voorhand de kansen op een o·m­
kering van de lucht te be!Jalen : het betreft het dia­
gram der potentialen. 

ln het 'tweedie gedeelte zetten de auteurs een 
rrwthode uiteen om de overdruk door het vuur ver­
oorzaakt in evenwicht te· houden door het gebruik 
van een hulpventilator. Zij beschrijven een geval 
van toepassing van dit princiep in een Poolse mijn 
waar he·t vuur een grote uitbreiding had genomen. 

INHALTSANGABE 

In seiner Veroffentlichung Nr. 344 vom Mai 1962 
hatte der « Institut National des Mines » bereits 
einen Ueberblick über die Vortrage gegeben, die 
auf der Konf erenz der V ersuchsstreckenleiter in 
Warsch,au vom 16.-2i. Oktober 1961 gehalten wor­
dien waren. Der folge'T!Àe Aufsatz stellt eine Er­
giinzung zum Teil 4 dieser Veri:iff entlichung dar. 

lm ersten Teil ihrer Arbeit behan:deln die Ver­
fasser die Wahl des richtigen Ortes für Brand­
diimme und Hilfslüfter zur Aufrechterha.ltung der 
Bewetterung im Fall von Grubenbriinden, l'IWge es 
sich dabei um steigende, f allend,z, diagonale oder 
sogenannte abhiingige Strame handeln. Sie weisen 
die Vorzüge des von Budryk eingeführten und von 

RESUME 

La présente note constitue un complément au 48 

fascicule du document n° 344 publié par l'Institut 
National des Mines, au mois de mai 1962 et don­
nant un résumé des communications présentées à la 
conférence dies directeurs des stations d'essais, tenue 
à Varsovie du 16 au 21 octobre· t96i. 

Dans la première communic,ation, les auteurs se 
préoccupent de· l'emplacement des barrages et des 
ventilateurs auxiliairos en vue d'assurer la stabilité 
de l'aérage en cas d'e feu souterrain, qu/il s'agisse de 
courants ascend'ants, descendants, dïµgonaux ou dé­
pendants. Ils montrent l'intérêt du schéma canoni­
que de Budryk, perfectionné par M. Bystron, direc­
teur de la mine expérimentale Barbara, pour appré­
ciier d'avance le degré de danger d'inversion d'un 
courant: il s'agit du diagrtlmme des potentiels. 

Dans la deuxième communication, les auteurs 
exposent fo principe d'une méthode J'équilibre des 
pressfons de feu au moyen d'un ventilateur auxi­
liaire. Ils en décrivent l'application vécue dans une 
mine polonaise où le feu avait pris une exte·nsion 
considérable. 

SUMMARY 

The present report is a complement to the 4th 
instalment of document n:0 344 p·ublished by the 
National lnstitute of Mines, in May 1962 and 
which gives a summary of the reports presen:ted 
to the conference of directors of nesearch stations, 
held in Warsaw from October i6th to 21.st ig6i. 

ln the first report, the authors concenlrate on the 
pfucing of dams .and auxiliary ventilators to ensure 
the stability of ventilation in the case of under­
ground fire, whether it is a qUEstion of rising, des­
cending, diagonal or dependient air currents. They 
point out the advantage of Bud.ryk's canonical dia­
gram, perfeeted by M. Bystron, director of the expe-
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Bystron, dem Direktor der Versuchsgrube Barbar~, 
uervollkommneten Schemas nach, das die Moglich­
keit bietet, den Grund der Gefahr ein.er Umkehrung 
des Wetberstroms mit Hilfe eines Diagramms des 
W etterdruckgef alles voraus:zusagen. 

lm :zweiten Aufsat:z schildern die Verfasser das 
Prinzip einer Methode des Druckausgleichs bei 
Branden durch Einsat:z eines Hilfslufters. Sie be­
schreiben d;e Anwendung dieser Methode in einer 
polnischen Grube, wo der Brand erheblich.e Aus­
masse angenommen h,atte. 

rimental mine Barb,ara, in order to appreciate from 

th1e start the degree of danger of the reversal of 

current: it is a que"Stion of the dia.gram of potentials. 

In the second report, the authors explain the 

principle of a method of balance of fire pressures 

by means of an auxiliary uentilator. They describe 

an actual application of this method in a Polish 

mine where fire had taken considerable proportions. 

1. STABILITE DE L'AERAGE l*l 

t. La stabilité des courants d'air devrait être suffi­
sante pour ne pas être perturbée sous I' effet d'un 
feu souterrain. 

2. Tous les nœuds du réseau sont reportés sur un 
schéma canonique du type Budryk auquel on a 
ajouté, récemment, un axe d'ordonnées : c'est le 
« diagramme des potentiels ». Sur cet axe on porte, 
non pas les pressions croissantes, mais les dépres­
sions croissantes, de façon à laisser montantes (à 
lire du bas vers le haut) toutes les flèches de cou­
rant d'air des artères en situation normale (fig. 1, 

2 et 3). 
Les ventilateurs y apparaissent avec leur dépres­

sion totale (fig. t, 2 et 3h). 

3. La pratique et la théorie ont enseigné que les 
feux sont particulièrement dangereux dans les voies 
parcourues par des courants descendants, diagonaux 
ou non-indépendants qui sont produits par un ou 
plusieurs ventilateurs principaux. 

Si, pour des raisons économiques, on ne peut évi­
ter de tels courants, la sécurité requiert des mesures 
de protection additionnelles. 

II faut, avant la naissance d'un feu, connaître 
l'importance relative des pertes de charge normales 
vis-à-vis de la dépression des ventilateurs principaux 
et placer judicieusement, entre autres, les barrages 
régulateurs. 

Si I' on désigne par 
h la dépression du ventilateur principal (fig. 

t b) aux homes d'un circuit indépendant 
1/ tO, soit entre la tête du puits d'entrée d'air 
et le ventilateur, 

W gs la somme des pertes de charge dans lentrée 
d'air de ce circuit ( t/'l), jusqu'aux artères 
groupées, 

Wn la perte de charge totale dans les artères grou­
pées de ce circuit (2/9), 

W gz la somme des pertes de charge dans la sortie 
d'air de ce circuit (9/10), au-delà des artères 
groupées, 

on p~ut écrire : 

h = W gs + Wn + W gz ( t] 

L'expérience enseigne que, pour assurer la stabi­
lité des courants d'air indépendants de chacune des 
artères groupées, il faut : 

une dépression au ventilateur de 80 mm H20 au 
moins, 

Wn grand, 
W gs et W gz aussi f aihles que possible, 

étant entendu que la « perte de charge » est fonc­
tion du débit d'air, de la longueur des voies et de 
leur section ainsi que du type de revêtement. 

La figure t a schématise une bonne disposition 
et la figure 1 b une mauvaise disposition vis-à-vis 
de la dépression du ventilateur. 

31. Emplacements des barrages. 

II ne faut pas placer de Larrag·e régulateur dans 
les entrées d'air (W gs) ou dans les sorties d'air 
(W gz) des circuits indépendants, mais uniquement 
dans les courants indépendants car, si Wtr désigne 
la perte de charge due à un barrage, l'équation [t] 
devient: · i 

h = Wgs + (Wn + Wtr) + Wgz [2] 

La méconnaissance de ce principe peut donne 
lieu à des inversions de courants. La figure 2, re­
présentant un groupe d'artères à barrer, montre en 
2 a une dispo·sition correcte des harrages et en 'l b 
la disposition incorrecte d'un barrage sur lartère 
2/ 5 se ramifiant entre 4 et 5. Les barrages t3 et t4 
(fig. 2 a) laissent le point 4 à un potentiel éloigné 
du potentiel du po·int 5, tandis que le harrage uni­
que Tg a pour effet de rapprocher les deux poten­
tiels, ce qui compromet notablement la stabilité des 
courants indépendants parcourant les deux artères 
ramifiées 4/5. 

(*) Co=unication présentée à la Conférence des directeurs des stations d'essais de Varsovie (octobre 1961) par 
MM. BYSTRON, TRYBOWSKI et WOJTYCZKA, sous le titre : Reliability of ventilation in fighting mine fires. 
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32. Emplacement des ventilateurs auxiliaires ( 1 1 

L'emploi de ventilateurs auxiliaires n'est autorisé, 
en Pologne, que si des considérations d'ordre éco­
nomique s'opposent à l'usage d e barrages régula­
teurs et à condition que lartère intéressée soit à 
$'ande perte de charge. 

Il faut. pour éviter une inversion de lair, que la 
dépression propre du ventilateur auxiliaire soit infé­
rieure à la perte de charge dans l'artère intéressée, 

( 1) Au sens du règlement belge, on entend par ventila­
teur auxiliaire tout ventilateur du fond qui renforce le cou­
rant d'air principal dans l'une de ses dérivations. 

pendant la marche de ce ventilateur. Sur la figure 
3, la dépression du ventilateur W t est de 30 kg/m2 

et la perte de charge dans lartère 3/ 10 . est de 
62 kg/m2

• 

La figure 3 montre, en outre, que des 3 ventila­
teurs auxiliaires Wt, W2 et W3, seul le premier 
est en bonne place. 

L 'effet du v entilateur W2 est de placer le point 4, 
sur léchelle des ordonnées, plus haut que le point 6 
(surpression à l'ouïe du ventilateur) : il en résultf:' 
une inversion du courant dans 7/ 4. En effet, on 
voit sur la figure 3 b que la flèche y est devenue 
montante de 7 à 4 alo·rs que, sur la figure 3 a, elle 
montait de 4 à 7. 
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Si le ventilateur W3, placé dans une artère dont 
le point 15 est plus bas que le point 12, s'arrêtait 
en cas de feu dans 11/ 15, les fumées envahiraient 
1~15 et 1'.l/16. 

Le ventilateur W 1 est seul bien placé, parce qu'il 
est sans effet sur les positions relatives de 3 et de 
10. 

D'autres mesures complémentaires de sécurité 
sont recommandables, telles que la ventilation indé­
pendante du moteur du ventilateur, l'incombustibi­
lité du soutènement aux abnrds du ventilateur et 
sur une longueur de voie d'au moins 10 m de part 
et d'autre, l'établissement, au voisinage du ventila­
teur, d'un barrage-écluse incombustible ou résistant 
au feu avec un dispositif automatique ou un préposé 
chargé d'ouvrir ce barrage-écluse en cas d'arrêt du 
ventilateur. 

4. Sécurité des courants. 

41. Sécurité normale. 

Les travaux scientifiques de Budryk sont à la base 
des opérations qui la concernent. On utilise généra­
lement des barrages de sécurité : 

trappe en tête du puits d'entrée d'air, que l'on 
ferme en cas de feu au jour : 

barrage à chacune des entrées d'air principales, 
que l'on ferme en cas de feu dans le puits d'en­
trée: 

barra[es de chantiers (courants indépendants) 
qui servent à stabiliser les courants ou, en cas 
d'échec de la lutte directe, à les barrer (2) ; 

barrage de quartiers, dont le jeu permet princi­
palement de clarifier une atmosphère enfu­
mée ('.~). 

42. Sécurité renforcée. 

42 t. Courants descendants. 

Les courants descendants, qu'ils soient entrants 
ou sortants, sont une source de sérieux dangers en 
cas de feu. 

Leur stabilité est liée aux caractéristiques du ven­
tilateur principal. Mais des précautions supplémen­
taires sont prises en Pologne : 

a) utilisation de matériaux incombustibles dans 
les voies descendantes : soutènement. bandes de 
convoyeurs, lignes et câbles électriques ; 

b) creusement de by-pass, normalement fermés 
mais ouverts en cas de feu, pour détourner les fu­
mées directement vers le puits de retour sans passer 
par les chantiers (3). 

(2) Annales des Mines de Belgique, 1959, 2" livraison. 
Dessalles et Stenuit : Une visite en Pologne. 

(3) L'exemple suivant, extrait de la note A.M.B. 1959, 
résume ceux que donnent les auteurs polonais. 

Exemple: mine Barbara en 1954. 
Chantier aéré avec aérage descendant, pente faible. Un 

feu éclate en F, la force contre-aéromotrice inverse le cou­
rant d'air et les fumées envahissent les travaux. Dans des 
cas analogues, on doit creuser une voie intermédiaire spé­
ciale telle que celle tracée en pointillé sur la figure 12a ; 
sur la voie de base, il y a deux portes. normalement ouvertes 
pl et p2, sur la voie intermédiaire des portes normalement 
fermées p3 et p4. Si un incendie survient dans la taille, on 
doit ouvrir p3 et p4 et fermer pl et p2, les fumées s'en 
iront alors suivant la flèche f2. 

(Voir suite page 451). 
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Le diagramme des potentiels devient ici indispen­
sable pour permettre d' appi-écier le degré de danger 
d'inversion du courant. 

Le ventilateur principal doit être capable d'une 
dépression au moins égale à 80 mm H20 (règle­
ment polonais). 

Il faut éviter les voies longues et étroites, comme 
aussi les débits faibles qui favorisent léchauffement 
et les dépressions thermiques. 

On ne devrait jamais recourir aux ventilateurs 
auxiliaires pour favoriser des courants descendants : 
ils peuvent s'arrêter sous leffet d'un incendie et ces­
ser de jouer le rôle qu'on en attendait. Ce sont de 
fausses sécurités. 

422. Courants diagonaux. 

Le schéma en est donné sur la figure 4. Dans 
une mine de quelque importance, ils sont les plus 
nombreux. c· est pourquo·i il faut leur accorder une 
attention particulière. 

Le diagramme des potentiels permet de voir, dans 
l'exemple choisi, quelle serait l'influence des barra­
ges sur le sens du courant diagonal. Leur emplace­
ment ne doit pas provoquer une inversion dans la 
branche 3/4. Il s'ensuit que l'on peut en placer en 
3/5 et en 2/4, mais non en 2/3 ni en 5/4, dont l'ef-

(Suite de la note page 450). 
Schématiquement, on doit (fig. 12b) : 
a) placer provisoirement un barrage en A pour empêcher 

l'air d'avoir accès au feu F par le point P, ce qui active­
rait la contre-dépression due à l'inclinaison descendante de 
la galerie où F a pris naissance, puis ouvrir C et placer 
B de façon à dériver les fumées vers le retour d'air directe­
ment; 

b 
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b) enlever A, de façon à rétablir la ventilation des autres 
chantiers et à se retrouver dans les conditions voulues de 
courant normal latéral 
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fet serait de placer les nœuds 3 et 4 dans des posi­
sitions relatives telles que le courant y serait inversé 
(voir le schéma). 

423. Courants dépendants. 

II s'agit de courants qui relient plusieurs entrées 
ou plusieurs sorties d'air. 

En principe, il faut proscrire de tels courants. S'ils 
sont inévitables, il faut pouvoir les couper rapide­
ment à tout moment. 

43. Inversion de courant dans les ventilateurs. 

L'idéal est de n'avoir affaire qu'à un seul ventila­
leur principal. Mais il arrive que, dans des mines 
à réseau complexe et à aérage diagonal, on doive 
recourir à deux ou plusieurs ventilateurs en paral­
lèle. 

Un tel système expose à des inversions d'air dans 
lun des ventilateurs au moins. 

Le diagramme des potentiels permet, ici encore, 
de voir qu'il faut essayer de donner à plusieurs ven­
tilateurs fonctionnant en parallèle des dépressions 
équivalentes et de réduire autant que possihle les 
pertes de charge des voies qui sont sous la dépen­
dance de plusieurs ventilateurs. 

Dans le cas de la figure 5 a, par exemple, la pose 
d'un barrage dans l'entrée d'air 1/2 pourrait avoir 
pour e.ff et de faire remonter le nœud 2 au point de 
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rendre son potentiel de dépression supérieur à celui 
de 15 et ainsi inverser le courant du ventilateur 
ht (b). Pour échapper à cette conséquence qui, 
en cas d'incendie entre 2 et 15, compromettrait toute 
la mine au lieu de la région 2/ 15 seule, il faudrait 
que le point t5 soit au niveau du point 9 ou. en 
tout cas, plus haut que 2 après pose du barrage. 

La figure 6 se rapporte à une situation schémati­
sée en 6 a. 

Si le ventilateur h t s'arrêtait, pour une raison 
fortuite ou par suite d'un incendie en P . le point 3 

s·abaisserait et l'a ction du ventilateur h2 aurait pour 

effet d'enfumer toute la mine (6 b). A moins que 

l'on ne ferme un barrage à l' entrée de 2/5, ce qui 

abaisserait le nœud 2 et mettrait le secteur 2/5 à 

labri d es fumées, tout en rétablissant le courant 

dans le secteur 2/ 3. 

Donc, dans le cas de plusieurs ventilateurs, il 
faut en premier lieu, en cas de feu, barrer les en­
trées de voies qui pourraient conduire les fumées 
vers des chantiers. 
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La figure 1 c donne le diagramme des potentiels 
après lopération d'équilibrage. On peut voir que A 
et B sont chacun sur une horizontale (W A = 0 el 
WB = 0), que !'équation [3] s'y vérifie et que les 
chantiers 1 et 2 ont conservé leur aérage. 

2. Exemple vécu (fig. 2). 

Dans une couche de charbon fortement sujette à 
feu spontané, un feu se déclare le 22.12.1959 et 
prend rapidement une grande extension, d'autant 
plus que les terrains sont fissurés entre la zone en 
feu et l'entrée d'air générale, distante de 20 m en 
verticale. 

La lutte directe s'avère inefficace, en dépit de 
l'installation de 43 barrages et d'injections abon­
dantes d'eau et de lait de roche au moyen d'un ma­
tériel spécial. 

Après 26 jours, so.U le 17. i.1960, la situation est 
telle que la schématise la figure 3 a : perte de char­
ge au harrage t 2 d'entrée d'air au niveau de 
- 181 m: 70 mm eau; perte de charge au barrage 
t 24 de sortie d'air au niveau de + 65 m : 6 mm 
eau ; dépression de feu hc = 54 mm eau ; perte de 
charge des voies entre le nœud 30 et le nœud 89 : 
18 mm eau. Quant à la dépression h du ventilateur 
principal, e.fle a été abaissée de 90 à 39 mm eau 
par la mise en marche d.'un ventilateur de réserve. 

On a observé, au cours de la lutte directe, que la 
résistance des. barrages était beaucoup plus grande 
que celle des voies et portes à l'intérieur du quartier 
sinistré. 

Le 28.i.1960, la dépression de feu atteint 71 mm 
eau. On décide l'application de la nouveile mé­
thode. 

Le ventilateur auxiliaire est installé en 56/57, 
dans la dérivation 30-55-58-61-80-88-89 qui ren­
ferme le chantier G P 3. Les barrages existants sont 
renforcés et de nombreux autres érigés, obturateurs 
ou régulateurs. 

L'application de la formule [3], à la date du 
28. 1. 1960 où lon avait hc = 71 mm eau et 
Wao;s9 = 18 mm eau, donnait comme valeur à la 
dépression auxiliaire : 

hw = 71 + 18 = 89 mm eau 

Comme c'était la première fois que cette méthode 
était appliquée, on commença avec 45 mm. soit 
50 % de la dépression calculée (fig. 3 b). Ce régime 
fut maintenu quelque temps, ainsi que le réglage, 
à la même valeur, de la chute de tension entre 23 et 
30, par le jeu des barrages régulateurs Tri et Tr'.2. 

Le 8 mars 1960, la dépression de feu était tombée 
de 71 à 36 mm eau (fig. 3 c), mais les analyses de 
gaz montraient que le foyer était toujours actif (ta­
bleaux 1 et Il, fig. 4 et 5). La pénurie d'air se fai­
sant ressentir dans la mine, on remit en marche le 
ventilateur principal habituel avec une dépression 
de 60 mm eau. Au bout de peu de temps, les résul­
tats d'analyses de gaz accusèrent une recrudescence 
du feu. Pour compenser cet effet indésirable, on por. 
ta de 45 à 60 mm eau la dépression du ventilatem 

Fig. 4. - Diagramme des résultats d'analyse des gaz prélevés derrière le 
barrage n° 24. 
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Fig. 5. - Diagramme des résultats d'analyse des gaz préle­
vés derrière le barrage tu 3.. 

auxiliaire le 14 mars. Néanmoins, avant de connaî­
tre le résultat de cette manœuvre, on ramena à 39 la 
dépression du ventilateur principal, le 17 mars ( 1). 

Le 11 mai 1960, la situation étant celle qu'indique 
la figure 3 d, on abaissa à 30 mm eau la dépres­
sion du ventilateur auxiliaire et elle ne fut plus 
modifiée dans la suite. 

A partir du 15 mai 1g60, les gaz de combustion 
disparurent au barrage t U3 et leur concentration 
diminua au barrage t 24. L'examen des tableaux 1 
et Il et d es figures 4 et 5 explique la situation au 
31 juillet 1g6o: la dépression du feu hc était tombée 
à 37 mm eau. 

( 1) On peut se demander si cet abaissement de la dépres­
sion extérieure n'est pas en contradiction avec la règle fon­
damentale de Budryk rappelee plus haut: 

Hi Ri 
-<-. 
He Re 

condition de la stabilité des courants. 
Nous donnerons dans un prochain article, la réponse dP 

M . Bystron à cette question qui lui fut posée à Varsovie 
par la délégation belçie. 

Le ter août, on porta à 65 mm eau la dépression 
du ventilateur principal et au cours des 2 mois sui­
vants elle fut progressivement augmentée jusqu'à sa 
valeur initiale d e 90 mm eau : on n'observa plus 
aucun indice de reprise du feu. 

Le 7 mars 1961 , on arrêta le ventilateur auxiliaire. 
Le feu était maîtrisé. 

3. CONCLUSIONS 

a) L'exemple vécu, exposé ci-dessus, montre que 
la méthode d'équilibrage des pressions de feu par 
ventilateur auxiliaire est possible et efficace même 
dans d es conditions fort complexes. 

b) Cette méthode a permis d'accélérer I' extinc­
tion d'un feu intense et étendu. 

c) Il apparaît que le procédé est particulièrement 
intéressant quand on se trouve en présence Je nom­
breux barrages et que les roches avoisinant la zone 
en feu sont fissurées. 
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TABLEAU 1. 

Echantillons Résultats d'analyses chimiques Valeurs calculées 
prélevés 

derrière le 
barrage t 24 02 C02 CO CH4 H2 Ki K2 Ka K4 L 

Date 1 

6 .1.60 3, 10 13 ,18 0 ,79 0 ,25 0 ,56 13,58 16,67 1.35 0.25 0 ,25 

16. t.60 2.79 14,70 0 ,50 0 ,27 0 ,14 14,95 17,74 0,64 0,27 0,13 

26. t.60 1,00 15,50 0 ,20 0.50 15,60 16,60 0 ,20 0,50 0,12 

5.2.6o 0,80 15,67 0,42 0.22 0,15 15,89 16,69 0,57 0,22 0,12 

15 .2 .60 1,59 15.40 0.49 o,66 15,64 17,23 0,49 o ,66 0,17 

25.2 .60 1,54 14,68 0,34 0,36 14,75 16.29 0,34 0,36 0,09 

7 .3 .60 1,26 15,28 0,63 0,55 15,59 16,85 0,62 0 ,55 0,16 

16.3.6o 1,09 15,oS 1,99 0,60 16.07 17,16 1,99 0 ,60 0,27 

26.3.6o 0,56 15, 12 1,46 0.47 0,41 15,85 16,41 1,87 0,47 0,31 

5460 3 ,o6 14,39 0,63 0 ,43 14,70 17,77 0,63 0 ,43 0 ,14 

15.4 .60 1,62 15,06 0,25 0, 11 15,18 16.8u 0,25 0 ,11 0,04 

25.4.60 1,22 15,30 0 ,20 0,08 15,40 16,62 0,20 0,08 0,03 

5.5.60 1,22 15,14 0,06 15,17 16,39 o,o6 0,004 

15.5.60 0,96 14,52 0,16 14,60 15,56 0,16 0,01 

25.5.60 2,00 14,40 0,09 14,44 16,44 0.09 0,01 

4.6.60 1,06 14,79 0,08 14,83 15,89 o,o8 0,01 

14.6.60 t,40 q,30 0,12 14,36 15,76 0,12 0,01 

26.6.60 1,90 14,20 0 ,08 14,24 16, 14 0,08 0,01 

4.7.6o 1,40 13 ,70 0 ,05 13 ,72 15,12 0 ,05 

14.7 .60 2,00 13,70 0 ,05 13,72 15,72 0,05 

24.7.60 3,40 12,40 0 ,02 12,41 15,81 0,02 

3.8.6o 2.88 13,72 0 ,02 13,73 16,61 0,02 

13.8 .6o 2,00 14,00 14,00 16,00 

23.8.60 3,30 12,90 0 ,01 12,91 16,21 0,01 

2.9 .60 2,90 13,10 0 ,005 13 ,10 16,00 0,005 

12.9 .60 2,49 13,51 13 ,51 16,00 

22.9.60 2,75 13,43 0 ,01 13 ,43 16,18 0,01 

2 .10.6o 3, 13 12,37 0 ,009 12,37 15,50 0,009 

12.10;00 3,00 13,00 13,00 16,00 

22.10.6o 2.6'.2 13,38 13,38 16,00 

1.11.60 2,67 12,93 12,93 15,6o 

11.11.60 2,05 12,90 12,90 14,95 

21.11.60 1,90 13,80 13,80 15,70 

i.12.60 2,70 12,20 12,20 14,90 

11.12 .60 1,71 14,00 14,00 15,71 

21.12 .60 2 ,82 12,78 12,78 15,60 

31 .12.6o 1,79 14,03 14,03 15.82 

10. t.6o 1,80 13,6o 13,60 15.40 

20.1.61 3,o8 13,01 13,01 16,09 
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TABLEAU II. 

Echantillons Résultats d'analyses chimiques Valeurs calculées 
prélevés 

derrière le 
barrage t u3 02 C02 CO CH4 H2 Ki ~ Ka K4 L 

Date 

24.i.6o 2,00 15,30 0,20 0,10 0,53 15.40 17.40 0,83 0,10 0,04 
26.1.60 1,82 15,10 0,42 0,21 15,31 17,23 0,63 0,21 0,07 

5.2.60 0,60 15,17 0,23 0,30 0 ,13 15,30 15,90 o,66 0,30 0,08 
15.2.60 1, 18 15,21 0,39 0,85 15.40 16,60 1,24 0,85 0,20 

25.2.6o 3,48 13,o8 0,39 13,30 16,65 0,39 0,03 
6.3.6o 1,06 14,80 0,30 0.45 14,95 16,01 0,75 0,45 0,12 

16.3.60 1,05 15,20 1,71 0,46 16,05 17,10 2,17 0,46 0,22 
26.3.60 0,83 14,79 1,21 0,35 15.40 16,23 1,56 0,35 0,16 

5.4.60 1,77 15,08 0,33 15,27 11,04 0,37 0,03 
15460 1,42 14,92 0,16 0,25 15,00 16,42 0,41 0,25 0,06 

2546o 0,94 15,28 o.o8 15,36 16,30 o,o8 0 ,01 

5.5.60 1,65 14,65 14,65 16,30 
15.5.60 0,50 14,54 0,02 14,85 15,35 0,02 0,002 

25.5.60 1,00 14,70 14,70 15,70 
4.6.6o 1,28 14,41 14,41 15,69 

14.6.60 1,10 14,60 14,60 15,70 
24 .6.60 1,20 14,50 14,50 15,70 

4.7.60 1,22 13,92 13,92 15, 14 
14.7.60 2,20 13,70 13,70 15,90 
24.7.60 t.75 14,45 14,45 16,20 

3.8.60 1,80 13,90 13,90 15,70 
15.8.60 2,10 13,77 13,77 15,87 
23.8.60 3,38 13,04 13,04 16,42 

2.9 .60 2,57 13.20 13,20 15,77 
12.9.60 3.12 13,26 13.26 16,38 
22.9.60 2,71 13,50 13,50 16.21 



Biidrage tot de geschiedschriiving 
van het Kempens s.tee:nkoolbekken 

door G. DEFOllN 

SAMENVATTING 

Na herinne•ring aan de twe·e onvruchtbare borin­
gen van 1898 komt de vermelding van het aanboren 
op 2 augu.stus 1')01 van de eerste steenkoollaag ge­
volgd' door viif andiere lagen wap.rdoor het Kempens 
ste:enkoolbekken ontdekt werd. De 14 andere borin­
gen van de jaren 1901/ 1902 worden in overzicht 
genomen. 

Volgt het verband tu.ssen de toen vigerende 
m1jnwe•tg·eving en de rechten ingevolge vruchtbare 
boringe'n verkregen in verrband me•t het aanvragen 
om oonaessie. 

De mijnwetten van 5-6-1911 en van 24-1-1958 
worden besproken met betrekking tot de verdere 
conoessieverlening. 

Daarna volgt voor elke concessie, haar oorsprong 
mg•t ,aanduiding der aanvragers en de verlangde 
oppervlakte, de wijzigingen ondergaan door de· op­

pervlakte van de concesste en door de concessie­
houdend1e vennootschappen. 

INHALTSANGABE 

Der Verfasser gibt zunachst einen kurzen Ue·ber­
bltck über die Aufschliessung des Campine:-Reviers. 
Nach zwei ergebnislosen Bohrungen im Jahre 1898 
wurde am 2. August 1901 das erste1 F-ioz ange­
fahren. Hier'auf wurden weite1re fünJ Fl-Oze ange­
fahrern die zur Entdeckung des Campine·-Reviers 
führten. Weitere vierzehn Bohrungen wurden in 
den Jœhren 1901 und 1902 niedergebracht. 

Hiemn schliesst sich eine kurze Betrachtung der 
d,amals gültigen berg.gesetzlichen Bestimmungen 
und der Konzessionsrecht1e, die man mit einer 
erfolgreichen Bofoung erwarb. 

Der Ver{asser behandelt die T eilung der Berecht­
same im Campine1-Revier nach den Bestimmungen 
der Bergg·esetze vom 5.6. 191 l und 24. Januar 1958. 

Für jeides Grubenfeld we.rden AntragsteUer und 
die beansprucht12 Flache sowie die spiiter in d'ieser 
Hinsicht eingetragenen V eriinderungen angege1ben. 

RESUME 

Après un bref rappel des deux sondages infruc­
tueux de 1898, suit œlui de la recoupe; le 2 aoùt 
1901, de la première couche de houille, suivie· de 
cinq autres, constituant la d~couverrte du bassin 
houiller de la Campine. Les 14 autres sondages des 
anné•es 1901/ 1902 sont passés en revue. 

Suit le rapport entre la législation minière en vi­
gueur à l'époque et les droits acquis à la suite d'un 
sondage fructueux, quant aux demandes en conces­
sion. 

Les lois minières du 5-6-191 l et du 24-1-1958 sont 
examinées en ce qui concerne l'octroi subséquent de 
concessions. 

Viennent ensuite, pour chaque concession, son 
o·rigine, avec indication des demandeurs et la sur­
f ace sollicifé.e, les modifications subies par la super­
ficie et par les sociétés concessionn,aires. 

SUIVIMARY 

After a brief reminder of the two fruitless bore­
holes c'arried out in 1898, comes an accoùnt of the 
encountering of the· first coal se,am, on August 2nd 
1901, followed by 5 othe·rs, consti'tuting the dis­
covery of the Campine coal basin. The other 14 
boreholigs of the years 1901 and 1902 are reviewed. 

Next cames the relation betwe.en the mining 
legislation in force at the time and the rights 
acquired as the result of a successful boring, with 
regard to applications for concessions. 

The mining laws of June 5th 191 l and January 
24th 1958 are examined in c.onnection with the sub­
sequent gra.nting of ooncessions. 

Therre then fo!lows an account of the origin of 
each concession, information concerning the ap­

plioants and the surfac,g requested, the modifications 
in the area and the concessiona.ry companies. 
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DE ONTDEKKING 

De eerste vorser naar steenkool in Noord-België 
was dhr V. Putsage, koolmijndirecteur te Ciply, die 
met de medewerking van dhr J. Urban, ingenieur, 
en dhr E. Fiasse, ondernemer van boorwerken, in 
oktoher 1897 te Lanaken een boring begon welke op 
10 november 1898 de diepte van 280,40 m bereikt 
had en kort nadien wegens het barsten der buizen 
stopgezet werd. 

Üp 16 decemher 1898 werd te Elen een boring 
in werking gesteld voor rekening van de Société 
Anonyme de Rechel'che et d'Expfoitation, vertegen­
woordigd door .dhrn N. Deulin en André Dumont. 
Ze had op 15 decemher 1900 de diepte van 800 m 
hereikt en werd enige tijd later in het Triasgesteente 
opgegeven. 

Nadat André Dumont de Nouvelle Société Ano­
nyme de Recherche et d'Exploitation gesticht had, 
begon op 17 juni 1901, te As, de vermaarde boring 
die op 2 augustus 1901 tussen de diepten van 
541,00 en 542,20 m een eerste koolTaag aanboorde 
gevolgd van vijf andere respectievelijk op 10, 17, 

23 en 27 augustus en 13 septemher 1901. 

Deze boring draagt het nummer 1 in de officiële 
lijst ; de twee vorige werden nadien ingelast onder 
de nummers 43 en 3 1. 

Dezelfde Nouvelle Société Anonyme de Recher­
che et d'Exploitation hegon op 24 ol<tober 1901 de 
boring nr 2, insgelijks te As, ongeveer anderhalve 
kilometer ten zuid-westen ten opzichte der voor­
gaande, op 1 novemher de n'" 3 te Opglabbeek on­
geveer anderhalve kilometer noord-oostwaarts ten 
opûchte der eerste en op 22 novemher de nr 4 te 
Genk-Waterschei. 

Anderzijds zette de Syndicat de Charbon.nages 
Liégeois, verteg·enwoordigd door dhr F. Durieu, di­
recteur der steenkoolmijn Patience-Beaujonc en dhr 
P. Hahets, directeur ·der steenkoo!mijn Espérance 
et Bonne Fortune, orp 16 december 1901 de boring 
nr 5 te Üpglahbeek-Kattenberg en kort nadien de 
n'" 6 te Üpglabbeek-Louwel in werking. 

Hierop verplaatste de Nouvelle Société Anonyme 
de Recherche et d'Exploitation haar bedrijvigheid 
westwaarts door, op 12 december 1901 de boring 
n r 7 te Houthalen te ondernemen terwij 1 van weg·e 
de N. V. John Cockerill op de 17" derzelfde maand 
de n/ 8 te As, in februari 1902 de nr 9 te Üpglab­
beek en op 14 november 1902 de nr 10 te Wijs­
hagen-Donderslag begonnen. 

lnmiddels waren op 4 januari 1902 de nr 11 te 
Mechelen-aan-Maas dom baron de Pitteurs-Hie­
gaerts en op 17 januari de nr 12 te Genk-Gelieren 
door de Société Anonyme Limbourgeoise de Recher­
ches et d'Exploitation minières in bedrijf gesteld. 

De 24" derzeHde maand was nogmaals de Nou­
velle Société Anonyme de Recherche et d'Exploita­
tion aan de slag met de nr 13 te Genk-Zwartberg. 

-----

Üp 29 maart 1902 noteerde men de nr 14 te 
Meeuwen-Eikenberg van wege de grondeigenaars 
Masy, Wittouck en Thorn en op 1 april de nr 15 te 
Genk-Winterslag voor de Société Anonyme Char­
bonnière Limhourg·eoise. 

Tijdens het overige van het jaar 1902 werden er 
nog 25 andere boringen uitgevoerd, waarvan de 
meest westwaartse gelegen is nabij Lier. Einde 1903 

was hun aantal tot 60 gestegen ; daarna werden ze 
schaarser. Niet allen waren even vruchtbaar ge­
weest : sommige onder hen hadden weinig of niets 
op•geleverd. 

DE WETGEVJNG 

De toen vigerende mijnwet van 21 april 1810 ge­
wijzigd door die van 2 mei 1837 gaf aan de eigenaar 
wiens bezitting een uitg·estrektheid vertoonde welke 
ais voldoende werd geoordeeld voor een regelmatige 
en winstgeven:de ontginning, de voorkeur hij het toe­
kennen van een nieuwe concessie indien hij kon 
aantonen over de nodige middelen te beschikken 
om de werken te ondernemen en te leiden vo·lgens 
de wettelijke voorschriften. 

Hetzeif de gold indien zulk bovengronds gebied 
toebehoorde aan meerdere in vennootschap gegroe­
peerde eigenaars, die dezeHde waarborgen van be­
kwaamheid boden. 

Nochtans mocht de regering van voorgaande re­
gels afwijken in de gevallen waarin de eii;fenaars 
van de bovengrond zich in mededinging zouden be­
vinden met de ontdekker. 

Men kon echter de ontginning van het zopas ont­
dekte bekken niet inzien tenzij door middel van 
concessies van minstens enige duizenden hectaren 
en met investeringen van meerdere miljoenen frank 
per concessie. 

Vennnootschappen van bezitters van aaneenge­
sloten eigendommen met een dergelijke uitgestrekt­
heid en die daarbij over de vereiste financiële mid­
delen zouden beschikken, waren niet denkbaar zon­
der te spreken o;ver hun technische bekwaamheid 
om dergelijke grootondernemingen te leiden. 

Anderzijds waren degenen die gelijktijdig aan­
spraak maakten op de titeI van on.tdekker zeer ta!­
rijk : elke vruchtbare boring werd door hen als een 
afzouderlijke ontdekking beschouwd met aanspraak 
op een con.cessie van 1.000 tot 3.000 hectare, hetgeen 
nogal veel was vergeleken met de Duitse mijnwet 
van 24 juni 1865 die iets meer dan 200 hectare per 
boring toekende. 

Daareuboven vertoonde de wetgeving van 1810/ 
1837 een belangrijke leemte : terwijl de reg·ering 
enkeil eeu concessie mocht toestaan na langdurige 
en ingewikkelde pleegvormen waarbij de toe­
komstige concessiehouder strenge waarborgen moest 
leveren, kon, na het bekomen van de concessie, 
deze zonder machtiging van overheidswege verkocht 
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CONCESSIE 

WINTERSLAG-GENCK-SUTENDAEL 

3-11-1906 - Koninklijk besluit waarbij onder de 
benaming « Concessie Genck-Sutendael » een ge­
bied van ongeveer 3.800 ha geconcedeerd wordt 
aan: 1) a) dhr. Evence Coppée; b) dhr. Alfred 
Orban; c) dhr. Raoul Warocqué; 2) de Société 
minière de Pitteurs-Hiegaerls & C'. 

Deze concessie is het gevolg van drie aanvragen : 
1) 27-2-1902 - Coppée, Orban en Warocqué, 

handelend in hoedanigheid van beheerders van de 
Société Anonyme Limbourgeoise de Recherches et 
d'Exploitations minières - t.472 ha 85 a. 

2) 26-4-·1902 - dezelf.den - i.504 ha 72 a. 
3) 27-2-1902 - a) dhr. Léon de Pitteurs-Hie­

gaerts ; b) dhr. Armand de Pitteurs-Hiegaerls ; c) 
dhr. Henri de Pitteurs-Hiegaerts ; d) dhr. baron 
Vanden Bossche; e) Mevr. de Paul de Barchi­
fontaine douairière de M. le baron de Cartier 
d'Yves; dewelke vijf aanvragers op 28-12-1904 zich 
verenigden in de Société en nom collectif ·de Pit­
teurs•-Hiegaerts & C 0 

- i.930 ha 50 a. 
T otaal voar de drie aanvragen : 4.908 ha 07 a. 
31-7-1909 - Koninklijk besluit waarbij een uit­

breiding van ongeveer 173 ha van de Concessie 
Genck-Sutendael verleend wordt aan de N.V. 
Charbonnages de Ressaix, Leval. Péronne. Sainte­
Aldegonde et Genck (3.800 + 173 = 3.973 ha). 

20-4-1912 - Koninklijk besluit waarbij een rui­
ling gemachtigd wordt tussen de Concessie André 
Dumont-sous-Asch en de Concessie Genck-Suten­
dael en waarbij de oppervlakte van 3.973 ha terng­
gebracht wo·rdt tot 3.963 ha. 

23-u-1912 - Koninklijk besluit waarbij onder 
de benaming « Concessie Winterslag » een opper­
vlakte van ongeveer 960 ha te nemen in de Concessie 
Genck-Sutcndael als afzonderlijke concessie ing·e­
steld wordt en waarbij tevens de N.V. Charbonna­
g.es de Ressaix, Leval. Péronne, Sainte-Aldegonde et 
Genck gemachtigd wordt de alzo ingestelde conces­
sie in te hreng·en in een onder de benaming van 
S.A. ·des Charbonnages de Winterslag ()p te rich­
ten vennootschap. 

(Blijft voor Genck-Sutendael: 3.963 - 960 = 
3.003 ha). 

30-11-1913 - Stichting van de S.A. des Char­
bonnages de Winterslag. 

5-10-1931 - Koninklijk besluit waarbij de S.A. 
des Charbonnages de Ressaix, Leval. Péronne, 
Sainte-Aldegonde et Genck en de N.V. Charbon­
nages de Winterslag gemachtigd worden hun con­
cessies te herenigen (3.003 + 960 = 3.963 ha). 

28-3-H)62 - Koninklijk besluit waarbij de N.V. 
Participations Industrielles de Winterslag, voorheen 
N.V. Charbonnages de Winterslag, gemachtigd 
wordt de Concessie Winterslag-Genck-Sutendael af 
te staan aan de N.V. Société Métallurgique d'Espé­
rance-Longdoz. 

CONCESSIE BEERINGEN-COURSEL 

26-11-1906. -· Koninklijk besluit waarbij onder 
de benaming « Concessie Beeringen-Coursel » een 
gebied van ongeveer 4.950 ha geconcedeerd wordt 
aan: 1) de Société Campinoise de Recherches et 
d'Exploitation de houifü ; 2) de Société Anonyme 
de Recherches minières dans la Campine Limbour­
geoise ; 3) de Société Anonyme des· Charbonna­
ges des Propriétaires de Coursel-Heusden. 

Deze concessie is het gevolg van vier aanvragen : 
1) 13-12-1902 - Société Campinoise de Recher­

ches et d'Exploitation de houille - 3.195 ha 70 a ; 
2) 13-1-1903 - Société Anonyme de Recher­

ches minières dans la Campine Limbourgeoise -
2.326 ha 85 a ; 

3) 15-2-1903 - Société Anonyme minière du 
Nord-Est Belge - 4.257 ha 59 a (tijdens het onde:r­
zoek heeft deze vennootschap haar rechten af gestaan 
aan de drie andere aanvragende vennootschappen) ; 

4) 11-4-1903 - de Société Anonyme des Char­
bonnages des Propriétaires de Coursel-Heusden -
2.815 ha oo a. 

Totaal voor de vier aanvragen : 12.595 ha 14 a. 
23-2-1907 - Stichting van de N.V. Charbonna­

ges de Beeringen. 
6-4-1954 - Koninklijk besluit waarbij een uit­

breiding van ongeveer 321 ha van de Concessie 
Beeringen-Coursel verleend wordt (4.950 + 321 = 
5.271 ha). 

15-4-1959 - Koninklijk besluit tot verpachting 
aan de N.V. Kolenmijnen van Beeringen van een 
deel der Concessie Ü()stham-Quaedmechelen. 

VERENIGDE CONCESSIES 
SAINTE-BARBE EN GUILLAUME LAMBERT 

29-11-1906 - Koninklijk besluit waarbij onder 
de benaming « Concessie Sainte-Barbe » een gebied 
van ong·eveer 2.170 ha geconcedeerd wmdt aan : 
1) de Société Anonyme des Charbonnages du Nord 
de la Belgique; 2) de Société Civile l'Oeteren. 

Deze concessie is het gevolg van drie aanvragen : 
1) 14-7-1902 - S.A. des Charbonnages du 

Nord de la Belgique - 1.570 ha 70 a ; 
'l) 10-10-1902 - dezeifde - t.614 ha oo a; 
3) 2-6-1903 - Société Civile de Recherches 

l'Oeteren - 1.274 ha oo a. 
T otaal voor de drie aanvragen : 4.458 ha 70 a. 
29-11-1906 - Koninklijk besluit waarbij onder 

de benaming « Concessie Guillaume Lambert » een 
gebied van ongeveer 2.740 ha geconœdeerd wordt 
aan: 1) de S.A. des Exploitants et Propriétaires 
Réunis pour explooitations minières dans le NOi'd de 
la Belgique ; 2) de S.A. des Charbonnages de la 
Meuse ; 3) de Société ·des Propriétaires Unis pour 
la Recherche et !'Exploitation houillère en Belgi­
que. 

Deze concessie is het gevolg van drie aanvragen : 
t) 20-8-1902 - S.A. des Exploitants et Pro-
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priétaires Réunis' pour explorations minières dans le 
Nord de la Belgique - 3.021 ha 50 a; 

2) 3-12-1902 - S.A. des Charbonnages de la 
Meuse - t .624 ha 47 a ; 

3) 28-2-1903 - S.A. des Propriétaires unis pour 
la Recherche et !'Exploitation houillère en Belgique 
- 2.182 ha 94 a. 

T otaal voor de drie aanvragen : 6.828 ha 91 a. 
22-6-1907 - Stichting van de N.V. Charbon­

nages Limbourg-Meuse, concessiehoudster van de 
twee aanpalende. doch afzonderlijke. Concessie 
Sainte-Barbe en Concessie Guillaume Lambert. 

20-5-1919 - Koninklijk b esluit waarbij de N.V. 
Charbonnages Limbourg-Meuse gemachtigd wordt 
haar twee concessies te verenigen ondel' de bena­
ming « Verenigde Concessies Sainte-Barbe en Guil­
laume Lambert» voor een oppervlakte van 4.910 ha 
(2.170 + 2.740). 

20-12-1941 - Besluit van de Secretaris-Gene­
raal van het Ministerie van Economische Zaken 
waarbij aan de N.V. Charbonnages Limbourg­
Meuse een uitbreiding van concessie van ongeveer 

53 ha verleend wordt (4.910 + 53 = 4.963 ha). 
Dit besluit genomen in oorlogstijd, werd gehand­

haafd hij R egentsbesluit van 14-2-1946. lngevolge 
deze uitbreiding wordt de oostelijke grens van de 
concessie, voorheen gevormd door de linker oever 
van de Maas, verlegd tot de rijksgrens zijnde de 
thalweg van de stroom. 

5-1-1952 - Koninklijk besluit waarbij aan de 
N.V. Charbonnages Limbourg-Meuse een uitbrei­
ding van concessie van ongeveer 445 ha verleend 
wordt (4.963 + 445 = 5.408 ha). 

12-7-1952 - Wet tot goedkeuring van het ver­
drag tussen het Koninkrijk België en h et Koninkrijk 
der Nederlanden, ondertekend te Brussel, de 23-10-
1950, waarbij een ontginningsgrens wordt vastge­
steld voor de langs de Maas aan beide zijden van de 
grens gelegen steenkoolmijnen. 

8-10-1952 - Koninklijk besluit: de oostelijke 
grens van de Concessie Sainte-Barbe en Guillaume 
Lambert, tot dan toe gevormd door de rijksgrens, 
wordt vervangen door h et tracé vastgesteld in het 
verdrag van 23-10-1950. 

CONCESSIE HOUTHAELEN 

6-u-1911 - Koninklijk besluit waarbij onder de 
benaming « Concessie Houthaelen » een gebied van 
ongeveer 3.250 ha geconcedeerd wordt aan : 1) de 
Société Anonyme de Recherches et d 'Exploitation 
Eelen-Asch; 2) de Société Civile Dury, Smits et 
Piette ; 3) de Société Civile Huwart-Dumont, Ba­
ron Léon de Pitteurs de Buddingen et Alex Doreye. 

Deze concessie is het gevolg van drie aanvragen : 
t) 17-1-1902 - Nouvelle Société Anonyme de 

Recherches et d'Exploitation, waarvan de rechten op 
15-10-1903 overgenomen werden door de S.A. de 
Recherches et d'Exploitation Eelen-Asch - 2.883 ha 

78 a; 

--------

2) 25-6-1902 - Société Anonyme Limbour­
geoise, waarvan de rcchten op 21-11-1 go6 overgen.o­
men werden door de Société Civile Dury, Smits et 
Piette - 1.709 ha 93 a; 

3) 11-5-1903 - Société Anonyme des Charbon­
nages des Propriétaires de Houthaelen, waarvan de 
rechten op 18-10-1906 overgenomen werden door de 
Société Civile Ed. Huwart-Dumont, Baron Léon de 
Pitteurs de Buddingen et Alex Doœye - 4.263 ha 
21 a. 

T otaal voor de drie aanvragen : 8.856 ha 92 a. 
9-8-1920 - Koninklijk besluit waarhij voor­

noemde concessiehouders gemachtigd worden hun 
conces3ie af te staan aan een op te richten vennoot­
schap met name de S.A. des Charbonnages de 
Houthaelen. 

27-7-1923 - Stichting van dé S.A des Char­
bonnages de Houthaelen. 

CONCESSIE OOSTHAM-QUAEDMECHELEN 
12-7-1924 - Koninklijk besluit waarbij een ge­

bied van ongeveer 3.640 ha onder de benaming 
« Concessie Üostham-Quaedmechelen » geconce­
deerd wordt aan de N.V. Kempische Vennootschap 
tot Bevordering der Mijnnijverheid. 

Deze concessie is het gevolg van de aanvraag van 
21-6-1913 voor dezelfde oppervlakte. 

15-4-1959 - Koninkli;k besluit waarbij een deel 
van de Concessie Üostham-Quaedmechelen ver­
pacht wordt aan de N.V. Kolenmijnen van Beerin­
gen. 

CONCESSIE NEEROETEREN-ROTEM 
20-8-1947 - Koninklijk besluit waarbij een ge­

bied van ongeveer 2.795 ha, onder de benaming 
« Concessie Neeroeteren-Rotem » geconcedeerd 
wordt aan de Samenwerkende Vennoo,tschap voor 
Prospectie en Üntginning. 

Deze conce>sie is het gevolg van de aanvraag 
van 26-1-1946 voor 3.724 ha. 

De Samenwerkende Vennootschap voor Prospec­
tie en Üntginning werd op 1-10-1947 omgevormd 
in Naamloze Vennootschap voor Prospectie en 
Üntginning dewelke nadien de naam kreeg van 
Steenkolenmijn van Noord-Oost Limburg, N.V. 

KEMPENSE STAATSCONCESSIE 
3-8-1960 - Koninklijk besluit waarbij een gebied 

van ongeveer 49.172 ha, onder de benaming « Kem­
pense Staatsconcessie » geconcedeerd wordt aan de 
Staat. 

Deze concessie is het gevolg van de aanvraU:g van 
14-1-1959 voor 345.802 ha. 

Weinig belangrijke delen ervan werden tot nu 
toe verpacht aan vier naburige mijnen, te weten : 
1) N.V. Kolenmijnen van Houthalen; 2) N.V. 
Cockerill-Ougrée ; 3) N.V. Société Métallurgique 
d'Espérance-Longdoz ; 4) N.V. Kolenmijnen Lim­
burg-Maas. 

Hasselt, maart 1963. 
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Het ruitenstelsel stemt overeen met de randen van de bladen der stafkaart op schaal 1/10.000, met aanduiding 
van de titelnummers dezer bladen. 

Acht punten, genummerd van I tot VIII bepalen de buitenomtrek zowel van het bekken ais van de Kempense 
Staatsconcessie. Ze worden ais volgt verbonden : 

1) een rechte van de kerktoren van Meerhout, punt I, tot de kerktoren van Olmen, punt II; 2) een rechte ver­
trekkende van punt II, lopende over de toren van de Sinte Catharinakerk te Maaseik en verlengd tot haar snijpunt 
met de rijksgrens (thalweg van de Maas), punt III; 3) deze rijksgrens (thalweg) van punt III tot punt 152 van de 
ontginningsgrens onder de Maas, punt IV; 4) deze ontginningsgrens van punt IV tot haar punt 64a, punl V; 5) 
de rijksgrens (thalweg van de Maas) van punt V tot haar snijpunt met de breedtegraad lopende over de toren van 
de Sint Kwintenskerk te Hasselt, punt VI; 6) deze breedtcgraad van punt VI tot genoemde kerktoren, punt VII; 
7) een rechte van punt VII tot de kerktoren van Klein-Vorst, punt VIII; 8) een rechte van punt VIII tot punt I, 
vertrekpunt. 

Voor het bepalen van de oppervlakte van de Kempense Staatsconcessie dienen van voorgaande veelhoek afge­
trokken te worden de voorheen geconcedeerde oppervlakten, die in drie gebieden ingedeeld worden : een westelijk 
gebied met 20 knikpunten, een centraal gebied met 16 knikpunten en een oostelijk gebied met 14 knikpunten, hetzij 
samen 50 knikpunten, die ais volgt met de punten van de bestaande concessies samenvallen : 

Het westelijk gebied begint met punt 1, noord-westhoek A van Oostham-Quaedmechelen en eindigt met punt 20, 
zuid-westhoek D derzelfde concessie en tevens punt VIII van de buitenomtrek (kerktoren van Klein-Vorst); 

Het centraal gebied begint met punt 21, punt F' op de westergrens van «des Liégeois» en eindigt met punt 36, 
punt L' op dezelfde grens dezer concessie; 

Het oostelijk gebied begint met punt 37, noord-westhoek M van Neeroeteren-Rotem en eindigt met punt 50, 
punt G van dezelfde concessie. 

Wat na aftrek van deze reeds eerder geconcedeerde oppervlakten overblijft ais Staatsconcessie is op de kaart ge­
arceerd ( zowel enkele als gekruiste arceringen) . 

De blauwe zones van de kaart gevoegd bij de wet van 24 januari 1958 zijn met kruisarceringen voorgesteld. 
Om de andere (eenvoudig schuin gearceerde) delen van zijn concessie te mogen afstaan zal de Staat eerst een 

nieuwe wet door de Kamers moeten laten stemmen. 
Men zal bemerken dat het noordelijk deel van de Re3erve A der wet van 1911 buiten de Kempense Staatscon­

cessie valt. 
De noordelijke delen van de Reserves B en C (eenv)udig schuin gearceerd) vallen in de Staatsconcessie <loch 

mogen voorlopig niet voor ontginning aan naburige mijnen afgestaan worden. 
Het voor ontginning overdragen van de gekruist ger.rceerde delen van de Kempense Staatsconcessie aan nabu­

rige mijnen kan geschieden, hetzij door verpachting, hetzij door afstand tegen aandelen in de vennootschappen. 



Fonçage de puits à grande vitesse d'a:vancement 
en Tchécoslovaquie (284 m/moisl 

par A. JAROS et O. PURKYNE 

SAMENVATTING 

Het artikel behandelt de voorna,amste technische 
gegevens en bieschrijft de methode toegepast bij de 
versnekle delving v·an een ophaalschacht met een 
nuttige doormeter van 7,5 m in Tsjechoslowaki;e, 
waarbi{ in 31 dagen een vooruitgang werd gemaakt 
va.n 284,02 m . 

ln geologischen omstandighed;m die betrekkeli;k 
gunstig waren voor de· versnelde delving, heeft men 
volgens de meest vooruitstrevende opvatting.en Twt 
delven, het bekleden en het ,aanbrengen van de ui·t­
rusting gelijktijdig uitgevoerd. 

Men gebruikte voor de delving de definitieve 
schachtbok en ophaalmachine ; de ton, met een 
inhoud v·an 4 ma, had een snelheid van iO m/s. 
Bisnevens de definitieve ophaalmachine gebruikte 
men nog oon tweede voor het vervoer van het perso­
neel, het materiaal en de uitrusting met behulp van 
de werkvloer met twee verdiepingen ; op de onder­
sie verdieping stonden de lieren van de vier grijpers 
( m3t een inhou.d van o, 14 m 3

) die, ,œ:mgedreven met 
perslucht, zorgden voor het v1:nwijderen v~n de ste­
nen. 

Het personeel, met een getalsterkte van t37 man, 
werkte in drie diensten van 8 uren. 

Al.s technische realisatie dient vermeld Jal men 
er in gelukt is de mijngaten te boren tot een diepte 
van 4,5 m, in Je meeste gevallen met boorijze·rs uit 
één stuk. Deze experimentele techniek heef t een 
goed resultaat gegeven zodat bij de delving, de be­
kleding en het plaatsen van de uitrusting steeds kon 
gewerkt worden met pass1en van 4 m. 

Voor het pla,atsen van de definitieve bekleding in 
beton werd gebruik gemaakt van een mefalen bekis­
ting met een hoogte van 4 m , die men na elk schot 
neerliet tot o~ de af slagstenen. De betonmoLens en 
doseerinrichtingen stonden in de nabijheid van de 
voorschacht. De vertikale goot, die een doormeter 
had van 150 mm, bracht het beton naar onder ach­
ter de bekisting. 

Het ,aanbrengen v·an de schachtuitrusting werd 
g1eli;ktijdig met h1et delven en bekleden verricht. 

Resultaten orp economisch gebied. 

RESUME 

L'article relate les données techniques fondamen­
tales et décrit b méthode du fonçage rapide d'un 
puits d'extraction de 7,5 m de diamètre intérieur en 
Tchécoslovaquie , où un avancement de 284,02 m 
a été réalisé en 31 jours. 

Dans les conditions géologiques relativement fa­
vorabks !Jour le fonçage rapide, on .a. ap!Jliqué la 
m:§thode progressive du creusement, du revêtement 
•et de l'équippement simultanés. 

Pour le fonçage, on a fait l'em9loi du chevale­
ment et de b machine d'extraction définitifs ; la 
vitesse des cuffats de 4 m 3 de ca!Jacité é'tait de 
10 m/s. A part la. machine d'extmction définitive, 
on s'est servi d'une ma.chine d'extraction auxiliaire 
qui servait au tr::ms9ort des hommes, du matériel et 
des éléments d'équipement définitif sur un plancher 
à deux étages. A l'ètage· inférieur de œ plancher on 
avait installé les treuils des 4 chargeurs-gr,appins 
pmm.matiques (à o, 14 m 3 de ca.!Jacité) qui servaient 
à l' évaciiation des déblais . 

Le travail du personnel occupé au fonçage ( 137 
hommes) était organisé en 3 postes de 8 heures. 

Du point de vue technique, on a réussi à forer des 
trous de mine de 4,5 m de profondeur, dans ta 
plupart des cas avec les fleurets mono·blocs. Cette 
expérience technique a donné tou;ours de bons ré­
sultats et a !Jermis d'exécuter ies opérations de creu­
sement, de revêtement et d'équipement par passes 
J..g 4 m. 

Le revêtement définitif en béton ·a été exécuté au 
moyen d'un coffrage métallique d'une hauteur de 
4 m que l'on faisait descendre après chaque ·tir sur 
la masse fragmentée. L'ensemble des bétonnières et 
des dispositifs de dosage était installé près de 
l'avant-puits. Le conduit vertical de 150 mm de 
diamè'fre amenait le béton au fond derrière le cof­
frage. 

Les trav,aux d'équipement s'exécutaient simulta­
nément avec !es opéra.fions de creusement et de re­
vêtement. 

Résultats économiques. 
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INHALTSANGABE 

In Jem Aufsatz wird das Abteufen eines Forder­
schachtes m.it ei:nem lichten Durchmesser von 7,5 m 
in der Tschechoslowakei nach reinem Schnellver­
fahren beschrieben, mit dem es gelang, in 31 Tagen 
einen Fortschritt von 284,02 m zu erzielen. 

Die verhiiltnismiissig günstigen geologischen Ver­
hiiltnisse gestatteten es, gleichzeitig weiterabzuteu­
fen unJ den Ausbau sowie die Schachteinbauten 
einzubring1en. 

Für die Abteufarbeiten benutzte man J,,as end­
güÙige Fordergerüst mit Jer endgültigen Forder­
maschine. Die Geschwindigkerit der Kübe'l mit 
einem Fassungsvermagen von 4 m 3 betrug 10 m/sec. 
Neben der endgültigen Fordermaschine war noch 
eine Hilfsfordermaschine· eingesetzt ; sie dïente für 
die Seilfahrt und für das Hinunterlassen von Mate­
rial und Ausbaue·lementen auf ei:ne zweigeschossige 
Arbeitsbühne·. Auf dem UTLteren Boden dieser 
Bühne standen die Haspel von virer druckluftbetrie­
benen Gre·ifern (Fassungsvermogen je o, 14 m 3

) 

:z:um WeglaJen des Haufwerks. 

Insgesp.mt waren für die Abteufarbeiten 137 
Mann. eingesetzt ; es wurde in drei Schichten :z:u 
acht Stunden gearbeite·t. 

Man bohrte Locher von 4,5 m, zum grossten Teil 
mit Monobl,ocbohrern. Damit erzielte man ste-ts gute 
Ergebnisse. Ausbau und Einbauten wurden in Ab­
schnitten von 4 m eingebracht, die endgültige Be­
tonauskleidurug mit Hilf e einer 4 m hohen Ver­
schalung aus Stahlblech , die man n,ach dem 
Schiesren auf das Hauf werk hinunterliess. Die 
Betonmaschinen und Dosiervorrichtungen standen 
dicht am Vorschacht. Hintrer der Verschalung führte 
eine senkrechte· Leitung von 150 mm Durchmesser 
den Beton bis auf die Soh"le. 

Gleich:z:eitig mit den Abteufarbeiten und dem 
Ausbau wurden auch die Schachteinbauten einge­
b'racht. 

Zum Sch.luss folgt ein Ueberblïck die wirtschaft­
lich.en Ergebnisse. 

Durant la période du 10 octobre au 9 novembre 

1962, so-it en 31 jours, un avancement de 284,02 m 
a été réalisé au fon:çage d 'un puits de la nouvelle 

mine de Paskov. Ceci constitue un nouveau record 

tchécoslovaque et européen et range la Tchécoslo­

vaquie à la deuxième place sur I' échelle mondiale 

après l'Afrique du Sud, où un avancement de 

381,3 m par mois a été réalisé à Buff elsrfontein en 

mars t962. 

SUMMARY 

The p,.rticle gives an account of the fundamental 
technical data and describes the method for the 
rapid sinking of a winding shaft with an inner dia­
meter of 7.5 min Czechoslovakia, where' an aclvance 
of 284.02 was achieved in 3i days. 

In geological conditions relatively favourable for 
rµpid sinking, the progressive method of sim.ul­
taneo:us driving, lining and equipping was used. 

For sinking, the definitive pit-heaJ frame and 
mine~hoist were used ; the spe,ed of the hoisting­
buckets with a êapacity of 4 m 3 was 10 m/s. In 
addition t-0 the definitive' mine hoist, an auxiliary 
mine hoist was used for transporting men, material 
and the prarts of thre permanent equipment to plat­
for<ms at two levei1-s. At the 1,ower level, the hoisting 
winches of 4 pneumo.tic grab-loadérs ( with a capa­
city of 0,14 m 3 ) were installeJ for the iourpose of 
evacuating the excava:ted material. 

The 137 men employed on sinking the shaft were 
divided into three 8 hour shifts. 

From the technical point of view, blast-hoTes were 
su;ccessfwlly drilled to a depth of 4.5 m, in nwst 
C/1.Ses with tipped shanks. This technical experi­
ment always produced good results and made it pos­
sible to carry out the driving, lining and equipping 
operations in 4 metre srgctions. 

The permanent concre'fe lining was carried out 
by means of a metal casing 4 m high, which was 
lowered after each blasting of the fragmented mp.ss. 
The concrete-mixers and measuring devices were set 
up close ro the outer shaft. A vertical du.et 150 mm 

in Jiarneter brought the concrete to the bottom bre­
hind the casing. 

The equipment was carried out at the same time 
as the work of driving and Ùning. 

Economie resnlts. 

Le creusement à grande vitesse a été exécuté par 
une entreprise nationale spécialisée dans le fonçag·e 
des puits, dans le bassin d'Ostrava-Karvina. 

SITUATION GEOLOGIQUE 

Les puits de la nouvelle mine de Pas.lmv sont 
creusés dans la partie sud du hassin d'Ostrava­
Karvina. Le terrain houilln se trouve sous des cou­
ches de schistes ar11ileux g-ris foncé . tachetés et verts 
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Fig. 1. - Vue générale de la nouvelle mine de Paskov. 
A gauche: puits d'extraction. 
A droite: puits d'aérage. 

mêlés aux terrains assez dérangés des couches sub­
silésiennes. 

Les conditions géologiques. demandent un fon­
çage rapide. On a déjà constaté, au cours du fon­
çage du puits voisin d' aérage, que lexistence des 
plissements demandait une vitesse d'avancement 
plus grande parce que le terrain nu tendait à s'ébou­
ler facilement. c· est pourquoi on a adopté la mé­
thode du creusement et du revêtement définitif si­
multané. Ce revêtement est en béton placé derrière 
un coffrage métallique. Une mesure très importante 
consistait à retenir l'eau de surface qui aurait pu 
facilement changer les terrains en boue. On a réussi 
à obtenir une parfaite étanchéité de la construction 
de lavant-puits. 

La pente générale des couches est de 25-30°, mais 
au contact avec le terrain houiller, elle s'élève à 70°. 
ce qui a parfois influencé les résultats du tir. 

Pendant le fonçage, on n'a pas constaté de venue 
d'eau et la teneur en gaz était négligeable. 

D'après le classement du Prof. Protodiakonov, les 
terrains appartiennent à la 7•-se classe de dureté. 

PREPARATION DU FONÇAGE RAPIDE 

Pour la mine nouvelle, on fonce 2 puits de section 
circulaire, un puits d' aérage et un puits d'extraction. 
Le puits d'extraction, où lon a atteint lavancement 
record, a le diamètre intérieur de 7,50 m et 8,70 m 
au creusement. La profondeur prévue est de 

762,5 m. 

Pendant les travaux préparatoires, on s'est basé 
sur les expériences précédentes d'avancement rapide, 
et notamment sur les résultats obtenu3 au cours du 
creusement du puits d' aérage, où une vitesse 
de 221.4 ma été obtenue en novembre 1961 avec des 
installations du jour provisoires. Afin de pouvoir 

réaliser une plus grande vitesse d'avancement, on a 
pris diverses mesures : emploi du chevalement défi­
nitif, de la machine d'extraction définitive, augmen­
tation de la capacité du cu<ff at de 1,5 m 3 à 4 mF. 
augmentation de la vitesse d'extraction. de 6 m/ s à 
10 m/s, emploi du coffrage d'une hauteur utile de 
4 m, trous de mine d'une longueur de 4,5 m. En 
outre, on a encore amélioré r organisation éprouvée, 
consistant à avoir prêt pour le forage un groupe 
spécial de foreurs additionnels ( 13 hommes) ; de 
même façon, un groupe spécial était toujours à dis­
position pour la préparation du béton pendant le 
revêtement du puits. 

Tous les techniciens et ouvriers ont étudié toute 
l'organisation d'avancement rapide pour assurer un 
travail continu et un déroulement harmonieux de 
toutes les opérations. de fonçage. L'approvisionne­
ment en matériel a été très étudié. 

INSTALLA TI ONS DU JOUR 

Les installations technologiques du jour compren­
nent le chevalement définitif en acier d'une hauteur 
de 45 m, équipé provisoirement d'un dispositif auto­
matique de culbutage des cuffats et d'un réservoir 
de déblais que lon transporte par des dumcars. La 

Fig. 2. - Installations de fonçage du jour pour les 
deux puits. 

l. puits d'extraction 
2. puits d'aérage 
3. salle de la machine d'extraction 
4. machine d'extraction définitive 
5. installation de distribution électrique 
6. compresseurs 
7. salle du treuil de fonçage 
8. ventilateurs 
9. treuil 2 LP 18/1000 

10. ateliers et magasins 
11. vestiaire, lampes 
12. salle des chaudières 
13. magasin souterrain à gravier 
14. emplacement du gravier 
15. treuils de suspension 
16. treuils de suspension du plancher SW~lO 
17. treuils de suspension du coffrage métallique 
18. treuils de suspension des câbles électriques 
19. bâtiment administratif 

20. ateliers. 
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En même temps que les travaux de creusement et 
de revêtement, se poursuivaient les opérations 
d'équipement complet du puits. L'équipement 
d'acier était installé à partir du plancher suspendu 
aux câbles guidant les cuffats. La distance entre 
deux couronnes voisines des moises définitives est 
de 2 m. On faisait descendre le plancher par passes 
de 4 m après chaque tir. 

RESULTATS 

Le fonçage rapide du puits d'extraction de la 
mine Paskov a été o•rganisé dans le but de vérifier 
les rendements plus élevés des installations perfec-

tionnées et de créer une réserve qui permettrait de 
conserver, à la fin du creusement de tout puits, une 
vitesse moyenne de 100 m par mois. 

L'organisation du travail, au point de vue de la 
sécurité, peut être considérée comme parfaite ; on a 
enregistré seulement 3 blessures légères. 

Si nous comparons les rendements du fonçage de 
Paskov à ceux obtenus en Afrique du Sud à Buf­
felsfontein, mms voyons qu'ils sont 4 fois plus éle­
vés. Le rendement moyen au creusement a atteint 
9,7 m3/homme-poste et le rendement moyen d'avan­
cement 16, 1 cm/homme-poste (puits foncé, revêtu et 
équipé). Le creusement a été achevé 4 mois avant 
I' échéance prévue. 

Caractéristiques du creusement record 

Diamètre intérieur 
Diamètre au creusement 
Commencement du record à partir de la profondeur 
Avancement maximum 
Profondeur des trous de mine 
Diamètre des trous de mine 
Nombre des trous par passe 
Nombre des trous par m2 

Nombre total de mètres forés 
Consommation d'explosif par passe 
Consommat'ion d'explosif par m 3 de terrain 
Consommation totale d'explosif 
Nombre de tirs par mois record 
Explosif 
Diamètre des cartouches 
Efficacité du tir 
Aérage du ·front après le tir 
Nombre de chargeurs• pneumatiques KS-3 
Capacité (théorique) . du grappin 
Rendement total de chargement 
Temps moyen de chargement des déblais 
Capacité du cuff at 
Nombre de cuff ats 
Rendement d'extraction des déblais 
Nombre de cordées par heure 
Nombre maximum de cuffats extraits par poste 
Poids des déblais extraits 
Revêtement définitif 
Epaisseur du revêtement 
Consommation totale de béton 
Nombre de passes bétonnées 
Profondeur du puits équipé de moises 
Durée du cycle (théorique) 
Nombre de cycles par jour 
Durée de foration des trous de mine 
Durée de chargement des trous et du tir 
Durée de charg'ement des déblais 
Rendement m 3 par homme-poste 
Rendement cm par homme-iposte 
Avancement maximum par jour 
Avancement moyen par jour 
Nombre total des postes au fond 

7,5 m 
8,7 m 

58,35 m 
'.284,02 m 
4,5 m 

42 mm 

75 
1.26 
20.957 m 

247 kg 
0,965 kg 
t6.448 kg 
67 

Perunit 28/200, 20/200 
28 mm 

94 % 
t5 min 

4 
0,14 m 3 

20 m 3/h 
5-6 h 
4 ma 

3 
80 m 3/h 
20-25 
136 
35.000 t 

béton, B 250 
50 + 10 cm 
4.600 m 3 

65 
'.294,24 m 
9,36 h 
·2.29 

45-150 min 
45-90 min 
5-6 h 
9,7 
16, 1 
11,7 m 

9.16 m 

i.765 



Rapport d'activité 
du Centre National Belge de Coordination 

des Centrales de Sauvetage 
EXERCICE 1962 

1. Conseil d'·:i:dministration. 

M. Edouard LEBLANC et M. Edgard STE­
VENS ayant manifesté le désir d'être déchargés de 
leurs fonctions d'Administrateurs du Centre, ont été 
remplacés par M . Camille VESTERS, Directeur­
Gérant de la S.A. des Charbonnages André Du­
mont, à Waterschei, Président de !'Association 
Charbonnière du Bassin de la Campine, à Hasselt, 
et M. André TELLE, Directeur Général de la S.A. 
des Charbonnages du Centre, Ressaix. 

Le départ de M. Leblanc et de M. Stevens prive 
le Centre National de co.Jlaborateurs particulière­
ment compétents dans le domaine de la Sécurité et 
du Sauvetage. 

Composition actuelle du Conseil d'Administra­
tion: 

M. Paul CULOT, Président de !'Association 
Houillère du Couchant de Mons ; 

M. Camille VESTERS. Président de !'Association 
Charbonnière du Bassin de la Campine ; 

M. Pierre DEL VILLE. President de I' Association 
Charbonnière du Bassin du Centre ; 

M. Jean LIGNY, Président de I'Assocation Char­
bonnière des Bassins de Charleroi et de la 
Basse-Sambre ; 

M. Guy PAQUOT. Président de !'Association 
Charbonnière de la Province de Liège ; 

M. Robert DELTENRE, Président du Conseil 
d'Administration du « Co0rdinatiecentrum 
Reddingswezen » de Campine ; 

M. Marcel V ANDEVELDE. Président du Comité 
de Direction de la Centrale de Sauvetage de 
Frameries; 

M. Léon BRACONIER. Administrateur délégué 
Directeur de la S.A. des Charbonnages de la 
Grande Bacnure à Coronmeuse ; 

M. Léon JOSSE, Président de la Commission Ad­
ministrative de la Centrale de Sauvetage de 
M arci.nelle ; 

M. André TELLE. Directeur Générnl de la S.A. 
des Charbonnages du Centre à Ressaix. 

Il. Comité de direction. 

La composition du Comité de Direction n'a pas 
subi de changement cette année. 

Les membres actuellement en fonction sont : 
M. Jean LIGNY, Président ; 
M. Marcel V ANDEVELDE, représentant de la 

Centrale de Sauvetage de Frameries ; 
M. Fernand LELOUP, représentant de la Centrale 

de Sauvetage de Glain-lez-Liège, délégué par 
!'Association Charbonnière de la Province 
de Liège; 

M. Max DELHAYE, représentant de !'Association 
Charbonnière du Centre ; 

M. Alphonse HAUSMAN. Directeur du « Coor­
dinatiecentrum Reddingswezen » de Cam­
pine; 

M. Georges LOGELAIN. Inspecteur Général des 
Mines, représentant I' Administration des Mi­
nes; 

M. Pierre STASSEN. Directeur des Recherches 
d'Inichar; 

M. Roger BOLLE, représentant de la Fédération 
des Unions Pro.fessionnelles des Ingénieurs 
de Charbonnages. 

Le Comité de Direction s'est réuni 6 fois. 
Le Directeur a assisté à ces réunions et y a régu­

lièrement rendu compte de !'activité courante du 
Centre National. 

La nomenclature ci-dessous mentionne les prin­
cipaux problèmes qui ont fait l'objet d'examen de la 
part du Comité de Direction : 

- l'aptitude à l'inflammation des fumées d'incen­
dies; 

- la teneur en oxygène des mélanges air-grisou ; 
- les enrei:(istrP11rs de grisou ; 
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3°) Cours pour chimistes. 

L'entretien de I' analyseur « Ultragas » que toutes 
nos Centrales possèdent pour la détermination de 
!'oxyde de carbone dans I' air de la mine est parti­
culièrement délicat. En collaboration avec la firme 
« Wosthoff », le Centre National a organisé, et 
compte le faire annuellement, un cours d'entretien 
destiné aux chimistes des Centrales de Sauvetage. 

Ce cours a été donné par l'ingénieur Chef de Ser­
vice d'entretien de la firme « Wosthoff » de Bo­
chum dans les bâtiments de la Centrale de Sauve­
tage de Marcinelle. Douze personnes ont assisté, 
cette année, à ce cours. 

Les participants ont p.u assister au démontage 
complet de cet analyseur. Ils ont été mis au courant 
des principales déf ecHons de lappareil et des 
moyens d'y remédier. 

Le Directeur du Centre avait traduit, à l'intention 
des assistants, une communication du National 
Coal Board (N.C.B.). Ce document concernait les 
moyens de détection des pannes de lappareil et la 
façon d'y remédier. 

4") Journée d'information à Pâturages. 

En collaboration avec la Direction de l'Institut 
National des Mines, une journée d'information a été 
organisée, à Pâturages, à l'intention des Chefs de 
Centrales de Sauvetage. Douze personnes ont parti­
cipé à cette journée. 

Le but en était d'informer les participants des tra­
vaux de recherches de l'Institut concernant la pré­
vention et la lutte contre les accidents de la mine. 

Par des essais judicieusement choisis, les assis­
tants ont pu se rendre compte des dang·ers provenant 
du grisou, de lemploi des explosifs, des huiles et de 
l'électricité ainsi que des moyens utilisés pour les 
prévenir. Les participants ont pu également juger 
de !'efficacité de divers moyens d'ignifugation du 
bois dans la prévention des incendies de mine. 

VI. Documentation. 

Les documents publiés par le Centre National 
sont adressés aux Centrales de sauvetage et aux 
Charbonnages de Belgique, ainsi qu'à toutes les 
personnes qui en font la demande. 

Des publications ont été demandées par la 
C.E.C.A. à Luxembourg, les « Charbonnag·es de 
France», le National Coal Board, des Charbonna­
ges allemands et espagnols. 

Au total, le nombre d'exemplaires demandés s'est 
élevé à : 

en 1958 : 3.250 1 en 1960 : 4.925 1 en 19621 8.137 
en 1939 : 4.500 en 1961 : 7.654 

PUBLICATIONS EMISES DURANT L'ANNEE 1962 

St. 192/62: Extinction d'un feu dans un tas de charbon -
Extrait de « Coal Age » - Juillet 1961. 

St. 194/62: Incendies de Mine - Extrait du « Colliery En­
gineering» - Juillet 1961. 

St. 198/62: Rapport d'Activité du Centre National - An­
née 1961. 

St. 202/62 : Notes prises par M. DE CONINCK à la jour­
née d'information concernant les feux et incen­
dies de mine, organisé par le « Steinkohlen­
bergbauverein » à Essen le 20-2-1962. 

St. 205/62 : Utilisation d'isotopes pour travaux de sauve­
tage - Extrait du « Colliery Engineering » -
Mars 1962. 

St. 206/62: Notes prises au cours d'un entretien avec le 
Dr HETZEL, de la Centrale de Sauvetage 
de Essen. 

St. 207 /62 : Chromatographie. 
St.216/62: Essais de construction rapide de barrages lé­

gers. 

St. 218/62: Masques de protection contre le CO - Séan­
ces de rappel. 

St. 219/62: Notes prises au cours d'un entretien avec 
M. BUYDENS, Directeur des laboratoires de 
la C.l.B.E., à Bruxelles. 

St. 224/62 : Influence du captage du grisou sur l'évolution 
d'un échauffement dans une mine du North 
Staffo.rdshire - Note du N.C.B. 

St. 225/62: Notes prises lors de la réunion du 18/7 /1962, 
préparatoire aux essais d'incendies dans les 
puits, de la sous-commission « Feux et Incen­
dies» et « Sauvetage» de !'Organe Permanent. 

St. 226/62 : Chromatographie - Méthode de Janak - No­
tes prises lors d'une réunion avec le Dr. DRE­
KOPF et le Dr. HETZEL à Essen (13,-7-62). 

St. 227 /62: Incendies dans un chantier d'un charbonnage 
de la South Western Don, d'après le rapport 
du Directeur Dre C. LEIGH (1961). 

St. 228/62: Notes prises à la réunion du 28-8-62 de la 
sous-commission « Essais » des groupes de tra­
vail «Feux et Incendies» - «Sauvetage». 

St. 229/62: Traduction libre d'extraits du rapport de 1961 
de l'inspecteur Général des Mines du Royaume­
Uni. 

St. 230/62: Quelques considérations au sujet d'essais d'ana­
lyse chromatographique au moyen d'un appa­
reil simple. Méthode de Janak. 

St. 232/62 ; Installation de nettoyage « Thoeke ». 
St. 233/62 : Analyseurs de CH4 • 

St. 234/62: Teneur de l'oxygène de l'air. 
St. 235/62: Prélèvement au hasard d'échantillons d'un lot 

des masques de protection contre le CO. 
St. 237 /62 : Informations au sujet de !'emploi des analy­

seurs-enregistreurs de CH4 • 

St. 240/62 : Notes prises par M. DE CONINCK. lors de 
la réunion, à Luxembourg, le 18-12-1962, du 
groupe de travail « Coordination des Organisa­
tions de Sauvetage » de !'Organe Permanent 
(C.E.C.A.). 

St. 241/62: Groupes de trayail «Incendies et feux de 
Mine » et « Coordination des Organisations de 
Sauvetage » réunis conjointement à Luxem­
bourg le 18-12-1962 - Notes prises par M. DE 
CONINCK. 

St. 149 /61 : Aptitude à l'inflammation de mélanges de gaz 
d'incendies de mine - Organe Permanent 
Doc. N° 204/61 f - 25-1-1961. 





MINISTERE DES AFFAIRES ECONOMIQUES 
ET DE L'ENERGIE 

ADMINISTRATION DES MINES 

PERSONNEL 
Situation au 1er janvier 1963 

1. - CORPS DES INGENIEURS DES MINES 

NOMS ET INITIALES 
des 

PRENOMS 

Date 
de 

naissance 

Dernière date 
d'entrée 

en fonctions 

A. SECTION D'ACTIVITE 
Directeur général des mines 

Vandenheuvel (A.), C. ®,O . .{;}. , u:§l, ~ P• cl., 
'1z D. ir• cl., [MJ D. ir• cl., (40}, C. Ordre 
«Au Mérite de la République italienne» . 19-10-1906 I-11-1930 

Inspecteurs généraux des mines 

i Logelain (G.), C. .{;}., O. t§;:, ®, !EÇJ ire cl., 
'[fil] D. 2• cl., (40), D.S.P. 2• cl., C. Ordre 
Etoile Noire, O. Ordre «Au Mérite de la 
République italienne», O.C.C.L. . 4- 4-1907 

> Fréson (H.), C. t:§i, C. ®, -fir 1 re cl., D.S.P. 
2• cl. . 28-10-1900 

l-II-1931 

Directeurs divisionnaires des mines 

Gérard (P.), C. .{;}., O. :§1, 1f 1 re cl:, ~ D. , 
2° cl., ( 40} ' . . . . . . ' . . ' . 

> Grosjean (A.), C. .(,}., 0.1:§:!, ~ rr• cl. . . . 
2 Laurent (J.), C. .(,}., t§;:, ® , lfiljl rr• cl., (40), 

(P.G.) . 
> Demelenne (E.), O. t§;:, @, oo;J F• cl., ~ D. 

2° cl., jjfJ D. 2• cl. avec barette . . . . 1 

» Cools (G.), O. t§;:, O . .($., ®, [ig 1 re cl. . . 
3 Linard de Guertechin (A.), C. .(,}., t§;:, ~ 1 re cl . 
» Sténuit (R.), C. .{;}., il§l, @, :IN]! 1 re cl., (40), 

(P.G.), D.S.P. 2mc cl., Ch. Ordre « Au 
~érite de la République Italienne » . . / 

> Dehmg (1.), O. t§;:, @, oo;J 1 re cl .. 

4 Delrée (H.), O . .($., t§;:, [MJ D. ir• cl . 

7- 7-1902 
18- 6-1903 

28- 9-1904 
18- 9-1904 
3- 7-1907 

10-12-1907 
15- 6-1907 

1-11-1911 

28- 8-1926 
28- 3-1928 

1- 8-1930 

1- 1-1931 
I- 1-1931 
1- 1-1931 

1-Il-1934 
1-12-1937 

Ingénieurs en chefs-directeurs des mines 

i 
2 

Janssens (G.), C. .{$.,O. 1;§:!, @, * 1 re cl., (40) 1 13-rn-1900 r- r-1925 
Corin (F.), O. r.#r, '1z ir• cl., Chevalier de 

!'Ordre royal du Lion, Médaille de service 
en argent (Congo) . . . . . . . . . / 18- 3-1899 1- 4-1928 

* Chef du Service géologique de Belgique. 
** Directeur de l'Institut national des Minse. 
( l) Détaché au Service Géologique de Belgique. 

Date de 
prise 

de rang 

1-12-1955 

Affectation 
de 

service 

Administration 
centrale 

1- 5-1956 Inspection générale 

1-10-1959 Admin. centrale 

1-11-1950 
1- 4-1955 

I- 4-1955 

1- 2-1956 
1- 7· 1 95 7 
1- 7-1957 

1- 6-1959 
1- 6-1959 

1- 6-1959 

1- 1-1948 1 

l-II-1950 

Div. Campine 
• 

Div. Ht 

•• 
Admin. centrale 

Div. Ht 

Admin. centrale 
Admin. centrale 

(Explosifs) 
Div. Lg. 

Div. Ht 
Div. Ht (1) 
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3 
4 

5 

6 
7 
8 
g 

10 
fi 
i~ 

i3 

NOMS ET INITIALES 
des 

PRENOMS 

Tréfois (A.), O. 1:§:1, O. ~, @,:mm rr• cl., (40) 
Pasquasy (L.), O. 1:§1, @, i,:r 1 re cl., lfil] D. 

2• cl., (40) 
Van Malderen (J.), O.~' 1r§!, ~ F 0 cl., C. 

Ordre du Phénix. C. Ordre «Au Mérite de 
la République italienne » . 

Durieu (M.), O. ;:§1, ·[fil] F 0 cl., (40), (P.G.) . 
Anique (M.), i:§t, '&, (40), (R.) . 
Médaets (J.), (R.) . 
Radelet (E.), C. ~' O. •i:§t, ·@, 'tz pe cl., !lM]J 

1 re cl., (40) . 
Delmer (A.), ;l:§t, @ . 
Callut (H.), O. 1::§J • 
Stassen (J.) 
Grégoire (H.), (40), (R.) 

Date 
de 

naissance 

5-11-1906 

8-12-1902 

13- 2-1913 
24- 2-1907 
IO- l-1915 

1-12-1922 

14- 3-1899 
18- 3-1916 
20- 3-1908 
24- 7-1922 
19-12-1922 

Dernière date 
d'entrée 

en fonctions 

l- 1-1931 

1-10-1926 

1-12-1937 
1-11-1931 
I- 5-1942 
l-12-1946 

l- I-1926 
1- 5-1942 
l- 7-1943 
1-12-1946 
1- 1-1948 

Ingénieurs principaux divisionnaires des mines 

i Ruy (L.) . 
> Tondeur (A.), O. :[X, ,::§:! , ~~. 'tfirn D. 3• cl., 

(40), (R.), Croix du Prisonnier Politique 
2 Perwez (L.) . 
:1 Laurent (V.) 
4 Snel (M.) 
5 Fradcourt (R)., rnill D. 2• cl . 
6 Mignion (G.) 
7 Moureau (J.), ·i:§:i 
8 Josse (J.), i:§t, @ . 
9 Put (1.) 

10 Caiot (P.), M.V. (40), (40), (R.) . 
:> Bracke (J.) 

i 1 Deckers (F.) 

15- 3-1908 
27- 2-1922 
18- 5-1922 
25- 5-1921 
IO- 3-1923 
23-11-1922 

3- 9-1920 
9- 9-1915 

30- 6-1924 
4- l-1924 

17- 5-1926 
19-11-1925 

1-12-1946 

l- 7-1943 
l-12-1945 
l-12-1946 
l-12-1946 
1- 2-1947 
l-II-194 7 
l- l-1948 
l- 7-1948 
l- 4-1949 
l- 4- 1 949 

15- l-1951 
l- 5-1953 

Ingénieurs principaux et Iniénieurs des mines 

IMartiat (V.), O.~, i:§t, ®, [m;J 1'" cl., (40), 
(P.G.), Ingénieur principal . . . . . . 12- 2-1905 l- 1-1931 

2 Frenay (Ch.), Ingénieur principal . 23- 3-1927 15- l-1951 
a Fraipont (R.), Ingénieur principal 16-10-1924 1- 2-195 I 
4 Caiier (J.), Ingénieur principal 24- 1-1925 l- 3-195 2 
5 Vrancken (A.), Ingénieur principal 18- 3-1927 1- 3-1952 
« Laret (J.), Ingénieur principal . 26- 4-1927 1- 4-1953 
> Goffart (P.), Ingénieur principal . 2- 3-r929 16- 7-1953 

6 Petitjean (M.), Ingénieur . 19- 2-1927 l- l-1955 
> Dassargues (Ph.), Ingénieur 31- l-1931 l- l-r955 
7 Hakin (R.), Ingénieur 16- 6-1926 1- 6-1955 
8 Dupont (L.), Ingénieur . 26- 8-1932 l- 6-1955 
g Mainil (P.), Ingénieur I- I-1932 l- l-1956 

10 Denteneer (A.), Ingénieur . 14-12-1929 l- 3-1957 
> Rillaerts (P.), Ingénieur . 7- 5-1933 1-11-1957 

fi Vandergoten (P.), Ingénieur 11-12-1932 l-10-1958 
12 Pirmolin ( G.), Ingénieur 15- 3-r933 1-11-1958 
13 Van Leeuw (P.), Ingénieur . 17- 5-1933 1-11-1958 
14 Verschroeven (J.-B.), Ingénieur 16- 7-1932 l- 7-1959 
15 Comilia (M.), Ingénieur r-11-1934 l- 7-1959 

(1) Détaché au Service géologique de Belgique. 
(2) Détaché à l'Institut national des mines. 
(3) Ingénieur principal divisionnaire des mines ff. 

Date de 
prise 

de rang 

1- 4-1955 

1- 8-1955 

l- 5-1956 
1-11-1956 
l- 7-1957 
1- l-1959 

1- 5-1959 
l- 5-1959 
l- 5-1959 
1- 1-1960 
l- 1-1962 

1- 2-1956 

l-II-1956 
1- 1-1958 
l- 5-1959 
l- 5-1959 
1- 5-1959 
l- 5-r959 
l- 5-1959 
1- 5-1959 
1- 5-1959 
l- 5-1959 
l- 4-1960 
1- 5-1962 

1- 1-1931 
1- 4-195 I 
X- 4-r95 I 
I- 3-1952 
l- 3-195 2 
1- 4-1953 

16- 7-r953 

l- l-1955 
l- 1-1955 
1- 6-1955 
1- 6-1955 
1- l-1956 
l- 3-1957 
1-11-1957 
I-I0-1958 
l-II-1958 
l-II-1958 
I- 7-1959 
1- 7-1959 1 

4• aflevering 

Affectation 
de 

service 

Div. Ht 

Div. Lg. 

Inspection générale 
Div. Lg. 
Div. Ht 

Div. Campine 

Div. Ht 
Div. Lg. (1) 
Div. Ht (2) 

Div. Lg. 
Div. Campine 

Div. Ht 

Admin. centrale 
Div. Lg. 
Div. Lg. 
Div. Ht 
Div. Ht 
Div. Ht 
Div. Ht 
Div. Ht 
Div. Lg. 
Div. Lg. 

lnst. nat. Mines 
Div. Campine 

Div. Lg. 
Div. Lg. 
Div. Lg. 
Div. Ht 

Div. Lg. 
Inst. Nat. Mines 
Admin. centrale 
(Explosifs) (3) 

Div. Lg. 
Admin. centrale 

Div. iLg. 
Div. Ht 
Div. Lg. 

Div. Campine 
Admin. centrale 
Div. Campine 

Div. Lg. 
Div. Ht 

Div. Campine 
Div. !Lg. 
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1 0 0 NOMS ET INITIALES Date Dernière date ~Qi ~ 
8 "E des de d'entrée ::l 0 z-c:1 PRENOMS naissance en fonctions 

1 

16 Rzonzef (L. ), Ingénieur . 15-10-1931 l- 7-1959 
17 de Groot (E.), Ingénieur 26- 9-1930 l- 7-1959 
18 Van Gucht (G.), Ingénieur . II- 5-I936 I- 2-I960 
rn Crem (J.), Ingénieur . q- 3-1934 I- 2-1960 
:!O Prive (A.), Ingénieur II- 6-I935 l- 2-1960 
21 Thonet (P.), Ingénieur 7- 3-1934 l- 2-1960 
~2 Craon (P.), Ingénieur l}- 5·I935 I- 6-1961 

B. SECTION DE DISPONIBILITE 
Ingénieurs en chefs-directeurs des mines 

Boulet (L.), O . o:§:t, :[M&J ir• cl., [ID;] D. 2• cl., D .S.P. 
1 • cl., C. Ordre du Mérite Social de France, 
C.C.C.L., C. Ordre d'Orange-Nassau, C. Ordre 
« Au Mérite de la République Italienne», C. 
Ordre du Phénix . 

Leclercq (J.), •r§:i, ®, X (40), (40), :!M&I D. 3" cl .. 
Van Kerckhoven (H.), O. ~. 1r§:i, (40) . . . . . J 

22- 6-1907 
5- 6-1915 

q- 3-1 91 4 

1- l-1931 
l- 7-1943 
l- 9·1937 

Ingénieurs principaux et Ingénieurs des mines 

1 Brison (L.), o:§:t, 1i? D. l" cl., 1:f D. 1 • cl. avec ba­
i rette, ( 40), (R), Ingénieur principal . . . 
h Bourgeois (W.), •::§!, Ingénieur principal . . 
Il Vaes (A.), i;§:i, .!filTI ir• cl., Ingénieur principal 

22-12-1907 
19- 5-19°7 
18- 8-1907 
18- 6-1928 

l- l-193r 
I- l-193r 
l-II-1931 
l- 5-1953 

Date de 
prise 

de rang 

l- 7-1959 
l- 7-1959 
l- 2-1960 
Stagiaire 
Stagiaire 
Stagiaire 

l- 6-1961 

1- 7-1946 
l· 5·1959 
l- 5-1955 

I- l-1931 
l- l-193r 
l-l l-1931 
l- 5-1953 i Vanden Berghe (P.), Ingénieur . . . . . 

C. INGENIEURS DES MINES A LA RETRAITE 

479 

Affectation 
de 

service 

Div. Œ.g. 
Div. Campine 
Div. Campine 

Div. Ht 
Div. Ht 
Div. Ht 

Div. Campine 

(1) 

Meyers (A.), G.O. ~. C. 1r§:i, C. ·@, 1'; ir• cl., i[M]] D. 2• cl., X (14), àb' (40), Viet., (14), (F.), (R.), (40), M.V.C., 
D.S.P. ir• cl., (30), C. Ordre «Au Mérite de la République italienne», Directeur général honoraire des mines. 

Anciaux (H.), C. r§:i, C. ·0, 1i? F• cl., O.P.R., C. C.I., D.S.P. ir• cl., Inspecteur général honoraire des mines . 
Thonnart (P.), C. r§:i, C. @, 1:f ire cl., (14), D .S.P. ir• cl., Directeur divisionnaire honoraire des mines. 
Hoppe (R.), C. i:§t, C. @, 1'; ir• cl., mm D. 2• cl., X (14), Viet., (14), D.S.P. 2• cl., (30), *·Directeur division-

naire honoraire des mines. 
Masson (R.), C. 1i:§t, C. ·@, i:;r F• cl., X (14), Viet., (14), Directeur divisionnaire honoraire des mines. 
Fripiat (J.), C. i:§t , C. @, 1:f 1 '" cl., Directeur divisionnaire honoraire des mines. 
Venter (J.), c. •::§:!, c. @, c. ..($.., * 1 re cl., X (14), Viet., (14), (F.), Directeur divisionnaire honoraire des mines. 
Legrand (L.), C. ~, C. ~. 1:f pe cl., ~ D. 2" cl., (30), D.1S.P. 2e cl., Ingénieur en chef-directeur honoraire des 

mines. 
Burgeon (Ch.), C. ~. C. ·@, "fir pc cl., i:f D. ire cl., X (14), Viet. (14), (30), Ingénieur en chef-directeur 

honoraire des mines. 
Pieters (J.), G. O. ~, C. ~. C. ·@, -A: pe cl., Ingénieur en chef-directeur honoraire des mines. 
Renard (L.) , C. ®, O. r§:i, 1:f: ire cl., In~énieur en chef-directeur honoraire des mines. 

D. INGENIEURS DES lV.IINES CONSERVANT LE TITRE HONORIFIQUE 
DE LEUR GRADE 

Fourmarier (P.), G. O. @, C. r.§1, 1:f: 1 re cl., (30), O. Ordre Royal du Lion, C.N., t4o), (R), Corn. C.I., Corn. 
C.R., *· W. M., Officier de l'instruction publique de France, 0.0.A., Ingénieur en chef-directeur des mines. 

Dehasse (L.), C. @, O. ~. w;ru F• cl., 2 IM]l D. 1 10 cl ., (30), Croix du Mérite en or de la République 
polonaise, Ordre du Dragon de Chine, Ingénieur en chef-directeur des mines. 

Danze (J.), O. ·@, r.§:i, Ingénieur en chef-directeur des mines. 
Dessalles (E.), O. 1::§1 , Ingénieur principal des mines. 
Demeure de Lespau! (Ch.), G. O. ~, C. ®, O. ,;§!, Ingénieur principal des mines . 

( 1) Directeur général du Fonds national de retraite des ouvriers mineurs. 



480 Annales des Mines de Belgique 4• livraison 
---

NOMS ET INITIALES Date Dernière date Dates Affectation 
des de d'entrée de de 

PRENOMS naissance en fonctions nomination service 

Délégués ouvriers à l'inspection des mines 

Aerts (L.), Médaille d'Or Ordre Léopold II . 2- 8-1903 1- 7-1947 1- 7-1947 
1- 7-1951 
I- 7-I955 
I- 7-I959 Div. Campine 

Andreatta (E.) II- 4-I92I I- 7-I959 l- 7-1959 Div. Ht 
Boeykens (R.), ,~ D. 3° cl., D.S.I. 2" cl . . 8- 2-1923 l-I2-1958 l-12-1958 

l- 7-1959 Div. Lg. 
Bonnet (L.) , Médaille d'Or Ordre Léopold II 21- 8-1913 1- 7-1951 1- 7-1951 

l- 7-1955 
l- 7-1959 Div. Lg. 

Braibant (H.), Palmes d'Or Ordre Couronne . 15- 7-1 904 l· 7-1947 l- 7-1947 
1- 7-1951 
l· 7-1955 
1- 7-1959 Div. Lg. 

Burgeon (M.}, D.S 1. 2° cl. 4- 5-1926 1- 7-1955 l- 7-1955 
l- 7-1959 Div. Ht 

Cama! (H.), D.S.I. 2• cl. l3-n-192I l-10-1955 I-10-1955 
l- 7-1959 Div. Lg. 

Cesaroni ( C.) . . . . . . . . . . . . . 
Claras (N.), Médaille d'Or Ordre Léopold Il, (40), 

17- 2-1921 1- 7-1959 l· 7-1959 Div. Ht 

(R.) 12- 1-1910 1- 7-1951 1- 7-1951 
l- 7-1955 
l- 7-1959 Div. Ht 

Clukers (H.) , D .S.I. 2° cl . . 5- 8-1913 1-10-1953 i-ro-1953 
l· 7-1955 
I- 7-1959 Div. Lg. 

Colin (R.), D.S.I. F• cl. 11· 8-1912 1- 7-1951 1- 7-1951 
l- 7-1955 
l- 7-1959 Div. Ht 

Cornet (A.), Médaille d'Or Ordre Léopold II 20- 5-1910 1- 7-1951 1- 7-1951 
l- 7-1955 
1- 7-1959 Div. Ht 

Cresson (H.), D.S.I. 2• cl .. 23- 9-1919 1- 7-1955 r- 7-1955 
l- 7-1959 Div. Lg. 

De Blauwe (A.), 1[ID;l D. 3° cl ., D.S.I. !"" cl . 4- 2-1919 1- 7-1951 1- 7-1951 
I- 7-1955 
I- 7-1959 Div. Ht 

Defacq (A), D.S.I. 2• cl. . . . . . . . . . 4- 3-1913 I- 7-1959 l· 7-1959 Div. Ht 
De Geyter (O.), Médaille d'Or Ordre Léopold II, 

8- 7-1912 (40), ('P .G.) . I- 9· 1954 l- 9-1954 
l- 7-1955 
l- 7-1959 Div. Ht 

Delheid (G.) , Médaille d'Or Ordre Léopold II 25- 6-1908 1- 7-1950 1- 7-1950 
1- 7-1951 
I· 7-1955 
l· 7-1959 Div. Lg. 

Delperdange (F.), D.S.I. 1•• cl. 12- 9-1910 r- 7·1 954 l- 7-1954 
l· 7-1955 
l- 7-1959 Div. Lg. 

Delplace (J.-B.), D.S.I. ir• cl., (40), (P.G.) 20 .. 10-1913 1- 7-1951 1- 7-1951 
l- 7-1955 
l· 7-1959 Div. Ht 

Deltenre (H.), Médaille d'Or Ordre Léopold II . 22- 6-1912 1-12-1956 l-12-1956 
1- 7-1959 Div. Ht 

Delvaux (V.), Médaille d'Or Ordre Léopold II, (R.) 27- 6-1904 1- 7-1947 1- 7-1947 
l· 7-195I 
l· 7-1955 
l- 7-1959 Div. Ht 
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11 

NOMS ET INITIALES Date 
des de 

PRENOMS naissance 

Dufrasne (J.), D.S.I. 2• cl. 25-n-1920 

Fievet (R.), Médaille d'Or Ordre Léopold II (40), 7- 4-1907 
(R.) 

Fiévez (V.), Palmes d'Or Ordre Couronne, Médaille 
d'Or Ordre Léopold Il, !ifilj D. 3·• cl., (40), (P.G.) 2- 6-1905 

Fosse (E.), D.S.I. 2° cl . . 

François (A.), D.S.I. 1 re d. 
Ghion (L.) . 
Goethals (J.), Médaille d'Or Ordre Léopold II 

Hasselin (F.), D .S.I. 2° d., ( 40) . 

Hauquier (G.), D.S.J 2" cl. 

Hubert (A.), D.S.I. l · ~ cl .. 

Huysmms (F.), Médaille d'Or Ordre Léopold Il. 

Lebrun (G.J, D.S.I. 1 e d .. 

Lefebvre (M.), Palmes d'Or Ordre Couronne 

Legrand (E.), D.S.I. 1 re cl .. 

Maes (P.), D.S.I. 2• cl .. 

ï 

Marquis (A), Médaille d'Or Ordre Léopold Il, 
(40), Croix du Prisonnier politique, Médaille de 
la Presse clandestine . 

Melotte (F.), D.S.I. 2e d .. 

Mensch (F.), D.S.I. 1 •0 d. 

Oger (G.) 

Petit (T.), Médaille d'Or Ordre Léopold Il, (40), 
(P.G.) 

Piet (R.), ~ 2° cl. 
Piscaer (J.), D.S.I. 2• cl., M.V. (40), (40) . 

Prouvé (L.), Médaille d'Or Ordre Léopold II, 

28-n-1913 
7- 3-1923 

22- l-1913 

25- 9-1911 

24-12-1905 

r8- 6-1921 

18-10-1913 

22- 2-1913 

3-10-1912 

24-10-1919 
8- 3-1918 

[iël D. 3• cl. 14- 6-1909 

Dernière date 
d'entrée 

en fonctions 

l-10-1957 

I- 7-1 955 

l- 7-1959 
l- 7-1959 
l- 9-1958 

l- 7-1953 

1- 7-1950 

I- 7-1955 

I- 7-1959 

I- 3-1959 

1- 7-1951 

1- l-1959 

l- 7-1959 
l- 7-1955 

Dates 
de 

nomination 

l-10-1957 
l- 7-1959 
1- 7-1951 
l- 7-1955 
l- 7-1959 

l- l-1936 
l- l-1940 
1- 7-1947 
1- 7-1951 
1- 7-1955 
l- 7-1959 
l- 7-i955 
l- 7-1959 
1- 7-1959 
1- 7-1959 
1- 9-1958 
r- 7-1959 
l- 7-1955 
r- 7-1959 
l- 7-i953 
I- 7-1955 
I- 7·1959 
r- 7-1955 
r- 7-1959 
1- 7-1950 
1- 7-1951 
r- 7-1955 
I- 7-1959 
1- 7-1951 
1- 7-1955 
1- 7-1959 
1- 7-1950 
1- 7-1951 
t- 7-1955 
l- 7-1959 
I- 7-1955 
l- 7-1959 
l- 7-1959 

l- 7-1955 
1- 7-1959 
l- 3-1959 
I- 7-1959 
1- 7-1951 
l- 7·1955 
l- 7-1 959 
l- l-1959 
l- 7-1959 
l- 7-1955 
l- 7-1959 
l- 7"1 959 
l- 7- 1 955 
l- 7-1959 

1- 7-1950 
1- 7-1951 
1- 7-1955 
I- 7·1959 

Affectation 
de 

service 

Div. Ht 

Div. Ht 

Div. Ht 

Div. Ht 
Div. Ht 
Div. Lg. 

Div. Ht 

Div. Ht 

Div. Ht 

Div. Ht 

Div. Campine 

Div. Ht 

Div. Ht 

Div. Ht 
Div. Campine 

Div. Ht 

Div. Campine 

Div. Campine 

Div. Ht 

Div. Lg. 
Div. Lg. 

Div. Lg. 

Div. Ht 

481 
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NOMS ET INITIALES 
des 

PRENOMS 

Date Dernière date 
de d'entrée 

naissance en fonctions 

Renkin (F.), i!filTI 2• cl., D.S.I. 2• cl. 

Rivière (F.), Médaille d'Or Ordre Léopold II 

Rouma (J.), Palmes d'Or Ordre Couronne, Médaille 15- 9-1912 
d'Or Ordre Léopold II . 

Ryckebus (M.), D.S.I. 2• cl. . 20-11-1919 

Salvador (A.) . 19-12-1920 
Saudron (J.), D .S.I. ir• cl. 1- 1-1914 

Sauvenière (G.), D.S.I . 2• d. . 10- 8-1916 

Soyeur (L.), 'IIDTI 2• cl . ,(40), (R.) l7-r2-19u 
Vandeurzen (H.), Médaille d'Or Ordre Léopold 11 17-1 2-1 9 12 

Van Helleputte (A.), Médaille d'Or Ordre Léopold Il 9- 5-1910 

Van Wambeke (O.), Médaille d'Or Ordre Léo-
pold II, (40), (R.) 2- 5-1915 

Verschelden (J.), Palmes d'Or Ordre Couronne, 
Médaille d'Or Ordre Léopold II . 16- 4-1905 

Vigneron (F.), Médaille d'Or Ordre Léopold II . 25- 5-r914 

Vignocchi (E.) 
Warnier (A.), D.S.I. ire cl.. 

Wauquier (F.) , D .S.I. 2• cl. 

Wauthier (F.), Médaille d'Or Ordre Léopold II, 
~ D. 3• cl. 

Wouters (J.), D.S.I. 1 re cl. 

IO· 4-r930 
30- 7-1916 

16- 1-1906 

l· 7-r959 
1- 7-1947 

1- 7-1951 

I- 7·1 959 
1- 1-1g53 

1- 1-1943 

I- 7-1947 

l· 7-1959 
l- 7-1950 

I- 5-1953 

l- 7-1959 

Dates 
de 

nomination 

1- 8-r956 
I· 7-1959 
I- 7-1947 
1- 7-1951 
l- 7-1955 
l- 7-1959 
1- 7-1950 
1- 7-1951 
l- 7-1955 
l- 7-1959 
1- 7-1951 
l· 7-r955 
l- 7-1959 
l- 7-r959 
1- 7-1947 
1- 7-1951 
l· 7-1955 
I· 7-1959 
1- 7-1951 
l- 7-1955 
I- 7-1959 
I- 7-1959 
1- 1-1953 
l- 7-1955 
l- 7-1959 
l- 7-195 l 
l- 7-1955 
l- 7-1959 

l· 7-1955 
l- 7-1959 

1- 1-1943 
1- 7-1947 
1- 7-1951 
l- 7-1955 
l• 7-1959 
I- 7-r947 
1- 7-1951 
l- 7-1955 
I- 7-1959 
I- 7"1959 
l· 7-1950 
l• 7-195 l 
l- 7-1955 
l- 7·1959 
l· 5-1953 
I· 7-1955 
l- 7-1959 

1- 7-1951 
l- 7-1955 
l- 7-1959 
I·· 7·1 959 

4• livraison 

Affectation 
de 

service 

Div. Lg. 

Div. Ht 

Div. Lg. 

Div. Ht 
Div. Lg. 

Div. Ht 

Div. Ht 
Div. Lg. 

Div. Campine 

Div. Ht 

Div. Ht 

Div. Ht 

Div. Lg. 
Div. Ht 

Div. Lg. 

Div. Ht 

Div. Ht 
Div. Campine 
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NOMS ET INITIALES Date Dernière date Dates Affectation 
des de d'entrée de de 

PRENOMS naissance en fonctions nomination service 

Délégués ouvriers à l'inspection des minières et des carrière:s 

Brisack (J.), D.S.I. 2·• cl., (40), (R.) . 19- 5-1918 l- l-1963 1- l-1963 Div. Ht 

Lambion (P.) 5- 5-1921 l- 1-1963 l- 1-1963 Div. Lg. 
Lebegge (J.) 12- 9-1921 1- 1-1963 1- 1-1963 Div. Campine 
Marcq (M.), D.S.I. 2" cl. 13- 1-1920 1- 1-1963 1- 1-1963 Div. Ht 
Martin (A.) 2- 3-1920 1- 1-1963 1- 1-1963 Div. Lg. 
Ninane (V.) :rn-n-1926 1- 1-1963 1- 1-1963 Div. Lg. 
Nys (V.) 7- 3-1924 1- 1-1963 1- 1-1963 Div. Ht 
Pinson (A.), (R.) 3- 6-1920 1- 1-1963 1- 1-1963 Div. Lg. 
Renard (G.), (40) . 15- 3-1922 1- l-1963 1- 1-1963 Div. Lg. 
Robinet (R.) 8-10-1920 1- 1-1963 1- 1-1963 Div. Lg. 
Ronveaux (R.) . 14-n-1926 1- 1-1963 l- 1-1963 Div. Lg. 
Stevens (J.) . 7- 6-1924 1- 1-1963 1- l-1963 Div. Campine 
Taminiau M.), D.S.I. 2• cl. 2- 2-1921 1- 1-1963 1- 1-1963 Div. Ht 
Tits (G.) 6- 4-192 3 1- 1-1963 1- 1-1963 Div. Lg. 
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EXPUCATIONS DES ABREVIATIONS ET SIGNES REPRESENTATIFS 
DES ORDRES ET DECORATIONS 

Administration Centrale 
Inspection Générale 
Division du Hainaut 
Division de ,Liège . 
Division de Campine 

Abréviations. 

Décorations nationales. 

Ordre de Léopold : Chevalier . 
Officier 
Commandeur 
Grand Officier . 

Ordre de la Couronne : Chevalier . 
Officier 
Commandeur 
Grand OffiCier 

Ordre de Léopold II : Chevalier 
Officier 
Commandeur 
Grand Officier 

Croix civique pour années de service 
Croix Civique pour acte de dévouement 
Croix de guerre 1914-1918 
Croix de guerre 1940 . 
Croix du feu . 
Médaille commémorative de la guerre 1914-1918 
Médaille commémorative de la guerre 1940-1945 
Médaille de la Victoire 
Médaille de l'Yser 
Médaille du Volontaire Combattant 1914-1918 
Médaille du Volontaire de 1940-1945 
Médaïlle du Prisonnier de Guerre 
Médaille de la Résistance . 
Médaille du Centenaire 
Médaille civique pour années de service 
Médaille civique pour actes de dévouement 
Médaille commémorative du Comité Natïonal de Secours 

et d' Alimentation 
Décoration militaire 
Décoration spéciale de prévoyance 
Décoration spéciale (industrielle) 
Décoration spéciale (mutualité) . 

Décorations étrangères. 

Légion d'Honneur : Chevalier . 
Officier 
Commandeur 

Ordre de Polonia Restituta (Pologne) 
Ordre de la Couronne d 'Italie . 
Ordre du British Empire . 
Ordre de la Couronne de Chêne (G.-D. Luxembourg) 
Ordre de Charles III (Espagne) 
Ordre de la Couronne de Roumanie 
Ordre de l'Ouissam Alaouite (Maroc) 
British W ar Medal 

Adm. Centrale 
Insp. Générale 
Div. Ht 
Div. Lg. 
Div. Campine 

·:§i 
o. r;:§t 
c. ~ 
G. O. 1i§i 
~ 
O. ·~ 
c. ·~ 
G.O. ·~ 
~ 
O . .(t 
c. ~ 
G. O . .(t 

* i;f;D. 
~ (14) 
~ (40) 
(F.) 
(14) 
(40) 
Viet. 
Yser 
M. V.C. 
M. V. (40) 
(P . .G.) 
(R.) 
(30) 
ocru 
~D. 

C.N. 
~ 
D.S.P. 
D . S. I. 
D . S. M. 

* 
O. * 
c. * P.R. 
c. I. 
B.E. 
c. c. L. 
C. III 
C. R. 
O.A. 
W.M. 

4e livraison 



MINISTERIE VAN ECONOMISCHE ZAKEN 
EN ENERGIE 

ADMINISTRATIE VAN HET MIJNWEZEN 

PERSONEEL 
Toestand op 1 januari 1963 

1. - KORPS DER RIJKSMIJNINGENIEURS 

NAMEN EN BEGINLETTERS 
van de 

VOORNAMEN 

Geboorte­
daturn 

Laatste daturn Daturn 
van van 

indiensttreding rangnerning 

A. IN WERIŒIJJIŒ DIENST 

Directeur-generaal der mijnen 

1 

Vandenheuvel (A.), C. ®, O . .{;}.,~, ![MÇ] 1• kl., 
1': M. 1 • kl., [ErJ M. 1 • kl., ( 40)., C. Orde 
«Au Mérite de la République italienne» . 19-ro-1906 l-II-1930 

lmpecteurJ-generaal der mijnen 

Logelain (G.), C. .{;}., O. r§:t, @, ~ 1° kl., 
·~ M. 2• kl., (40), B.V.Z. 2• kl., C. Orde 
Zwarte Ster, O. Orde « Au Mérite de la 
Républïque italienne», O.E.L. . . 4- 4-1907 1-n-1931 

l-12-1955 

» Fréson (H), C. '-W, C. ®, 1z 1 e kl., B.V.Z. 

i 

» 
2 

» 

» 

3 

i 

2 

2• kl. . . . . . . . . 28-10-1900 l· l-1925 

Divùiedirecteurs der mijnen 

Gérard (P.), C. .(;'\'.., O. 1i§l, 1z 1" kl., m!)l M. 
2° kl., ( 40) . . . . . . . . . . . 

Grosjean {A.), C. .{;}., O. ii§l, ~ 1 • kl. . . 
Laurent (J.), C. .(;'\'.., r§:t, ~. !lm 1" kl., (40), 

(KG) ...... . ...... . 
Demelenne (E.}, O. i§:i, ·~, !lm 1" kl., ~M. 

2" kl., ![g M. 2• kl. met haret . . 
Cools (G.), O. r§:t, O . .{;}., @, !lm l" kl. . . 
Linard de Guertechin (A.), C. .{;}., r§:t, mçj 1·• kl. 
Sténuit (R.), C. $, :§1, '*' :~ 1·e kl., (40), 

(K.G.), B.V.Z. 2° kl., R. Orde «Au Mérite 
de la République Italienne » 

Dehing (I.), O. r§:t, @, IEJ 1 e kl. . 

Delrée (H.), O . .{;}., r§:t, ~ M. l" kl. 

7- 7-1902 
18- 6-1903 

12- 9-1905 

28- 9-1904 
18- 9-1904 

3- 7-1907 

I0-12-1907 
l 5- 6-1907 

l-II-191 l 

28- 8-1926 
28 -3-1928 

l- 8-1930 

l- 1-1931 
l· l-1931 
l· l-1931 

l-l l·l934 
l-12-1937 

l· 5-1942 

HoofdingenieurJ-directeurJ der mijnen 

Janssens (G.), C. ~' 0.;:§:i, ~. 1': 1° kl., (40) 1 13-10-1900 1- 1-1925 
Corin (F.), O.~. 1z 1 • kl., Ridder Konin-

klijke Orde van de Leeuw, Zilvere Dienst-
medaille (Kongo) . . . . . . . 1 18- 3-1899 l- 4-1928 

•:• Hoofd van de Aardkundige Dienst van België. 
** Directeur van het Nationaal Mijninstituut. 

r-10-1959 

1-11-1950 
l- 4-1955 

l- 4-1955 

l- 2-1956 
l- 7-1957 
l· 7-1957 

l· 6-1959 
l- 6-1959 

l- 6-1959 

l·II-1950 

Dienst 
waartoe zij behoren 

Hoofdbestuur 

Algem. Inspectie 

Hoofdbestuur 

Afd. Kempen 

* 
Afd. Hg. 

** 
Hoofdbestuur 

Afd. Hg. 

Hoofdbestuur 
Hoofdbestuur 
(Springstoffen) 

Afd. Luik 

Afd. Hg. 

Afd. Hg (1) 
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.... 
•V NAMEN EN BEGINLETTERS Laatste datum Datum êf E Geboorte- Dienst 
"'E van de datum van van waartoe zij behoren ~a V OO RN AMEN indiensttreding rangneming 

3 Tréfois (A.), O. 1i:§:l, O . .($., ·@, :~ ie kl., (40) 5-rr-r906 r- r-r93r l- 4-1955 Afd. Hg. 
4 Pasquasy (L.), O. ii:§:J, ®, * 1 e kl., !~ M. 

ze kl., ( 40) . 8-r2-r902 I-I0-1926 I- 8-r955 Afd. Luik 
5 Van Malderen (J.), O . .($., 1i:§:l, !1!ffi1 1 e kl., C. 

Ordre du Phénix, C. Orde « Au Mérite de 
la République italienne » . 13- 2-r9r3 l-12-1937 l- 5-1956 Algem. Inspectie 

6 Durieu (M.), O. i:§:l, ·~ 1 e kl., (40), (K.G.) . 24- 2-1907 l-II-l93I I-II-I956 Afd. Luik 
7 Anique (M.), i:§:l, ®, (40), (W.) IO- l-r915 l- 5-r942 I- 7-r957 Afd. Hg. 

8 Médaets (J.), (W.) l-12-1922 l-12-1946 l- l-l959 Afd. Kempen 
9 Radelet (E.), C. .($., O. 1i:§:l, ·@, * ie kl., ~ 

1° kl., (40) 14- 3-1899 l- l-1926 l- 5-1959 Afd. Hg. 
iO Delmer (A.), 1i:§:J., W . 18- 3-1916 l- 5-1942 l- 5-1959 Afd. Luik (1) 

11 Callut (H.), O. 1i:§:J . 20- 3-1908 l- 7-1943 l- 5-1959 Afd. Hg. (2) 
12 Stassen (J.) . 24- 7-1922 l-12-1946 l- l-1960 Afd. Luik 
13 Grégoire (H.), (40), (W.) ·I 19-12-1922 l- l-1948 l- l-1962 Afd. Kempen 

Ber staanwezende divisiemijnin genieurs 

i 1 Ruy (L.} . . . . . . . . . · J 26- 7-1924 l-12-1946 l- 2-1956 Afd. Hg. 
> Tondeur (A.), O . .($., ;§1, @, mrJ M. 3° kl., 

(40), (W.), Kruis van de Politieke Gevangene 15- 3-1908 l- 7-1943 1-11-1956 Hoofdbestuur 
2 Perwez (L.) . 27- 2-1922 l-12-1945 l- l-1958 Afd. Luik 
3 Laurent (V.) 18- 5-1922 l-12-1946 1- 5-1959 Afd. Luik 
4 Snel (M.) 25- 5-1921 l-12-1946 1- 5-1959 Afd. Hg. 
5 Fradcourt (R)., mJ;J M. 2• kl. IO- 3-1923 1- 2-194 7 l- 5-1959 Afd. Hg. 
6 Mignion (G.) 23-11-1922 1-11-1947 l- 5-1959 Afd. Hg. 
7 Moureau (].), ·!§:! 3- 9-1920 1- l-1948 l- 5-1959 Afd. Hg. 
8 Josse (J.), i:§:l, ® . 9- 9-1915 1- 7-1948 1- 5-1959 Afd. Hg. 
9 Put (1.) 30- 6-1924 1- 4-1949 1- 5-1959 Afd. Luik 

iO Cajot (P.), M.V. (40), (40), (W.} . 4- 1-1924 1- 4-1949 1- 5-1959 Afd. Luik 
> Bracke (J.) 17- 5-1926 15- l-1951 l- 4-1960 Nat. Mijninst. 

11 Deckers (F.) 19-l l-192 5 l- 5-1953 1- 5-1962 Afd. Kempen 

Eerstaanwezende mijningenie11rs en mijnin genieur s 

t Martiat (V.), O . .($., i§:r, ®, OOjJ 1 • kl., ( 40), 
(K.G.), E. a. Ingenieur 12- 2-1905 l- r-1931 l- l-1931 Afd. Luik 

2 Frenay (Ch.), E. a. lngenieur . 23- 3-1927 15- l-1951 1- 4-195 1 Afd. Luik 
3 Fraipont (R.), E. a. Ingenieur . 16-10-1924 1- 2-1951 1- 4-1951 Afd. Luik 
4 Cazier (].), E. a. Ingenieur . 24- 1-1925 1- 3-195 2 l- 3-195 2 Afd. Hg. 
5 Vrancken (A.), E. a. Ingenieur 18- 3-1927 l- 3-195 2 l- 3-195 2 Afd. Luik 
)> Laret (].), E. a. Ingenieur . 26- 4-1927 1- 4-1953 l- 4-1953 Nat. Mijninst. 
» Goffart (P.), E. a. Ingenieur 2- 3-1929 16- 7-1953 16- 7-1953 Hoofdbestuur 

6 Petitjean (M.), Ingenieur 
(Springstoffen) (3) 

19- 2-1927 l- 1"195 5 l- 1-1955 Afd. Luik 
» Dassargues (Ph.), Ingenieur 31- l-193r 1- 1-1955 l- l-l955 Hoofdbestuur 
7 Hakin (R.), Ingenieur 16- 6-1926 l- 6-1955 1- 6-1955 Afd. Luik 
8 Dupont (L.), Ingenieur . 26- 8-1932 1- 6-1955 l- 6-1955 Afd. Hg. 
9 Mainil (P.), Ingenieur 1- 1-1932 l- l-1956 l- 1-1956 Afd. Luik 

iO Denteneer (A.), Ingenieur 14-12-1929 l- 3-1957 1- 3-1957 Afd. Kempen 
)) Rillaerts (P.), Ingenieur . 7- 5-1933 l-11-1957 l-II-1957 Hoofdbestuur 

ii Vandergoten (P.), Ingenieur q-12-1932 l-I0-1958 l-10-1958 Afd. Kempen 
i2 Pirmolin (G.), Ingenieur 15- 3-1933 l-II-1958 l-II-1958 Afd. Luik 
13 Van Leeuw (P.), Ingenieur. q- 5-1933 l-ll-1958 l-II-1958 Afd. Hg. 
14 Verschroeven (J.-B.), Ingenieur 16- 7-1932 1- 7-1959 1- 7-1959 Afd. Kempen 
i5 Comilia (M.), Ingenieur l-ll-1934 1- 7-1959 l- 7·1959 1 Afd. Luik 

( 1) Gedetacheerd bij de Aardkundige Dienst van België. 
(2) Gedetacheerd bij het Nationaal Mijninstituut. 
(3) Wd. eerstaanwezend divisiemijningenieur. 
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.... 
' "' gp 8 NAMEN EN BEGINLETTERS 

van de 
VOORNAMEN 

Geboorte­
datum 

Laatste datum Datum 

" 8 r:<: a van van 
indiensttreding rangneming 

i6 Rzonzef (L.), Ingenieur . I5-IO-I93I I- 7-I959 
i7 de Groot (E.), Ingenieur 26- 9-I930 I- 7-I959 
18 Van Gucht (G.), Ingenieur . II- 5-I936 I- 2-I960 
19 Crem (J.), Ingenieur . I4- 3-I934 I- 2-I960 
20 Prive (A.), Ingenieur II- 6-I935 I- 2-I960 
2t Thonet (P.), Ingenieur 7- 3-I934 I- 3-I960 
22 Craon (P . .), lngenieur I3- 5-I935 I- 6-I961 

B. TER BESCHIKKING GESTELDEN 

Hoofdingenieurs-directeurs der mijnen 

Boulet (L.}, O. •l§i, :lM]I 1 • kl., OO)I M. 2• kl., B.V.Z. 1 

1 • kl., C. Ordre du Mérite Social de France, 
C.E.L., C. Orde van Oranje-Nassau, C. Orde « Au 
Mérite de la République Italienne », C. Ordre du 
Phénix . . . . . . . . . . . . 

Leclercq (J.), :i§i, @, ~ (40), (40), !lfill M. 3e kl. 
Van Kerckhoven (H.), O . .($-, il§!, (40) . . . . . 

22- 6-1907 
5- 6-I9I5 

11- 3-19I4 

1- 1-1931 

I- 7-I943 
I- 9-I937 

Eer stcuinwezende mijnin genieut'J en mijnin genieur s 

1 Brison (L.), l§i, *M. 1 • kl., *M. 1° kl. met baret, 
j (40), (W), E. a. lngenieur . . . . . 

Bourgeois (W.), il§!, E. a. Ingenieur . . 
Vaes (A.), r.§:r, oo:;J 1° kl., E. a. Ingenieur . 
Vanden Berghe (P.'), Ingenieur . . . 

22-12-I907 
I9- 5-I907 
I8- 8-I907 
18- 6-I928 

l- I-I93I 
I- l-I93I 
I-II-I93I 
l- 5-1953 

C. OP RUST GESTELDE MIJNINGENIEURS 

I- 7-I959 
I- 7-I959 
I- 2-1960 
Op proef 
Op proef 
Op proef 
I- 6-I96I 

1- 7-1040 
I- 5-I959 
l- 5-1955 

I- I-I93I 
I- I-I93I 
I-II-I93I 
I- 5-1953 

487 

Dienst 
waartoe zij behoren 

Afd. Luik 
Afd. Kempen 
Afd. Kempen 

Afd. Hg. 
Afd. Hg. 
Afd. Hg. 

Afd. Kempen 

(1) 

Meyers (A.), G. O . .($-, C.1l§i, C. ®1, * 1• kl., [IDjj M. 2• Id .. ~ (14), X (40), O.W., (14), (V.K.), (W.), (40). 
M.S.V., B.V.Z. 1 e kl., (30), C. Orde «Au Mérite de la République italienne», Ere-Directeur-generaal der mijnen 

Anciaux (H.), C. i:§l, C. @, * 1° kl., O.P.R., Ridd. K.I., B.V.Z. 1·• kl., Ere-Inspecteur-generaal der mijnen. 
Thonnart (P), C. i:§l, C. ·q&p, * 1 • kl., (14), B.V.Z. 1 • kl., Ere-Divisiedirecteur der mijnen. 
Hoppe (R.), C. l:\."l:i, C. @, * 1 • kl., oo;J M. 2• kl., ~ (14), O. W., (14), B. V. Z. 2• kl., (30), *· Ere-Divisie-

directeur der mijnen. 
Masson (R.), C.1::§1, C. @, * 1 • kl.. ~ (14), O.W., (14}, Ere-Divisiedirecteur der mijnen. 
Pripiat (J.), C. i:§:t, C. @, 1z 1" kl., Ere-Divisiedirecteur. der mijnen. 
Venter (J.), C. 1:§1, C. @, C. .($-, * 1 • kl., ~ (14), O.W., (14), (V.K.), Ere-Divisiedirecteur der mijnen. 
Legrand (L.), C. •:§!, C. @, * 1 • kl., oo;J M. 2° kl., (30), B.V.Z. 2" kl., Ere-Hoofdingenieur-directeur der mijnen. 
Burgeon (Ch.), C. il§!, C. @, * 1 • kl., * M. 1• kl., ~ (14), O. W. (14), (30), Ere-Hoof.dingenieur-directeur. 

der mijnen. 
Pieters (J.), G. O . .{S., C. i:§l, C. ~. * 1 • kl., Ere-Hoofdingenieur-directeur der mijnen. 
Renard (L.), C. @, O. i:§l, 1r. 1• kl., Ere-Hoofdingenieur-directeur der mijnen. 

D. MIJNINGENIEURS DIE DE ERETITEL VAN HUN GRAAD BEHOUDEN 

Fourmarier (P.), G. O. ·@, C. il§!, * l'" kl., (30), O. Koninklijke Orde van de Leeuw, M.H.V., (40), (W), Corn. 
K.I., Corn. K.R., *· W.M., Officier van het Frans Openbaar Onderwijs, 0.0.A., Hoofdingenieu.r-1directeur. 
der mijnen. 

Dehasse (L.), C. •· 0.1t§l, !OO)I 1 e kl., 2 [jg M. 1 e kl., (30), Gouden Medaille voor Verdienslen van de Poolse 
Republiek, Orde van de Chinese Draak, Hoofdingenieur-directeur der mijnen. 

Danze (J.), O. @, 1i:§:t, Hoofdingenieur-directeur der mijnen. 
Dessalles (E.), O. il§!, Eerstaanwezend mijningenieur. 
Demeure de Lespau! (Ch.), G.O. ~. C. '@, O. ll§:r, E.a. mijningenieur. 

(1) Directeur-generaal van het Nationaal Pensioenfonds voor Mijnwerkers. 
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N.AM:EN EN BEGINLETTERS 
van de 

V OO RN AMEN 

Geboorte­
datum 

Laatste datum 
van 

indiensttreding 

Afgevaardi!(den werklieden bij het Mifntoezicht 

Aerts (L.), Gouden Medaille Orde Leopold II 

Andreatta (E.) 
Boeykens (R.), liM&j M . 3• kl, B.N.E. 2" kl . 

Bonnet (L.) , Gouden Medaille Orde Leopold II . 

'2- 8-1903 

II- 4-1921 
8- 2-1923 

21- 8-1913 

Braibant (H.), Gouden Palmen van de Kroonorde . 15- 7-1904 

Burgeon (M.), B.N.E. 2• kl. 4- 5-1926 

Camal (H.) , B.N.E. 2• kl. . 13-11-1921 

Cesaroni (C.) 17- 2-1921 
Claras (N .), Gouden Medaille Orde Leopold Il, 

(40), (W.) 12- 1-1910 

Clukers (H.) , B.N.E. 2• kl. 5- 8-1913 

Colin (R.), B.N.E. 1" kl. 11- 8-1912 

Cornet (A.), Gouden Medaille Orde Leopold II 20- 5-1910 

Cresson (H.), B.N.E. 2• kl. 23- 9-1919 

De Blauwe (A.), B.N.E. 1 • kl., ~ M. 3e kl. 4- 2-1919 

Defacq (A.) , B.N.E. 2• kl. 4- 3-1913 
De Geyter (O.), Gouden MedaiUe Orde Leopold II, 

(40), (K.G.) 8- 7-1912 

Delheid (G.), Gouden Medaille Orde Leopold II . 25- 6-1908 

Delperdange (F.), B.N.E. i• kl .. 12- 9-1910 

Delplace (J.-B.), B.N.E. l " kl., (40), (K.G.) . 20-10-1913 

Deltenre (H.), Gouden Medaille Orde Leopold II · 1 22- 6-1912 

1- 7-1947 

1- 7-1959 
l-12-1958 

t- 7-1951 

l- 7-1947 

l-ro-1955 

l- 7-1959 

t - 7-1951 

l-ro-1953 

t- 7-1951 

1- 7-1955 

l- 7-1951 

l- 7-1959 

l- 9-1954 

1 - 7-1954 

Datum 
van 

benoeming 

1- 7-1947 
1- 7-1951 
1- 7-1955 
l- 7-1959 
l- 7-1959 
l-12-1958 
l- 7-1959 
1- 7-1951 
1- 7-1955 
l- 7-1959 
l- 7-1947 
1- 7-1951 
l- 7-1955 
l· 7-1959 
1- 7-1955 
l· 7-1959 
l-lo-1955 
l- 7-1959 
l- 7-1959 

1- 7-1951 
l· 7-1955 
l· 7-1959 
l-ro-1953 
1- 7-1955 
l· 7-1959 
1- 7' 1951 
l- 7-1955 
I· 7-1959 
1- 7-1951 
l· 7-1955 
l- 7-1959 
l· 7-1955 1 

l- 7-1959 
l- 7-1951 
l· 7-1955 
l· 7-1959 
1- 7-1959 

I- 9-1954 
l· 7-1955 
I· 7-1959 
1- 7-1950 
1- 7-1951 
1- 7-1955 
1- 7-1959 
l- 7-1954 
I- 7-1955 
l- 7-1959 
1- 7-1951 
l- 7-1955 
l- 7-1959 
1-12-1956 
1- 7-1959 

4° aflevering 

Dienst 
waartoe zij behoren 

Afd. Kempen 
Afd. Hg. 

Afd. Luik 

Afd. Luik 

Afd. Luik 

Afd. Hg. 

Afd. Luik 
Afd. Hg. 

Afd. Hg. 

Afd. Luik 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 

Afd. Luik 

Afd. Hg. 
Afd. Hg. 

Afd. Hg. 

Afd. Luik 

Afd. Luik 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 



April 1963 PerJoneel van het Mijnkorp1 op 1 januari 1963 

NAMEN EN BEGINLETfERS 
van de 

V OO RN AMEN 

Delvaux (V.), Gouden Medaille Orde Leopold II, 

Geboorte­
datum 

( 1W.) 27- 6-1904 

Dufrasne (J.), B.N.E. 2" kl. 25-II-1920 

Fievet (R.), Gouden Medaille Orde Leopold II, (40), 7- 4-1907 
(W.) 

Fiévez (V.), Gouden Palmen Kroonorde, Gouden 
Medaille Orde Leopold II, ·[IDjj M. 3" kl., (40), 
(K.G.) 2- 6-1905 

Fosse ('E.), B.N.E. 2e kl. 

François (A.), B.N.E. 1 • kl. 
Ghion (1.) . . . . . . . . . . . · · 
Goethals (J.), Gouden Medaille Orde Leopold II 

H asselin (F.), B.N.E. 2• kl., ( 40) 

Hauquier (G.), B.N.E. 2• kl. . 

Hubert (A.), B.N.E. 1e kl. . 

28-11-1913 
7- 3-1923 

22- l-1913 

Huysmans (F.), Gouden Medaille Orde Leopold II. 25- 9i.t911 

Lebrun (G.), B.N.E. 1• kl. 26- 1-1913 

Lefebvre (M.) , Gouden Palmen van de Kroonorde . 24-12-1905 

Legrand (E.), B.N.E. 1 e kl. . 18- 6-1921 

Maes (P.), B.N.E. 2• kl. . . . . . - . . . 18-rn-1913 
Marquis (A.), Gouden Medaille Orde Leopold II, 

(40), Kruis van de Politieke Gevangene, Medaille 
van de Sluikpers 22- 2-1913 

Melotte (F.), B.N.E. 2• kl. 29- 9-1921 

Mensch (F.), B.N.E. 1e kl. 24- 7-1911 

Oger (G.) 3-rn-1912 

Laatste datum 
van 

indiensttreding 

1- 7-1947 

l-10-1957 

1- 7-1951 

1- 7-1955 

l- 7-1959 
1- 7-1959 
l- 9-1958 

1- 7- 1953 

1- 7-1951 

l- 7-1959 

1- 7-1955 

1- 3-1959 

1- l-1959 

Datum 
van 

benoeming 

1- 7-1947 
1- 7-1951 
1- 7-1955 
l- 7-1959 
l-10-1957 
1- 7-1959 
1- 7-1951 
l- 7-1955 
1- 7-1959 

1- 1-1936 
1- 1-1940 
1- 7-1947 
1- 7-1951 
l- 7-1955 
1- 7-1959 
l- 7-1955 
I· 7-1959 
l- 7-1959 
l- 7-1959 
l- 9-1958 
l- 7-1959 
1- 7-1955 
1- 7-1959 
l- 7-1953 
l· 7-1955 
1- 7-1959 
1- 7-1955 
I- 7-1959 
1- 7-1950 
1- 7-1951 
I· 7-1955 
l- 7-1959 
1- 7-1951 
I· 7-1955 
1- 7-1959 
1- 7-1950 
1- 7-1951 
I· 7-1955 
l- 7-1959 

1- 7-1955 
1- 7-1959 
l- 7·1959 

r- 7-1955 
l· 7-1959 
1- 3-1959 
l- 7-1959 
1- 7-1951 
l- 7-1955 
I- 7-1959 
1- 1·1959 
l· 7· 1 959 
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Dienst 
waartoe zij behoren 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 
Md. Hg. 
Afd. Luik 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 

Afd. Kempen 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 
Afd. Kempen 

Afd. Hg. 

Afd .. Kempen 

Afd. Kempen 

Afd. Hg. 



490 Anna/en der Mijnen van België 

NAMEN EN BEGINLETTERS 
van de 

VOORNAMEN 

1 
Petit (T.), Gouden Medaille Orde Leopold Il, (40), 

(K.G.) 
Piet (R.), ~ 2• kl . . 
Piscaer (J.), B.N.E. 2• kl., M.V. (40), (40) 

Prouvé (L.), Gouden Medaille Orde Leopold II, 
oo;J M. 3• kl. 

Renkin (F.), m!l] 2• kl, B.N.E. 2r kl. 

Rivière (F.), Gouden Medaille Orde Leopold II . 

Rouma (J.), Gouden Palmen Kroonorde, Gouden 
Medaille Orde Leopold II . 

Ryckebus (M.), B.N.E. 2e kl. . 

Salvador (A.) . . . . . 
Sandron (J. }, B.N.E. 1 • kl. 

Sauvenière (G.), B.N.E. 2• kl. 

Soyeur (L.), ·~ 2• kl. , (40), (W.) . 
Vandeurzen (H.), Gouden Medaille Orde Leopold II 

Van Helleputte (A.), Gouden Medaille Orde Leo-I 
pold II . . . . . . . . . . . . . . 

Van Wambeke (O.), Gouden Medaille Orde Leopold 
II. (40), (W.) . 

Geboorte­
datum 

24-10-1919 
8- 3-1918 

20-11-1919 

19-12-1920 
l- I-1914 

10- 8-IC)l6 

17-12-1911 
17-12-1912 

9- 5-1910 

Verschelden (J.), Gou<len Palmen Kroonorde, Gou-
den Medaille Orde Leopold II 16- 4-1905 

Vigneron (F.), Gouden Medaille Orde Leopold II . 

Vignocchi (E.) 
Warnier (A.) , B.N.E. 1 • k1. 

IO· 4-1930 
30- 7-1916 

Laatste datum 
van 

indiensttreding 

1- 7-1955 

I- 7-1959 
I- 7-1955 

l- 7-1947 

1- 7-1950 

1- 7-1951 

l- 7-1959 
.[- 7-1947 

1- 7-1951 

l· 7-1959 
1- 1-1953 

1- 7-1951 

1 - 7-1955 

l· 1-1943 

l- 7-1947 

l- 7-1959 
1- 7-1950 

Datum 
van 

benoeming 

l- 7-1955 
1- 7-1959 
l· 7-1959 
I· 7-1955 
l· 7-1959 

l· 7-1950 
l· 7-1951 
l• 7-1955 
I· 7-1959 
l· 8-1956 
l· 7-1959 
l- 7-1947 
1- 7-1951 
l· 7-1955 
l· 7-1959 
1- 7-1950 
1- 7-1951 
1- 7-1955 
l· 7-1959 
1- 7-1951 
l· 7-1955 
1- 7-1959 
I· 7-1959 
I· 7-1947 
1- 7-1951 
I· 7-1955 
I- 7"1959 
1- 7-1951 
l· 7-1955 
I• 7-1959 
l- 7-1959 
1- 1-1953 
1- 7-1955 
I· 7-1959 
1- 7-1951 
l· 7-1955 
l· 7-1959 

I· 7-r955 
l· 7-1959 

l· 1-1943 
1- 7-1947 
1- 7-1951 
I· 7-1955 
I· 7-1959 
l- 7-1947 
I- 7-1951 
1- 7-1955 
l· 7-1959 
I· 7-1959 
1- 7-1950 
l· 7-1951 
l· 7-1955 
I· 7-1959 

4" aflevering 

Dienst 
waartoe zij behoren 

Afd. Luik 
Afd. Luik 

Afd. Luik 

Afd. Hg. 

Afd. Luik 

Afd. Hg. 

Afd. Luik 

Afd. Hg. 
Afd. Luik 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 
Afd. Luik 

Afd. Kempen 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 

Afd. Hg. 

Afd. Luik 
Afd. Hg. 

Afd. Luik 
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NAMEN EN BEGINLETTERS Geboorte- Laatste datum Datum Dienst 
van de datum van van waartoe zij behoren 

V OO RN AMEN indiensttreding benoeming 

Wauquier (F.), B.N.E. 2° kl .. 28- 5-1918 1- 5-1953 1- 5-1953 
1- 7-1955 
1- 7-1959 Afd. Hg. 

Wauthier (F.), Gouden Medaille Orde Leopold II 
16- l-1906 1irJ M. 3" kl. 1- 7-1951 l- 7-1951 

l- 7-1955 
1- 7-1959 11\f<l. Hg. 

Wouters (J.}, B.N.E. 1° kl. 30- 4-1920 l- 7-1959 I- 7-1959 Afd. Kempen 

Af geva&IJ'digde-werklieden bij het toezicht in de groeven en graverijen 

Brisack (J.), B.N.E. 2• kl., (40), (W.) . 19- 5-1918 1- 1-1963 1- 1-1963 Afd. Hg. 
Lambion (P.) 5- 5-1921 1- 1-1963 1- 1-1963 Md. Luik 
Lebegge (].) 12- 9-1921 1- 1-1963 1- 1-1963 Afd. Kempen 

iarcq (M.), B.N .E. 2• Id. 13- 1-1920 l- 1-1963 1- 1-1963 Afd. Hg. 
Martin (A.) 2- 3-1920 1- 1-1963 l- 1-1963 .Alfd. Luik 
N inane (V.) IO·ll-1926 1- 1-1963 1- l-1963 Afd. Luik 
Nys (V.) 7- 3-1924 1- 1-1963 1- l-1963 Afd. Hg. 
Pinson (A.), (W.) 3- 6-1920 1- l-1963 1- l-1963 Afd. Luik 
Renard (G.), (40) . 15- 3-1922 I- l-1963 1- l-1963 Afd. Luik 

1 

Robinet (R.) . 8-10-1920 I- 1-1963 1- 1-1963 .Md. Luik 
Ronveaux (R.) . 14-rr-1926 l- l-1963 1- l-1963 Afd. Luik 

tevens (J.) . . 7- 6-1924 l- 1-1963 l- 1-1963 Afd. Kempen 
Taminiau (M.), B.N.E. 2• kl . - 2- 2-1921 1- 1-1963 l- l-1963 Afd. Hg. 
Tits (G.) 6- 4-1923 l- l-1963 l- l-1963 A!fd. Luik 



492 Annalen der Mijnen van België 

VERKLARING DER AFKORTINGEN EN DER HERIŒNNINGSTEKENEN 
V AN RIDDERORDEN EN DECORATIES 

Algemene Inspectie 
Afdeling Henegouwen . 
Afdeling Luik . 
Afdeling van de Kempen 

Afkortingen 

Nationale Eretekens 

Leopoldsorde : Ridder . 
Officier 
Commandeur 
Grootofficier 

Kroonorde : Ridder 
Offic'ier . 
Commandeur 
Grootofficier 

Orde van Leopold II : Ridder . 
Officier 
Commandeur 
Grootofficier 

Hurgerlijk kruis (dienstjaren) 
Burgerlijk kruis voor daden van moed en zelfopoffering . 
Oorlogskruïs 1914-1918 
Oorlogskruis 1940 
Vuurkruis 
Herinneringsmedaille van de Oorlog 1914-1918 
Herinneringsmedaille van de Oorlog 1940-1945 
Overwinningsmedaille . 
Yzerkruis . 
Medaille van de Strijder-Vrijwilliger 1914-1918 
Medaille van de Vrijwilliger 1940-1945 
Medaille van de Krijgsgevangene . 
W eerstandsmedaille 
Herinneringsmedaille van het Eeuwfeest 
Burgerlijke Medaille ( dïenstjaren) . 
Burgerlijke Medaille voor daden van moed en zelfopof­

fering . 
Herinneringsmedaille van het Nationaal Hulp- en Voe-

dingscomité 
Militait ereteken . 
Bïjzonder Voorzorgsereteken 
Bijzonder Nijverheidsereteken 
Bijzonder Mutualiteitsereteken 

Buitenlandse eretekens 

Frankrijk Erelegioen : Ridder . 
Officier . 
Commandeur 

Orde van Polonia Restituta 
Orde van de Kroon van Italië . 
Orde van het Britse Rijk . 
Orde van de Eikenkroon (Luxemburg) 
Orde van Karel III (Spanje) 
Orde van de Kroon van Roemenië . 
Orde van Oeïssam Alaoeïte (Marokko) . 
Britse Oorlogsmedaille . 

Alg. Inspectie 
Afd. Hg. 
Afd. Luïk 
Afd. Kempen 

·~ 
o. ·1*1 
c. ri{i:t 
G. O. ·1*1 
@ 
O.·@/ 
c. ~ 
G. O. ·~ 

~ 
o. ~ 
c. ~ 
G. O. ~ 

* *M. 
~ (14) 
~ (40) 
(V.K.) 
(14) 
(40) 
o.w. 
Yz. 
M. S.V. 
M. V. (40) 
(K.G.) 
(W.) 
(30) 
~ 
~M. 

M.H.V. 

~ 
B.V.Z. 
B.N.E. 
B.M.E. 

* o. * 
c. * P.R. 
K. I. 
B.E. 
E. L. 
K. III 
K.R. 
O.A. 
W.M. 

4" afleverint 



Avril 1963 Répartition du personnel et du Service des Mines 
------------~ 

1. DIVl5'10N DU HAINAUT 

149. Grand'Rue à Charleroi - Tél. 32.67.51 - 32.67.57 - 31.42.58. 

32, place du Parc à Mons - Tél. 331.74 - 331.75. 

MM. LAURENT, J. directeur divisionnaire des mines, rue Lambillotte, 72, à Jumet. Tél. 35.07.57. 
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LINARD DE GUERTECHIN A., directeur divisionnaire des mmes, rue des Compagnons, 11 à ·Mons. 

Tél. 3118.22. 

CALLUT H., ingénieur en chef-directeur des mines, rue Grande, 60, à Pâturages. (1). 

F1RADCOURT R., ingénieur principal divisionnaire des mines, avenue de la Taille, 12, à Mons. Tél. 337.53. 

Délégués-ouvriers à l'inspection des minières et des carrières 

MM. BRISACK F., rue du Croly, 24, à Quenast. Tél. 36.586. 

MARCQ M., rue du Thiarmont, 3 0, à Ecaussines d'Enghien. 

NYS V., Place du Préau, 11, à Antoing. Tél. 412.622. 

TAMINIAU M., rue P.J. Wincqz, 36, à Soignies. Tél. 32.857. 

Cette division comprend: 

A. La province de Hainaut moins les communes dont la langue a.dministrative est le néerlandais. 

B. La province de Brabant moins les communes dont la langue administrative est le néerlandais. 

C. Dans la province de Flandre Occidentale les communes dont la langue administrative est le français. 

D. Dans la province de Frandre Orientale les communes dont la langue administrative est le français. 

1. - ARRONDISSEMENT MINIER DE MONS 

MM. ANIQUE M., ingénieur en chef-directeur des mines, rue de la Grosse Pomme, 12, à Mons. Tél. 363.79. 

RADELET E., ingénieur en chef-directeur des mines, Chemin de la Vallière, 34, à Mons. Tél. 373.67. 

A. - Province de Hainaut. 

1) L'arrondissement judiciaire de Tournai, moms lei communes dont la langue administrative est le néer­

landais ; 

2) L'arrondissement judiciaire de Mons, moins le canton de Rœulx et les communes dont la langue admi­

nistrative est le néerlandais. 

B. - Province de Brabant. 

1) Dans l'arrondissement judiciaire de Bruxelles : les communes dont la langue administrative est le français; 

'2) Dans l'arrondissement judiciaire de Nivelles, le canton de Nivelles. 

C. - Province de Flandre Orientale. 

Les communes dont la langue administrative est le français. 

D. - Province de Flandre Occidentale. 

Les communes dont la langue administrative est le français. 

( 1) Détaché temporairement à l'Institut National des Mines. à Pâturages. 



Anna/en der Mijnen van België 4e aflevering 

Charbonnages Usines métallurgiques et cokeries 

non jointes à des mines ou usines 

1. Blaton 1. Carbonisation centrale à Tertre 

2. Hensies-Pommerœul et Nord de Quiévrain 2. Carbochimique à Tertre 

3. Ouest de Mons 3. Forges et Laminoirs de et à Jambes 

4. Hautrage et Hornu 4. Forges de Clabecq, à Clabecq 

5. Produits et Levant du Flériu 5. Aciéries J adot frères à Belœil 

6. Bois du Luc, La Barette et Trivières 6. Cokeries du Marly à Bruxelles 2 

7. Saint Denis, Obourg,Havré. 7. Aciéries de Nimy à Mons 
8. Laminoirs de Nimy (A.M.S.) à Nimy. 

lngenteurs des mmes en service de district 

MM. RUY L., ingénieur principal divisionnaire des mines, chaussée de Maubeuge, 37, à Hyon. Tél. 370.69. 

DUPONT L., ingénieur de mines, rue des Canadiens, à Obourg. Tél. 316.75. 

THONET P., ingénieur des mines, rue d'Eugies, 5, à Frameries. Tél. 616.57. 

VAN LEEUW P., ingénieur des mines, rue des Canadiens, 140, à Hyon. Tél. 375.70. 

Délégués-ouvriers à l'inspection des mines 

MM. BURGEON M., rue N.D. de Grâce, 63, La Bouverie. Tél. 620.51. 

CORNET A., rue de la Fontaine, 81, à Hbrnu. Tél. 737.31. 

DELPLACE J.B., rue de la Sablonnière, 189, à Wasmuel. Tél. 750.99. 

FIE VET R., rue Rat d'eau, 4, à Erquennes. Tél. 5 32.68. 

FRANÇOIS A., place Jean Jaurès, 5, à Pâturages. Tél. 629.38 . 

HUBERT A., rue des Canadiens, 111, à Elouges. Tél. 532.77. 

LEFEBIVRE M., rue A. Ghislain, 147, à Hbrnu. Tél. 742.49. 

LEGRAND E., rue de Chièvres, 35, à Bernissart. Tél. 760.09. 

RIVIERE F., rue A Delattre, 205, à Quaregnon. Tél. 630.99. 

VIGNOCCHI E., rue Jean Jean, 18, à Wasmes. Tél. 617.73. 

2. - ARRONDISSEMENT MINIER DE CHARLEROI-OUEST 

MM. TREFOIS A., ingénieur en chef-directeur des mines, avenue Emile Mascaux, 134, à Marcinelle. Tél. 36.12.50. 

JOSSE J., inégnieur principal divisionnaire des mines, rue de Thuin, 2 3 6, à Anderlues. Tél. 5 2.34.43. 

Province de Hainaut. 

1) Dans l'arrondissement judiciaire de Mons : le canton de Rœulx; 

2) Dans l'arrondissement judiciaie de Charleroi : les cantons de Binche, de Chimay, de Fontaine l'Evêque, de 

Jumet, de Merbes-le-Château, de Marchienne-au-Pont, de Seneffe, de Thuin ; 

Les communes de Marcinelle et de Mont-sur-Marchienne du Canton de Charlroi (Sud). 

Charbonnages 

1. Ressaix, Leval, Péronnes, Ste-Aldegonde et Houssu 

2. Mariemont-Bascoup 

3. Bois de la Haye 

4. Monceau-Fontaine, Marcinelle et Nord de Charleroi 
5. Beaulieusart, Leernes, et Forte Taille 

6. Centre de Jumet. 

Usines métallurgiques et cokeries 

non jointes à des mines ou usines 

1. Usines Gustave Boël, à La Louvière 

2. Usines Gilson, à Bois d'Haine. 

3. Usines Gilson (division de Baume) à Haine St-Pierre 

4. Laminoirs de Longtain, à Bois d'Haine 

5. Aciéries de Haine St-Pierre et Lesquin à Haine St-Pierre 

6. Laminoirs de et ,à Gouy-lez-Piéton 

7. Aciéries et minières de la Sambre - Usines de Monceau-
sur-Sambre 

8. Usines de la Providence, à Marchienne-au-Pont 

9. Laminoirs du Ruau à Marchienne-au-Pont 

1 O. Aciéries Allard, à Mont-sur-Marchienne. 



April 1963 Verdeling van het personeel en van de Dienst van het Mijnwezen 
----=------------------~ 

Ingénieurs des mines en service de district 

MM. CAZIER J.B., rue Jules Henin, 22, à Charleroi. Tél. 31.21.65. 

PRIVE A., rue du Moulin, 38, Montignies le Tilleul. Tél. 51.64.03. 

Délégués-ouvriers à l'inspection des mines 

MM. CESARONI C., rue de la Libération, 70, à Souvret. Tél. 55.13.70. 

CLARAS N., chaussée de Mons, 133, à Anderlues. Tél. 52.39.42; 

COLIN R., rue St-Vaast, 54, à La Louvière. Tél. 259.21. 

DBFACQ A., rue Pouplier, 9, Maurage. Tél. 626.76. 

DELTENRE H., rue Pouplier, 4, Maurage. Tél. 629.35. 

DUFRASNE J., rue Neuve, 29, Pâturages. Tél. 611.33. 

FOSSE E., rue ]. Monnoyer, 16, Strépy-Braquegnies. Tél. 626.75. 

HAUQUIER G., rue Ferrer, 5, à Houdeng Aimeries. Tél. 259.13. 

LEBRUN G., rue du Repos, 76, à Fontaine l'Evêque. Tél. 79.07.45. 

MAIRQUIS A., chaussée de Mons, 123, Bray. Tél. 274.37. 

RYCK.EBUS M., rue Royale, 53, Chapelle-lez-Herlaimont. Tél. 411.34. 

SAUVENIERE G., rue Omer Thiriar, 20, St-Vaast. Tél. 226.55. 

VAN HELLEPUTTE A., rue des Fonds Gaillards, 5 2, à St-Vaast. Tél. 229.31. 

WAUQUIEZ F., rue J. Volders, 78, à Quaregnon. Tél. 74.587. 

WAUTHIER F., rue Jules Tison, 24, à Souvret. Tél. 55.15.59. 

3. - ARRONDISSEMENT MINIER DE CHARLEOI-EST 
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MM. JANSSENS G., ingénieur en chef-directeur des mines, allée N.D. de Grâces, 1, Loverval. Tél. 36.35.52. 

SNEL M., ingénieur principal divisionnaire des mines, avenue Elisabeth, 14, Tervueren. 

A. - Province de Hainaut. 

Dans l'arrondissement judiciaire de Charleroi: les cantons de Beaumont, Charleroi-Nord, Châtelet, Gosselies. 

Le canton de Charleroi (Sud) moins les communes de Marcinelle et de Mont-sur-Marchienne. 

B. - Province de Brabant. 

Dans l'arrondissement judi,ciaire de Nivelles : les cantons de Genappe, de Jodoigne, de Perwez et de Wavre. 

Dans l'arrondissement judiciaire de Louvain : les communes dont la langue administrative est le français. 

Charbonnages 

1. Mambourg, Sacré-Madame et Poirier Réunis 

2. Appaumée-Ransart, Bois du Roi et Fontenelle 

3. Centre de Gilly 

4. Trieu-Kaisin 

5. Boubier 

6. Nord de Gilly 
7. Gouffre, Carabinier et Ormont réunis 

8. Petit Try, Trois Sillons, Sainte-Marie, Défon­

cement et Petit Houillleur réunis 

9. Tergnée, Aiseau-Presles 
1 O. Roton, $,te-Catherine. 

Usines métallurgiques et cokeries 
non jointes à des mines ou usines 

1. Fabrique de Fer de Charleroi, Marchinne-au-Pont 

2. Usines Léonard Giot à Marchienne-au-Pont 

3. Union des Aciéries, à Marcinelle 

4. Usines Hainaut-Sambre, à Couillet et à Montignies-sur­
Sambre 

5. Usines de Thy-le-Château et Marchinelle, à Marci­
nelle 

6. Aciéries et minières de la Sambre, Usine de Moucheret 
à Acoz 

7. Usines Henricot, à Court St-Etienne 

8. Aciéries d' Aiseau, à Aiseau. 
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Ingénieurs des mines en service de district 

MM. MIGNION G., ingénieur principal divisionnaire des mines, rue de la Station, 211, à Ransart. Tél. 35 .27.69 . 

MOUREAU J., ingénieur principal divisionnaire des mines, rue Delval, 28, à Trazegnies. Tél. 55.08.58. 

CREM J., ingénieur des mines, rue du Pays de Liège, 26, à Montignies-sur-Sambre. Tél. 5 5 .22.97. 

Délégués à l'inspection des mines 

MM. ANDREATTA E., Cité de Brouckère, 16, à Farciennes. Tél. 38.39.65 . 

DEBLAUWE A., rue de l'Aurore, 14, à Jumet. Tél. 31.53.81. 

DEGEYTER 0., chaussée de Lodelinsart, 365, à Gilly. Tél. 32.42.03. 

DELVAUX V., rue Jules Destrée, 25, à Ransart. Tél. 35.34.56. 

FIEVEZ V., rue Paul Pastur, 17, à Montignies-sur-Sambre. Tél. 31.55.61. 

GOETHALS J., rue Hector Denis, 114, à Dampremy. Tél. 31.33.94. 

H'ASSELIN F., rue Haute, 5 8, à Souvret. Tél. 5 5 .09.5 6. 

OGER G., rue Curé Theys, 1, à Jumet. Tél. 35.34.71. 

PROUVE L., rue Sart Allet, 105, à Châtelineau. Tél. 38.04.90. 

SANDRON J., rue de Farciennes, 6, à Roselies. Tél. 77.30.73. 

VAN WAMBEK.E O., Cité Germinal, avenue Centrale, 1, à Gilly. Tél. 32.97.52. 

VERSCHELDEN J., rue Appaumée, 108, à Ransart. Tél. 35.43.73. 

Il. DIVISION DE LIEGE 

10. avenue Regier à Liège - Tél. 23.58.71 - 23.58.72. 

16. rue du Collège à Namur - Tél. 200.24. 

MM. DELRE.E H., Directeur divisionnaire des mines, rue Eracle, 24, à Liège. Tél. 26.31.28. 

PERWEZ L., ingénieur principal divisionnaire des mines, rue Joseph Bovy, 2, Embourg. Tél. 65 .17.09. 

Délégués-ouvriers à l'inspection des minières et des carrières 

MM. LAMBION P., ru ed'Ogné, 7, à Sprimont. Tél. 72.14.21. 

MARTIN A., rue du Poilsart, 6, à Seilles. Tél. 218.08. 

NINANE R., rue du Châlet, 84, à Aywaille. Tél. 72.48.57. 

PINSON A., 140, à Amberloup. Tél. 682.07. 

RENARD G., rue de Liège, 19, à Comblain-Fairon. Tél. 383.15 (Hamoir). 

ROBINET R., rue de Warmifontaine, 28, Grapfontaine. 

RONVAUX R., rue Bois d'Ohey, 306, à Ohey. 

TITS G., rue Fonds de Chavée, 2 , à Couthuin. Tél. 715.53. 

Cette division comprend : 

A. La province de Liège, moins les communes dont la langue administrative est le néerlandais ; 

B. La province de Namur ; 

C. La province de Luxembourg; 

D. Dans la province de Limbourg les communes dont la langue administrative est le français. 

1. - ARRONDISSEMENT MINIER DE LIEGE-OUEST 

MM. STASSEN J., ingénieur en chef-directeur des mines, rue des Augustins, 49, à Liège. Tél. 23.61.25. 

PUT I., ingénieur principal divisionnaire des mines, rue de Spa, 13, à Liège. Tél. 43.54.89. 

A. - Pwvince de Liège. 

1) L'arrondissement judiciaire de Huy, moins les communes dont la langue administrative est le néerlandais. 

2) Dans l'arrondissement judiciaire de Liège : les cantons de Fexhe-Slins, de Hologne-aux-Pierres, de Liège 1, 

de Liège 2, de St-Nicolas, de Waremme. 
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B. - Province de Luxembourg. 

1) Dans l'arrondissement judiciaire de Marche-en~Famenne : les cantons de Durbuy, de Erezée, ·de La Roche, 

de Marche-en-Famenne, de Nassogne. 
2) Dans l'arrondissement judiciaire de Neufchâteau: les cantons de B'ouillon, de Neufchâteau, de Paliseul, de 

St-Hubert, de Sibret, de Wellin. 

C. - Province de Limbourg. 

1. 

2. 
3. 
4. 
5. 
6. 

7. 

8. 

1) Dans l'arrondissement judiciaire de Hasselt : les communes dont la langue administrative est le français. 

2) Dans l'arrondissement judiciaire de Tongres : les communes dont la langue administrative est le français. 

Charbonnages 

Espérance et Envoz 

Bonnier 

Espérance et Bonne Fortune 

Cockerill 

Ans 

Patience-Beau jonc 

Bonne Fin - Bâneux et Batterie 

Gosson-Kessales. 

Usines métallurgiques et cokeries 
non jointes à des mines ou usines 

1. Cockerill-Ougrée (anciennement Usines Ferblatil et 

Tolmatil à Ti:lleur) 

2. Delloye - Mathieu, à Marchin 

3. Phenix-Works, à Flémalle-Haute; et à Rramet 

4. Usines à Tubes de la Meuse, à Flémalle-Haute 

5. Espérance-Longdoz à Liège, à Jemeppe, à Flémalle­

Grande, à Vivegnis et à Seraing 

6. Oxygène métallurgique à Seraing. 

Ingénieurs des mines en service de district 

MM. FRAl'PONT R., ingénieur principal des mines, Allée du Beau Vivier, 86, à Ougrée. Tél. 34.31.36. 

FRENAY C., ingénieur principal des mines, avenue W. Grisart, 8, Chaudfontaine. Tél. 65.31.72. 

VRANCKEN A., ingénieur principal des mines,. avenue de la Rousselière, 49, à Jupille. Tél. 65.31.76. 

COMIUA M., ingénieur des mines, Quai de Rome, 25, •à Liège. Tél. 52.79.04. 

Délégués-ouvriers à l'inspection des mines 

MM. OOEYKENS R., rue E. Solvay, 112, Seraing sur Meuse. Tél. 34.45.34. 

BRAIBANT H., rue des Pierres, 44, Seraing sur Meuse. Tél. 34.15.75. 

DELPERDANGE F., rue Vaniche, 21, Grâce Berleur. Tél. 33.65.15. 

GHION L., rue Mandeville, 242 A, à Liège. Tél. 52.3'9.63. 

PISCAER ]., rue E. Vandervelde, 251, à Glain. Tél. 26.42.59. 

RENKIN F., rue E. Remouchamps, 85, à Hollogne-aux-Pierres. Tél. 33.71.55 . 

SOYEUR L., rue J. Donneaux, 5, Rocourt. Tél. 63.63.0·8. 

2. - ARRONDISSEMENT DE LIEG&.EST 

MM. PASQUASY L., ingénieur en chef-direc.teur des mines, Quai du Roi Albert, 14, à B.ressoux. Tél. 43.26.58. 

CAJOT P., ingénieur principal divisionnaire de mines, av. du Cardinal Mercier, 11, à Bressoux. Tél. 43.38.80. 

A. - Province de Liège. 

1) Dans l'arrondissement judiciaire de Liège: les cantons de Fléron, de Grivegnée, de Herstal, de Louveigné, 

de Seraing. 

Le canton de Dalhem, moins les communes dont la langue administrative est. le néerlandais. 

2) L'arrondissement judiciaire de Verviers moins les communes du Canton d'Aube!, dont la langue admi­

nistrative est le néerlandais. 

B. - Province de Luxembourg. 

1) Dans l'arrondissement judiciaire de Marche en Famenne : les cantons de Houffalize et de Vielsalm. 

2) Dans l'arrondissement judiciaire de Neufchâteau: le canton de Bastogne. 

3) L'arrondissement judiciaire d'Arlon. 
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Charbonnages Usines métallurgiques et cokeries 

non jointes à des mines ou usines 

1. Abhooz et Bonne-Foi-Hareng 

2. Belle-Vue et Bien Venue 

3. Wérister 

4. Argenteau-Trembleur 

5. Hasard-Cheratte 

6. Herve-Wergifosse 

1. Cockeril-Ougrée (anciennes usines d'Ougrée Marihaye 

à Ougrée et à Seraing et anciennes usines John Cocke­

rill à Seraing) 

2. Laminoirs de l'Ourthe à Embourg 

3. Laminoirs Deflandre à Embourg 

4. Cockerill-Ougrée,usine de Grivegnée 

7. Grande-Bacnure et Petite Bacunre. 

Mines métalliques : Musson Halanzy. 

5. Laminoirs de La Rochette à Chaudfontaine 

6. Aciéries de la Meuse à Cheratte 

7. Laminoirs de Goffontaine, à Fraipont 

8. Cockerill-Ougrée, Usine d'Athus 

9. Musson et Halanzy à Musson 

1 O. Laminoirs d'Hauster, à Tilff. 

Ingénieurs des mines en service de district 

MM. HAKIN R., ingénieur des mines, Thier des Critchions, 12, à Chênée. Tél. 65.01.50. 

PETITJEAN M., ingénieur des mines, Chaussée de Tongres, 22, à Juprelle. Tél. 68.53.14. 

PIRMOLIN G., ingénieur des mines, Quai Bonaparte, 57, Liège. Tél. 43.52 .03. 

RZONZEF L., ingénieur des mines, rue de Chaudfontaine, 4, Liège. Tél. 43.93.02. 

Délégués-ouvriers à l'inspection des mines 

MM. CAMAL H., rue Neuville, 177, à Beyne-Heusay. Tél. 68.40.85. 

CLUKER:S H., rue Lambotte, 76, Milmort. Tél. 68.55.26. 

CRESSON H., rue des Piétresses, 193, à Jupitle. Tél. 62.78.06. 

DELHEID G., rue Cherra, 95, à Vaux-sous-Chèvremont. Tél. 65.42.19. 

PETIT Th., rue de !'Enseignement, 21, à Melen. Tél. 77.11.12. 

ROUMA J., rue de !'Avenir, 46, à Grivegnée. Tél. 43.34.42. 

SALVADOR A., rue L. Wislet, 13, à Fléron. Tél. 68.32.08. 

WARNIER A., Fond de Gotte, 99, Ayeneux. Tél. 77.13.92. 

3. - ARRONDISSEMENT MINIER DE NAMUR 

MM. DURIEU M., ingénieur en chef-directeur des mines, Boulevard de la Meuse, 129, à Jambes. Tél. 311.58. 

LAURENT V., ingénieur principal divisionnaire des mines, Chaussée de Dinant, 3 5 6, à Namur. Tél. 248.34. 

La province de Namur. 

Charbonnages 

1. Tamines 

2. Bonne Espérance 

Usines métallurgiques et cokeries 

non jointes à des mines ou usines 

1. Saint-Eloi à Thy-le-Château 

2. Compagnie générale des Aciers à Thy-le-Château 
3. Vedrin Saint-Marc (mine métallique). 3. Aciéries belge-luxembourgeoises à Tamines 

4. Aciéries de et à Marche-les-Dames. 

Ingénieurs des mines en service de district 

MM. MARTIAT V., ingénieur principal des mines, rue des Carmes, 11, Namur. Tél. 282.53. 

MAINIL P., ingénieur des mines, chaussée de Waterloo, 166, à St-Servais (Namur). Tél. 280.91. 

Dé lé gués-ouvriers à l'inspection des mines 

MM. BONNET L., rue des Bourgeois, 5, à Wanfercée-Baulet. Tél. 73.22.33. 

PIET R., rue des Ladres, 83, à Châtelineau. Tél. 38.32.53. 

VIGNERON F., rue de Falisolle, 340, à Auvelais. Tél. 77.24.19. 
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Ill. AFDELING VAN DE . KEMPEN 
Luikersteenweg, 62. te Hasselt - Tel. 211.21 · 211.22. 

de HH. GERARD P., divisiedirecteur der mijnen, Luikersteenweg, 68, te Hasselt. Tel. 233.15. 

DECK.ERS F., eerstaanwezend divisiemijningenieur, Trekschurenstraat, .9. te Hasselt. Tel. 224 .. 04. 

Af gevaardigden-werklieden bij het toezicht in de groPven l'n gravaijen 

de HH. LEBEGGE]., Willem Eckelersstraat, 7, te Niel. Tel. 78.09.75. 

STEVENS J., Kapelstraat, 27, te Stokkem. Tel. 594.60, 

Deze afdeling omvat : 

A. De provincie Limburg, behalve de gemeenten waar het Frans de bestuurstaal is; 

B. De provincie Antwerpen; 
C. De provincie West-Vlaanderen behalve de gemeenten waar het Frans de bestuurstaal 1s ; 

D. De provincie Oost-Vlaanderen behalve de gemeenten waar het Frans de bestuurstaal is ; 

E. In de provincie Brabant, de gemeenten waar het Nederlands debestuurstaal is; 

F. In de provincie Henegouwen, de gemeenten waar het Nederlands de hestuurstaal 1s ; 

G. In de provincie Luik, de gemeenten waar het Nederlands de hestuurstaal is. 

1. - MIJNARRONDISSEMENT VAN HET WESTEN VAN IŒMPEN 

de H. GREGOIRE H., Hoofdingenieur-directeur der mijnen, Van Dijcklaan, 9. te Hasselt. Tel. 217.95. 

A. PrCYVineie Limburg 

Het gerechtelijk arrondissement Hasselt behalve de gemeenten waar het Frans de administratieve taal is. 

B. - De provincie Antwerpen. 

C. - Provincie Brabant 
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De gerechtelijke arrondissementen Brussel en Leuven, behalve de gemeenten waar het Frans de administratieve 

taal is. 

Metaalf abrieken en cokes/ abrieken 

Kolenmijnen die ni et bij mijnen of f abriek.en behoren 

1. Beeringen-Coursel 1. « Antwerpse IJzerpletterij » te Schoten 

2. Helchteren-Zolder 2. N. V. « Aciéries Allard ,. te Turnhout 

3. Hlouthaelen. 3. N.V. «Association métallurgique pour la fabrication 

du coke » te Willebroek . 

4. N.V. « Les Cokeries du Brabant » te · Grimbergen 

5. N.V. « Forges de Clabecq» te Vilvoorde 

6. Cokesfabrieken van Glaver, te Gompel bij Mol. 

Mijningenieurs in districtdienst 

de HrH. CROON P., mijningenieur, Wilgenstraat, 19, te Hasselt. Tel. 251.83. 

DE GROOT E., mijningenieur, Casterstraat, 83, te Hasselt. Tel. 224.60. 

DENTENEER A., mijningenieur, Langveldstraat, 44, te Hasselt. Tel. 228.90. 

Af gevaardigden-werkliPden bij hrt mijnfoezicht 

de HH. HUYSMANS F., Meerstraa.t, 2 3, te Paal. Tel. 3 2 8. 19. 

MELOTTE F., Helzoldstraa-t, 48, te Helchteren. Tel. 375.77. 

MENSOH F., Geelsebaan, 29, te Vorst-Kempen. Tel. 61L2!,l. 
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2. - MIJN:ARRONDISSEMENT VAN HET OOSTEN VAN DE KEMPEN 

de H. MEDAETS J., Hoofdingenieur-directeur der mijnen, Van Dijcklaan, 11, te Hasselt. Tel. 210.31. 

A. - Provincie Limburg 

Het gerechtelijk arrondissement Tongeren, behalve de gemeenten waar het Frans de administratieve taal is. 

B. - Provincie Oost-Vlaanderen 

behalve de gemeenten waar het Frans de administratieve taal is. 

C. - Provincie West-Vlaanderen 

behalve de gemeenten waar het Frans de administratieve taal 1s. 

D. - Provincie Henegouwen 

de gemeenten waar het Nederlands de administratieve taal is. 

E. - Provincie Luik 

de gemeenten waar het Nederlands de administratieve taal 1s. 

Kolenmijnen 

1. Les Liégeois 

2. Winterslag-Genck-Sutendael 

3. André Dumont sous Asch 

4. Sainte-Barbe et Guillaume Lambert. 

Metaalf abrieken en cokesf abrieken 

die nie! bij mijnen of fabrieken behoren 

1. N.V. «La Brugeoise et Nivelles» te St-Michiels bij 

Brugge 

2. N.V. «Fours à Coke de Zeebrugge » te Zeebrugge 

3. Cokesfabriek van de «Union Chimique Belge» te 

Zandvoorde 

4. Cokesfabriek van de « Gasdienst » van de stad Gent 

5. Cokesfabriek van «Etablissements Kullman » te Zel-

zate. 

Mijningenieurs in districtdienst 

de HH. VANDERGOTEN P., mijningenieur, Toekomststraat, 22, te Hasselt. Tel. 242.68. 

VAN GUCHT G., mijningenieur, Bergbeemdstraa:t, 57, te Genk. Tel. 536.79 . 

VERSCHROEVEN J.B., mijningenieur, St-Truidersteenweg, 299, te Hasselt. Tel. 222.5 5. 

Af gevaardigden-werklieden bij het mijntoezicht 

de HH. AERTS L., Lieve-Vrouwestraat, 70, te Waterschei. Tel. 521.78. 

MAES P., Boogstraat, 10, te Genk. Tel. 5 31.08. 

VANDEURZEN H., Weg naar Zwartberg, 54, te Opglabbeek. Tel. 581.88. 

WOUTERS J., Mazenhoven, 18, te Leut. Tel. Lanklaar 266. 



CONSEILS, CONSEILS D'ADMINISTRATION. 
COMITES ET COMMISSIONS 

Composition au 1er 1anv1er 1963 

CONSEIL NATIONAL CONSULTATIF 
DE L'INDUSTRIE CHARBONNIERE 

Siège : 6-8, rue de la Science, Bruxelles 4. 

Président 

M. DE JONGHE, Eugène, de Heverlee, présenté 

par le Ministre des Affaires économiques et de 

l'Energie; 

Membres 

MM. CULOT, Paul, de Bruxelles; 

LIGNY, Jean, de Marcinelle; 

PAQUOT, Guy, de Liège; 

VESTERS, Camille, de W aterschei-Genk, 

présentés par les organisations les plus représen­

tatives des entreprises charbonnières; 

MM. DECOT, Vital, de Jemappes; 

HUSSbN, Auguste, de Beringen; 

THOMASSEN, Mathieu, de Beringen; 

présentés par les organisations les plus représen­

tatives des travailleurs occupés dans les entre­

prises charbonnières; 

MM. de la V ALLEE POUSSIN, Charles, de Boitsfort: 

THYS, Albert, de Grimbergen; 

HUYSSENS, Robert, de Dilbeek; 

V AN BIER VLIET, Gaston, de Bruges, 

présentés par les organisations les plus représen­

tatives des utilisateurs et négociants de charbon; 

MM. MAJOR, Louis, d'Anvers; 

LECLERCQ, Oscar, de Bruxelles; 

CLEUREN, Bart, de Bruxelles; 

]AVAUX, René, de Wemmel, 

présentés par les organisations syndicales inter­

professionnelles les plus représentatives; 

M. V ANDENHEUVEL, André, de Brnxelles, dési­

gné par le Ministre des Affaires économiques 

et de ]'Energie. 

M. COPPEE, Gaston, de Schaerbeek, désigné par 

le Ministre des Finances. 

M. DENIS, Frans, de Kortenberg, désigné par le 

Ministre de !'Emploi et du Travail. 

RADEN. BEHEERRADEN. COMITE'S 
EN COMMISSIES 

Samenstelling op 1 ianuari 1963 

NATIONALE ADVISERENDE RAAD 
VOOR DE KOLENNIJVERHIED 

Zetel : 6-8, Wetenschapsstraat, Brussel 4. 

\i oorzitter : 

de H. DE JONGHE, Eugeen, te Heverlee, voorge­

dragen door de Minister van Economische 

Zaken en Energie; 

Leden 

de HH. CULOT, Paul, te Brussel; 

LIGNY, Jean, te Marcinelle; 

PAQUOT, Guy, te Luik; 

VESTERS, Camille, te Waterschei-Genk, 

voorgedragen door de meest representatieve 

organisaties der kolenbedrijven; 

de HH. DECOT, Vital, te Jemappes; 

HUSSON, Auguste, te Beringen; 

THOMASSEN, Mathieu, te Beringen; 

voorgedragen door de meest representatieve 

werknemersorganisaties der kolenbedrijven. 

de HH. de la V ALLEE POUSSIN, Charles, te Bosvoor­

de; 

THYS, Albert, te Grimbergen; 

HUYSSENS, Robert, te Dilbeek; 

V AN BIER VLIET, Gaston, te Brugge, 

voorgedragen door de meest representatieve 

organisaties der kolenverbruikers en handelaars; 

de HH. MAJOR, Louis, te Antwerpen; 

LECLERCQ, Oscar, te Brussei; 

CLEUREN, Bart, te Brussel; 

]AVAUX, René, te Wemmel, 

voorgedragen door de meest representatieve 

in terprofessionele vakor ganisa ties; 

de H. V ANDENHEUVEL, André, te Brussel, aan­

gewezen door de Minister van Economische 

Zakcn en Energie. 

ue H. COPPEE, Gaston, te Schaerbeek, aangewezen 

door de Minister van Financiën. 

de H. DENIS, Frans, te Kortenberg, aangewezen 

door de Minister van Tewerkstelling en 

Arbeid. 
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M. POPPE, Marcel, de Berchem-Sainte-Agathe, dési­
gné par le Ministre des Communications. 

Secrétaire: 

M. DASSARGUES, Philippe, ingénieur des Mines. 

CONSEILS CONSULTATIFS PROVINCIAUX 

A. Pour le Bassin du Hainaut. 

Siège : 149, Grand'rue, Charleroi. 

M. LAURENT, Jean, de Jumet, désigné par le 
Ministre des Affaires économiques et de !'Ener­
gie; 

MM. DENIS, Arthur, de Roux; 

GOSSART, Maurice, de Houdeng-Aimeries; 
JACQUES, Albert, de Châtelineau; 
BAUDRY, Jules, de Hensies; 

MICHAUX, Joseph, de Tamines, 
présentés par l'organisation reprécentative de la 

direction des entreprises char bannières; 

MM. LAURENT, Georges, de Hornu; 

DUBOIS, Evariste, de Leval-Trahegnies; 
BALESSE, Robert, de Châtelineau; 

V ANDENDRIESSCHE, Emile, de Courcelles; 
RASSENEUR, Julien, de Boussu-Bois, 
présentés par les organisations les plus représen­
tatives du personnel ouvrier, employé et cadres 
des charbonnages; 

MM. TOUBEAU, Roger, de Frameries; 

JENNARD, Evence; 
MICHAUX, Léon, de Lodelinsart, 
désignés par la Députation permanente du 
Hainaut. 

Secrétaire : 

M. MOUREAU, Jean, ingénieur principal division­
naire des Mines. 

B. Pour le Bassin de IJège. 

Siège : 10, avenue Rogier, Liège. 

M. DELREE, Henri, de Liège, désigné par le Ministre 
des Affaires économiques et de l'Energie; 

MM. BRACONIER, Léon, de Liège; 

CAMBIER, Maurice, de Saint-Vaast; 
DECAT, Etienne, de Ans; 

DESSARD, René, de Beyne-Heusay; 
BIGEY, Raymond, de Liège, 
présentés par l'organisation représentative de la 
direction des entreprises charbonnières; 

de H. POPPE, Marcel, te Sint-Agatha-Berchem, aan­
gewezen door de Minister van V erkeerswezen. 

Secretaris : 

de H. DASSARGUES, Philippe, rnijningenieur. 

PROVINCIALE ADVISERENDE RADEN 

A. Voor het Bekken van Henegouwen. 

Zetel : 149. Grand'rue, Charleroi. 

de H. LAURENT, Jean, te Jumet, aangewezen door 
de Minister van Economische Zaken en 

Energie; 

de HH. DENIS, Arthur, te Roux; 
GOSSART, Maurice, te Houdeng-Aimeries; 
JACQUES, Albert, te Châtelineau; 

BAUDRY, Jules, te Hensies; 
MICHAUX, Joseph, te Tamines, 
voorgedragen door de representatieve organi­

satie van de leiding der kolenrnijnen; 

de HH. LAURENT, Georges, te Hornu; 
DUBOIS, Evariste, te Leval-Trahegnies; 
BALESSE, Robert, te Châtelineau; 

VANDENDRIESSCHE, Emile, te Courcelles; 
RASSENEUR, Julien, te Boussu-Bois, 
voorgedragen door de meest representatieve 
organisaties van het arbeiders-, bedienden- en 
kaderpersoneel van de kolenmijnen; 

de HH. TOUBEAU, Roger, te Frameries; 
JENNARD, Evence; 
MICHAUX, Léon, te Lodelinsart, 
aangewezen door de Bestendige Deputatie van 

Henegouwen. 

Secretaris : 

de H. MOUREAU, Jean, cerstaanwezend divisiemijn­
ingenieur. 

B. Voor het Bekken van Luik. 

Zetel : 10, avenue Rogier, Luik. 

de H. DELREE, Henri, te Luik, aangewezen door 

de Minister van Economische Zaken en Energie; 

de HH. BRACONIER, Léon, te Luik; 

CAMBIER, Maurice, te Sint-Vaast; 
DECAT, Etienne, te Ans; 
DESSARD, René, te Beyne-Heusay; 
BIGEY, Raymond, te Luik, 
voorgedragen door de meest representatieve 
organisatie van de leiding der kolenroijnen; 
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MM. THOMAS, Léonard, de Grâce-Berleur; 

NEULENS, Jules, de Herstal; 
COLPIN, Joseph, de Fléron; 
BOULANGER, Antoine, de Liège; 
OESTGES, Freddy, de Romsée, 
présentés par les organisiltions les plus représen­
tatives du personnel ouvrier, employé et cadres 
des charbonnages; 

MM. LATIN, Joseph, de Seraing; 
PAQUE, Simon, de Grâce-Berleur; 
HENCKAER TS, Emile, de Liège, 
désignés par la Députation permanente de Liège. 

Secrétaire: 

M. PERWEZ, Lucien, ingénieur principal division­
naire des Mines. 

C. Pour le Bassin de la Campine. 
Siège : 62, Luikersteenweg, Hasselt. 

M. GERARD, Paul, de Hasselt, désigné par le 

Ministre des Affaires économiques et de !'Energie; 

MM. BASTIN, Lucien, de Koersel; 

DELTENRE, Robert, de Houthalen; 
LYCOPS, Louis, de Zolder; 

RUELLE, Louis, de Winterslag; 
BROUWEZ, Auguste, de Eisden, 
présentés par l'organisation représentative de la 
direction des enfreprises charbonnières; 

MM. LUYSMANS, Jacques, de Winterslag; 
OLYSLAEGERS, Jan, de Houthalen; 
OOMS, Jozef, de Genk; 
BIJNENS, Frans, de Beringen; 

COSEMANS, Jan, de Mechelen-sur-Meuse, 
présentés par les organisations les plus représen­
tatives du personnel ouvrier, employé et cadres 
des charbonnages; 

MM. CLAESSEN, Albert, de Neerpelt; 

NEESSEN, Victor, de Tongres; 
MOONS, Hendrik, de Hasselt, 

désignés par la Députation permanente du Lim­
bourg. 

Secrétaire : 

M. DECKERS, Frans, ingénieur principal division­
naire des Mllies. 

CONSEIL SUPERIEUR 
DE LA SECURITE MINŒRE 

Siège : 6-8, rue de la Science, Bruxelles 4 

Président: 

Le Directeur général des Mines. 
(M. VANDENHEUVEL A.). 

de HH. THOMAS, Léonard, te Grâce-Berleur; 

NEULENS, Jules, te Herstal; 
COLPIN, Joseph, te Fléron; 
BOULANGER, Antoine, te Luik; 
OESTGES, Freddy, te Romsée, 
voorgedragen door de meest representatieve 
organisaties van het arbeiders-, bedienden- en 
kaderpersoneel van de kolenmijnen; 

de HH. LA TIN, Joseph, te Seraing; 
PAQUE, Simon, te Grâce-Berleur; 
HENCKAER TS, Emile, te Luik, 
aangewezen door ·de Bestendige Deputatie van 
Luik. 

Secretaris : 

de H. PERWEZ, Lucien, eerstaanwezend divisiemijn­
ingenieur. 

C. Voor het Kempens Bekken. 

Zetel : 62, Luikersteenweg, Hasselt. 

de H. GERARD, Paul, te Hasselt, aangewezen door 

de Minister van Economische Zaken en 
Energie; 

de HH. BASTIN, Lucien, te Koersel; 

DEL TENRE, Robert, te Houthalen; 
LYCOPS, Louis, te Zolder; 

RUELLE, Louis, te Winterslag; 
BROUWEZ, Auguste, te Eisden, 

voorgedragen door de representatieve organi­
satie van de leiding der kolenmijnen; 

de HH. LUYSMANS, Jacques, te Winterslag; 

OLYSLAEGER'S, Jan, te Houthalen; 
OOMS, Jozef, te Genk; 

BIJNENS, Frans, te Beringen; 

COSEMANS, Jan, te Mechelen-aan-Maas, 
voorgedragen door de meest representatieve 
organisaties van het arbeiders-, bedienden- en 
kaderpersoneel van de kolenmijnen; 

de HH. CLAESSEN, Albert, te Neerpelt; 
NEESSEN, Victor, te Tongeren; 
MOONS, Hèndrik, te Hasselt, 

aangewezen door de Bestendige Deputatie van 
Limburg. 

Secretaris : 

de H. DECKERS, Frans, eerstaanwezend divisieinge. 
nieur. 

HOGE RAAD 
VOOR VEil.IGHEID IN DE MIJNEN 

Zetel : 6-8, W etenschapsstraat, Brussel 4 

Voorzitter: 

De Directeur-Generaal der Mijnen. 

(De Heer VANDENHEUVEL A.). 
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Secrétaires : 

CALLUT, H., Ingénieur en chef-directeur des Mines; 
HAUSMAN, A., Directeur du Centre de coordination 

des Centrales de sauvetage de Campine; 
TONDEUR, A., Ingénieur principal divisionnaire des 

Mines; 

Rapporteur: 

COOLS, G., Directeur divisionnaire des Mines; 

Membres: 

BA.LESSE, R., délégué de la Centrale syndicale des 
Travailleurs des mines de Belgique; 

BIJNENS, F., Délégué de la Centrale des Francs-Mi-
neurs; 

BOULANGER, A., Délégué de la Centrale des Francs­
Mineurs; 

BRISON, P., Directeur gérant de la S.A. des Houillères 
d'Anderlues; 

DAVIN, G., Directeur des Travaux à la S.A. des Char­
bonnages d'Hensies-Pommerœul; 

DE CONINCK, L., Directeur du Centre national bel­
ge de Coordination des Centrales de sauvetage; 

DELREE, H., Directeur divisionnaire de la division de 

Liège; 
DEMELENNE, E., Directeur divisionnaire des Mines, 

Directeur de l'Institut national des Mines; 
DUBOIS, E., Délégué de la Centrale Syndicale des Tra­

vailleurs des Mines de Belgique; 
FIEVEZ, V., Délégué de la Centrale Syndicale des Tra­

vailleurs des Mines de Belgique; 
FRANCOTTE, X., Ingénieur en chef à la S.A. Char­

bonnages de !'Espérance et Bonne-Fortune; 
GERARD, P., Directeur divisionnaire de la division de 

Campine; 
GILBERT, ]., Délégué de la Centrale des Francs-Mi-

neurs; 
GOSSART, M., Vice-président de !'Association Char­

bonnière du Centre, Administrateur-Directeur Gé­
néral de la S.A. Charbonnages du Bois-du-Luc; 

HUSSON, A., Secrétaire de la Centrale syndicale des 
Travailleurs des Mines du Limbourg; 

LAPAILLE, H., Délégué de la Centrale syndicale des 
Travailleurs des i\fines de Belgique; 

LAURENT, J., Directeur divisionnaire de la division 
du Hainaut; 

LINARD de GUER TECHIN, A., Directeur division­
naire des Mines; 

LOGELAIN, G., Inspecteur général des Services exté­
rieurs de !'Administration des Mines; 

OOMS, ]., Délégué de la Centrale des Francs-Mineurs; 

Secretarissen : 

CALLUT, H., Hoofdingenieur-Directeur der Mijnen; 
HAUSMAN, A., Directeur van het Coôrdinatiecen­

trurn van de Kempense Reddingscentrales; 
TONDEUR, A., Eerstaanwezend Divisiemijningenieur; 

Verslaggever: 

COOLS, G., Divisiedirecteur der Mijnen; 

Leden: 

BALESSE, R., Afgevaardigde van de Vakbondcentrale 
der Mijnwerkers van België; 

BIJNENS, F., Afgevaardigde van de Centrale der Vrije 
Mijnwerkers; 

BOULANGER, A., Afgevaardigde van de Centrale der 
Vrije Mijnwerkers; 

BRISON, P., Directeur-Gerant van de N.V. « Houil­
lères d' Anderlues »; 

DAVIN, G., Directeur der werken van de N.V. «Char­
bonnages d'Hensies-Pommerœul »; 

DE CONINCK, L., Directeur van het Belgisch Natio­
naal Coôrdinatiecentrum van de Reddingscentrales; 

DELREE, H., Divisiedirecteur van de afdeling Luik; 

DEMELENNE, E., Divisiedirecteur der Mijnen, Direc­
teur van het Nationaal Mijninstituut; 

DUBOIS, E., Afgevaardigde van de Vak!bondscentrale 
der Mijnwerkers van België; 

FIEVEZ, V., Afgevaardigde van de Vakbondscentrale 
der Mijnwerkers van België; 

FRANCOTTE, X., Hoofdingenieur bij de N.V. "Char­
bonnages de !'Espérance et Bonne-Fortune »; 

GERARD, P., Divisiedirecteur van de afdeling van de 
.Kempen; 

GILBERT,]., Afgevaardigde van de Centrale der Vrije 
Mijnwerkers; 

GOSSART, M., Ondervoorzitter van de «Association 
Charbonnière du Centre », Administrateur-Direc­
teur-Generaal van de N.V. « Charbonnages du 
Bois-du-Luc »; 

HUSSON, A., Secretaris van de Vakbondscentrale der 
Mijnwerkers van Limburg; 

LAP AILLE, H., Afgevaardigde van de Vakbondscen­
trale der Mijnwerkers van België; 

LAURENT, ]., Divisiedirecteur van de afdeling Hene­
gouwen; 

LINARD de GUER TECHIN, A., Divisiedirecteur der 
Mijnen; 

LOGELAIN, G., Inspecteur-Generaal van de buiten­
diensten van de Adminis:tratie van het Mijnwezen; 

OOMS, ]., Afgevaardigde van de Centrale der Vrije 
Mijnwerkers; 
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PEETERS, M., Directeur général de la Fédération 

charbonnière de Belgique; 

ROYER, R., Ingénieur en Chef, directeur des relations 

industrielles à la S.A. des Charbonnages de Hout­

halen; 

RUELLE, L., Directeur-Gérant de la S.A. des Char­

bonnages de Winterslag; 

SCHOEMANS, A., Administrateur-directeur des Ar­

doisières <le W armifontaine; 

STENUIT, R., Directeur divisionnaire des Mines; 

VENTER, J., Directeur divisionnaire honoraire des Mi­

nes, directeur de l'INICHAR. 

V ANDENDRIESSOHE E., Délégué de la Centrale des 

Francs-Mineurs; 

VERHAEGHE, F., ingénieur à la S.A. des Charbon­

nages André Dumont, à W aterschei. 

WOUTERS, J., Directeur de l'Union des producteurs 

belges de chaux, calcaires, dolomies et produits 

connexes. 

CONSEIL GEOLOGIQUE DE BELGIQUE 

Siège: 13 rue Jenner, Bruxelles 4 

Président: 

Le Directeur Général des Mines : 

(M. VANDENHEUVEL A.) 

Membre-secrétaire 

GROSJEAN, A., Directeur Divisionnaire des Mines, 

Directeur du Service Géologique de Belgique. 

Membres: 

de BETHUNE, P., Professeur à l'Université de Lou­

vain; 
DELMER, A., Ingénieur en chef-directeur des Mines, 

attaché au Service Géologique de Belgique; 
de MAGNEE, 1., Professeur à l'Université de Bruxelles; 

FOURMARIER, P., Membre titulaire de l'Académie 

Royale de Belgique, professeur émérite de l'Uni­

versité de Liège ; 
HACQUAERT, A., Professeur à l'Université de Gand ; 

KAISIN, F., Professeur à l'Université de Louvain; 

LECOMPTE, M., Directeur de laboratoire à l'Institut 

Royal des Sciences naturelles de Belgique ; 

LOGELAIN, G., Inspecteur Général des Mines; 

MARLIERE, R., Professeur à la Faculté Technique 

de Mons; 

PEETERS, M., Directeur-Generaal van de Belgische 

Steenkool Federatie; 

ROYER, R., Hoofdingenieur, Directeur van de indus­

triële betrekkingen in de N.V. «Charbonnages de_ 

Houthalen »; 

RUELLE, L., Directeur-Gerant van de N.V. Kolen­

rnijn van Winterslag; 

SCHOEMANS, A., Administra·teur-Directeur van de 
«Ardoisières de W armifontaine ,. ; 

STENUIT, R., Divisiedirecteur der mijnen; 

VENTER, J., Ere-divisiedirecteur der mijnen, Directeur 

van het Nationaal Instituut voor de SteenkQlen­
nijverheid; 

V ANDENDRIESSOHE, E., Afgevaa!'digde van de 

Centrale der Vr:ije Mijnwerkers; 

VERHAEGHE, F., ingenieur bij de N.V. Kolenmijn 

André Dumont, te \Vaterschei. 

WOUTERS, J., Directeur van de Vereniging der Bel­

gische voortbrengers van kalk, kalksteen, dolomiet 

en aanverwante producten. 

AARDKUNDIGE RAAD VAN BELGIE 

Zetel : 13, Jennerstraat, Brussel 4 

Voorzitter: 

De Directcur-Generaal der Mijnen : 

(De H. VANDENHEUVEL A.) 

Ua-secretaris : 

GROSJEAN, A., Divisiedirecteur der Mijnen, Direc­

teur van de Aardkundige Dienst van België. 

teden: 

de BETHUNE, P., Hoogleraar aan de Universiteit te 

Leuven; 

DELMER, A., Hoofdingenieur-Directeur der Mijnen, 

verbonden aan de Aaardkundige Dienst van Belgi~; 
de MAGNEE, L., Hoogleraar aan de Universiteit te 

Brussel ; 
fOURMARIER, P., Werkend lid van de Koninklijke 

Akademie vari België, Hoogleraar-emeritus aan 

de Universiteit te Luik; 

HACQUAERT, A., Hoogleraar aan de Universiteit 

te Gent; 

KAISIN, F., Hoogleraar aan de Universiteit te Leuven; 

LECOMPTE, M., Laboratoriumdirecteur bij hct Ko­
ninklijk Instituut voor Natuurwetenschappen van 

België ; 
LOGELAIN, G., lnspecteur-Generaal der Mijnen; 

MARLIERE, R., Hoogleraar aan de " Faculté Techlii;;; 

que de Mons " ; 
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MICHOT, P., Professeur à l'Université de Liège; 

MORTELMANS, G., Professeur à l'Université de 
Bruxelles; 

TA VERNIER, R., Professeur à l'Université de Gand, 
Membre correspondant de l'Académie flamande -
Olasse des sciences ; 

V AN LECKWIJCK, W., Directeur du Centre National 

de Géologie houillère; 

VAN STRAELEN, V., Membre titulaire de l'Acadé­
mie Royale de Belgique, professeur à l'Université 
de Gand, directeur honoraire de l'Institut Royal 
des Sciences Naturelles de Belgique. 

CONSEIL D'ADMINISTRATION 
DE L'INSTITUT NATIONAL 

DE L'INDUSTRIE CHARBONNIERE 

Siège : 7, boulevard Frère-Orban, LiègA 

Président: 

V ANDENHEUVEL, A., Directeur général des Mines; 

Vice-Présidents : 

L YCOPS, L., Directeur général de la S.A. Charbon­

nages de Helchteren-Zolder; 
WIBAIL, A., Directeur général au Ministère des Af­

faires économiques; 

Rapporteur : 

VENTER, J., Directeur divisionnaire honoraire des 
Mines, Directeur de l'Institut National de l'indus­

trie Charbonnière; 

Membres: 

BOULANGER, A., Délégué de la Centrale des Francs­
Mineurs; 

BRISON, L., Professeur à la Faculté Polytechnique de 
Mons; 

CAMBIER, M., Directeur général adjoint des Char­
bonnages du Centre; 

DEHING, I., Directeur divisionnaire des Mines, chef 
du Service des Explosifs; 

DE MAGNEE, J., Professeur à l'Université de Bru­

xelles ; 
DEMELENNE, E., Directeur divisionnaire ·des Mines, 

Directeur de l'Imtitut national des Mines; 
D'OR, L., Professeur à l'Université de Liège; 
DUVIEUSART, J., Administrateur-délégué de la S.A. 

Charbon~ages du Centre; 

GILLOT, L., Délégué de la Centrale syndicale des Tra­
vailleurs des Mines de Belgique; 

HACQUAERT, A., Professeur à l'UniHrsité de Gand; 

MICHOT, P., Hoogleraar aan de Universiteit te Luik; 

MORTELMANS, G., Hoogleraar aan de Universiteit 
te Brussel; 

TA VERNIER, R., Hoogleraar aan de Universiteit te 
Gent, briefwisselend lid van de Koninklijke Vlaam­
se Akademie - K'1asse der wetenschappen ; 

VAN LECKWIJCK, W., Directeur van het Nationaal 
Centrum voor Geologie der Steenkolenformaties; 

VAN STRAELEN, V., Werkend lid van de Konink­
lijke Akademie van België, Hoogleraar aan de Uni­
versiteit van Gent, ere-directeur van het Konink­
lijk lnstituut voor Natuurwetenschappen van 
België. 

BEHEERRAAD 
VAN HET NATIONAAL INSTITUUT 

VOOR DE STEENKOLENNIJVERHEID 

Zetel : 7, boulevard Frère-Orban, Luik 

Voorzitter : 

V ANDENHEUVEL, A., Directeur-Generaal der Mij-

nen; 

Orulervoorzitters : 

LYCOPS, L., Directeur-Generaal van de N.V. der 
Kolenmijnen van Helchteren en Zolder; 

WIBAIL, A., Directeur-Generaal bij het Ministerie van 
Economische Zaken; 

Verslaggever : 

VENTER, J., Ere-divisiedirecteur der Mijnen, Direc­
teur van het Nationaal Instituut voor de Steen­
kolenni jverheid; 

Leden: 

BOULANGER A., Afgevaardigde van de Centrale der 
Vrije Mijnwerkers; 

BRISON, L., Hoogleraar aan de " Faculté Polytechni­
que » te Bergen; 

CAMBIER, M., Adjunct-Directeur-Generaal van de 
« Charbonnages du Centre »; 

DEHING, I., Divisiedirecteur der Mijnen, Hoofd van 
de Dienst der Springstoffen; 

DE MAGNEE, J., Hoogleraar aan de Universiteit te 

Brussel; 
DEMELENNE, E., Divisiedirecteur der Mijnen, Direc­

teur van het Nationaal Mijninstituut; 
D'OR, L., Hoogleraar aan de Universiteit te Luik; 
DUVIEUSAR T, J., Afgevaardigde-beheerder van de 

N.V. «Charbonnages du Centre»; 

GILLOT, L., Afgevaardigde van de Vakhondscentrale 
der Mijnwerkers van België; 

HACQUAER T, A., Hoogleraar aan de Universiteit te 

Gent; 
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HELLINCKX, L., Professeur à l'Université de Louvain; 

HENRY, L., Directeur de l'Institut pour l'encourage­
ment de la recherche scientifique dans l'indus­
trie et l'agriculture (I.R.S.I.A.) ; 

HOUBERECHTS, A., Professeur à l'Université de 
Louvain; 

LEFEBURE, A, Directeur délégué de la S.A. des Char­
bonnages du Borinage à Cuesmes; 

LOGELAJiN, G., Inspecteur général des Mines; 
MEILLEUR, P., Directeur-Gérant de la S.A. des Char­

bonnages de Bonne-Espérance, à Lambusart; 

Commissaire du Gauvernement : 

FRESON, H., Inspecteur général des Mines; 

Revisrmr . 

KIRSCHEN, E.S., Professeur à l'Université de Bru­

xelles. 

CONSEIL D'ADMINISTRATION 
DE L1NSTITUT NATIONAL DES MINES 

Siège : 60, rue Grande, Pâturages 

Président: 

Le Directeur Général des Mines 

(M. VANDENHEUVEL A.) 

Membre-secrétaire : 

Le Directeur de l'Institut National des Mines : 
DEMELENNE, E., Directeur divisionnaire des Mines. 

Membres: 

BOURGEOIS, W., Professeur à l'Université de Bru­
xelles; 

CHAPELLE, R., Ingénieur à Charleroi; 
DECOT, V., Secrétaire régional du Borinage de la Cen­

trale Syndicale des Travailleurs des Mines de 
Belgique; 

DEMEURE de LESPAUL, Ch., Ingénieur principal des 
Mines, Professeur à l'Université de Louvain; 

DESSARD, R., Administrateur-Directeur-Gérant de la 
S.A. des Charbonnages de W érister à Beyne­
Heusay; 

GILLOT, L., Secrétaire National de la Centrale Syndi­
cale des Mines de Belgique, à Bruxelles; 

JADIN F., Directeur-Gérant de la S.A. des Charbon­
nages de Bernissart; 

LABASSE, H., Professeur à l'Université de Liège; 

LAURENT, J., Directeur divisionnaire des Mines, à 
Charleroi; 

HELLINCKX, L., Hoogleraar aan de Universiteit te 
Leuven; 

HENRY, L., Directeur van het Instituut tot Aan­
moediging van het Wetenschappelijk Onderzoek 
in Nijverheid en Landbouw (I.W.O.N.L.) ; 

HOUBERECHTS, A., Hoogleraar aan de Universiteit 
te Leuven; 

LEFEBVRE, A., Afgevaardigde-Directeur van de N.V. 
«Charbonnages du Borinage» te Cuesmes; 

LOGELAIN, G., Inspecteur-Generaal der Mijnen; 

MEILLEUR, P., Directeur-Gerant van de N.V. cGhar­
bonnages de Bonne-Espérance'» te Lambusart; 

Regeringscommissaris : 

FRESON. H., Inspecteur-Generaal der Mijnen; 
Revisor : 

KIRSCHEN, E.S., Hoogleraar aan de Universiteit te 
Brussel. 

BEHEERRAAD 
VAN HET NATIONAAL MIJNINSTITUUT 

Zetel : 60, rue Grande, Pâturages 

V oorzitter : 

De Directeur-Generaal der Mijnen : 

(De H. VANDENHEUVEL A.) 

Lid-secretaris : 

De Directeur van het Nationaal Mijninstituut 
DEMELENNE, E., Divisiedirecteur der Mijnen. 

Leden: 

BOURGEOIS, W., Hoogleraar aan de Universiteit te 
Brussel; 

CHAPELLE, R., Ingenieur te Charleroi; 
DECOT, V., gewestelijke Secretaris voor de Borinage 

van de Vakbondscentrale der Mijnwerkers van 
België; 

DEMEURE de LESPAUL, Ch., Eerstaanwezend Mijn­
ingenieur, Hoogleraar aan de Universiteit te 
Leuven; 

DESSARD, R., Administrateur-Directeur-Gerant van 

de N.V. «Charbonnages de Wérister '" te Beyne­
Heusay; 

GILLOT, L., Nationaal Secretaris van de Vakbonds­
centrale der Mijnwerkers van België, te Brussel; 

JADIN, F., Directeur-Gérant van de N.V. Charbon­
nages de Bernissart; 

LABASSE, H., Hoogleraar aan de Universiteit te 
Luik; 

LAURENT, J., Divisiedirecteur der Mijnen, te Char­
leroi; 
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LOGELAIN, G., Inspecteur Général des Mines, à Bru­

xelles; 

MEDAETS, J., Ingénieur en Chef-Directeur des Mines 

à Hasselt; 

MEILLEUR, P., Directeur-Gérant des Charbonnages de 

Bonne-Espérance, à Lambusart; 

RASKIN, E., Président de !'Association des Fabricants 

Belges d'Explosifs, à Bruxelles; 

RUELLE, L., Directeur-Gérant de la S.A. des Char­

bonnages de Winterslag; 

TELLE, A., Directeur Général de la S.A. des Char­

bonnages du Centre, à Ressaix; 
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1 ND. A 24 Fiche n° 33.433 

W. REMY. Die Existenz des Stefan und die Stefan­
Rotliegend-Grenze in palaobotanischer Sicht. L'exis­
tence du Stéphanien et la limite du Stéphanien-Permien 
au point du vue paléobotanique. - IV• Congrès de 
Stratigraphie de Heerlen, 1958, 15-20 septembre -
1962, tome Ill, p. 599/602. 

Le gisement classique de Stephanien en Alle­
magne se trouve dans la région de W et tin. Lobejün 
et Pl0tz. Gerrnar en a décrit la flore en 1844. Spé­
cialement au cours des trois dernières années, de 
nouveaux matériaux ont été extraits et la région de 
PLotz a été explorée par sondages. La revision de 
cette flore a montré indiscutablement que la flore 
du Stephanien a ses caractères propres et n'est 
aucunement une variation de facies du Permien. 
Plus de 20 sondages étudiés avec soin ont confirmé 
cette affirmation. Comme formes caractéristiques on 
a trouvé : Callipteridium pteridium, Sphene>phyllum 
verticillatum, Pecopteris lepidorachis, Pecopteris 
germari, Odontopteris subcrenulata (Ro·st et Ger­
mar). Appartiennent encore à cette période: Odon­
topteris minor, Sphenophyllum longifolium et Pe­
copteris brcdovii. Dans son ensemble, elle comprend 
surtout des Pecopteridae, Annularies et Asterophyl­

lites. 

Le Permien est connu en Thuringe surtout par de 
nombreux sondages qui lont recoupé dans la région 
de Pl0tz-Lêibejüner. La flore caractéristique en est : 
Cailiptérides, Sphenopteris germanica et Odontop­
teris lingulata, ceci confirme ce qui es·t dit plus haut. 

(Résumé de lauteur). 

IND. A 24 Fiche n° 33.440 

F. STOCKMANS. Paléobotanique et stratigraphie. -
IV• Congrès de Stratigraphie de Heerlen, 1958,, 15-20 
septembre - 1962, Ill" tome, p. 657/682, 16 fig. 

A. Renier et W. Jongmans, entre autres, ont rap­
pelé, à des intervalles éloignés, les principes de 
la paléobotanique stratigraphique et montré les dif­
ficultés rencontrées le>rsqu' on veut en tirer ·des ce>n­
dusions trop précises : limite5 exactes d'assises, 
synchronisation d'étages à grande distance, etc ... 

Le sujet est repris sur la base de recherches nou­
velles. Si les difficultés signalées. par les prédéces­
seurs sont réelles, la paléobotanique offre néan­
me>ins toujours une méthode de choix dans létude 
des régions nouveUement ouvertes aux recherches 
(Maroc, Turquie, Chine, Espagne, etc ... ). 

Pe>ur la stratigraphie de détail et locale, il faut 
utiliser la paléozoolog"ie, la pétrographie et égale­
ment la paléobotanique. 

L'auteur passe en revue la flore : des bassins 
houillers belges d'après F. Stockmans et Y. Willière, 
de Grande-Bretagne d'après R. Crookall et W. La­
cey, de Sarre-Lorraine d'après P. Guthorl et N. 

Theohald, de Silésie d'après S. Stopa, de Bohème 
d'après Némejc, de Turquie d'après RH. Wagner, 
du Donetz d'après E. Novik, des Etats-Unis' d'après 
R. Moore et C. Read, du Centre de la France 
d'après P. Bertrand et J. Doubinger. 

L'auteur montre ensuite les difficultés qu'on ren­
ce>ntre quand on veut préciser les diverses assises. 
Aux Etats-Unis, on est un peu en retard dans la 
description des espèces végétales, mais p·ar contre 
létude des spores houillères y est très poussée. 
L'Europe s'y est aussi attachée: stratigraphie des 
microspores en Grande-Bretagne d'après M. Butter­
worth et J. Millot, en Sarre d'après D. Bhardwaj, 
en Ruhr d'après R. Potonie et G. Kremp. 

L'auteur termine par les flores du Maroc de B. 
Üwodenko et O. Horon, de Kaiping par F. Mathieu 
et F. Stockmans, de la Tougouska (M. Neubourg) 
et .du Kouznetsk de M. Neubourg et M. Radchenko. 

(Résumé de l'auteur). 

IND. A 2546 Fiche n° 33.452 

J. ZEMAN. Der Zusammenhang der geologische.n 
Entwicklung mit den stratigraphis.chen Veranderungen 
im Oberschlesischen Becken. Relation de l'évolution 
géologique avec les variations stratigraphiques dans le 
bassin de Haute-Silésie. - IV• Congrès de Stratigra­
phie de Heerlen, 1958, 15-20 septembre - 1962, 111" 
tome, p. 789/802, 14 fig. 

Limites paléogéographiques : Le bassin de Haute­
Silésie est lavant-pays des montagnes Varisques 
qui s'est déplacé avec la marche du plissement vers 
le N-E et I'E (affaissement). Après la phase bre­
tonne de plissement, il y eut passage à une sédimen­
tation de flysch à I'W. et une de calcaire carboni­
fère au S et à I'E succédant au Dévonien. La partie 
très mobile de I'W prit un caractère géosynclinal, 
la partie. moyenne un caractère de passage et les 
parties S et E l'allure d'une plateforme. 

Aperçu sur l'histoire des recherches et évolution 
g.éologique : à la fin du Viséen, déplacement de la 
zone mobile et invasion de la mer dans la région E. 
soulèvement de la série du Kulm à I'W et S.W. 

Un second déplacement de la zone de sédimenta­
tion survint à la fin du Namurien à la limite des 
couches d'Ostrau et du gisement plissé. Enfin un 
nouveau déplacement se manifeste dans les couches 
d'Orze : sédiments hrécheux ; à I'E il y a transgres­
sion, à I'W régression . Ces migrations des hassfos 
vers I'E se ont manifestées aussi bien dans 
la flore que dans la faune. On remarque surtout 
le passag·e des dépôts paraliques aux limniques. A 
la fin du Namurien les couches Suchaer prennent 
une allure lagunaire ; à cette époque le bassin de 
Haute-Silésie perd son caractère géo·synclinal, il y a 
inversion et soulèvement du synclinal d'Orlau. Cet 
aplanissement est en relation avec la phase de plis­
sement Asturienne. 
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IND. A 2546 Fiche n° 33.441 

S.Z. STOPA. Subdivision stratigraphique du Houiller 
en Pologne. - IV• Congrès de Stratigraphie de Heer­
len, 1958, 15-20 septembre - 1962, Ill• tome, p. 683/ 
696, 6 fig. 

1. Haute Silésie : AS. Makowski ( 1937) a divisé 
les couches d'Ostrava (Namurien A) en 3 parties: 
la moyenne comprend les 3 gros niveaux marins : 
X, VIII-VII et V. La partie inférieure, par ses fos­
siles, se rapproche du Dinantien. 

D'après les p,lantes, les couches. de Zabrze appar­
tiennent au Namurien B, les couches de Ruda (au 
sens strict) au Numurien C et celles de Zalchzie au 
W estphalien A. 

La partie supérieure des couches d'Orzesze, pri­
vée déjà de Neuropteris schlehami, est jointe aux 
couches de Laziska et -couches de Mikolow comme 
équivalent du Westphalien B. Les couches de 
Che lm sont I' équivalent du Westphalien C. 

Le sommet du Houiller cracovio-silésien (les cou­
ches de Libiach) d'après sa flore, ne dépas,se pas le 
Westphalien D. 

Les couches stériles de Karniowice, d'après leur 
flore, ont été attribuée s par M . Raciborski ( 1893) 
à I'Autunien ; opinion qui subsiste malgré quelques 
indices en faveur du Stéphanien (S. Siedlecki). 

II. Sudètes, Bas,se Silésie : les couches de Bialy 
Kamien (Weissteiner Schichten) se rattachent par 
leur flore au Namurien C. Le Namurien B et partie 
de A semblent bien n e pas être représentés (lacune 
stratigraphique importante). 

Ill. Le Carbonifère du Hut Bug contient : du 
Toumaisien (stérile), du Viséen, du Namurien et 
du Westphalien inférieur, productifs . 

IV. D'autres points recoupés sont encore à l'étude. 
V. Tableau de la subdivision du Carbonifère en 

Pologne). 
(Résumé de I' auteur). 

IND. A 2547 Fiche n° 33.429 

LA. RAGOZIN. Die Süsswassermuscheln in den Kar­
bonischen Ablagerungen des Kusnezk-Beckens und 
ihre stratigraphische Bedeutung. Les coquilles d'eau 
douce des dépôts carbonifères du bassin de Kouznetsk 
et leur importance stratigraphique. - IV• Congrès de 
Stratigraphie de Heerlen, 1958, 15-20 septembre -
1962, tome Ill, p. 563/569, 3 pl. 

Dans le bassin du Kouznetsk. les fossiles d 'eau 
douce caractérisent toutes les unités stratigraphiques 
importantes notamment : (des plus anciennes au 
plus récentes) les couches d'Ostrog, les inférieures 
et supérieures de Balachon, celles du Kouznetsk. 
d'Iljiner, d'Erunakowicz, de Malzev et les conglomé­
rats. De plus ils permettent de passer à la fine stra­
tigraphie : cette faune fossile comporte plus de 300 
espèces et variétés. 

La plupart des spécialistes y divisent le Houiller 
en deux séries : celle d 'Ostrog et les couches infé-

rieures de Balachon. Les coquilles de cette série ap­
partiennent au complexe de Balachon surmonté par 
la série supérieure du Kouznetsk. appelée actuelle­
ment complexe de Koltschugin. Ce complexe se dis­
tingue assez bien de celui de Balachon, il appartient 
au Permien. Deux séries plus récentes appartiennent 
au Mésozoïque et sont désignées sous le nom de 
faune ·complexe d'Utscham. 

La limite entre le Houiller et le Permien se situe 
dans la partie supérieure de la série du Kouznetsk. 

L'âge des couches ne peut pas être précisé par les 
fossiles d'une seule espèce d'animaux, l'analyse doit 
porter sur l'ensemble des matériaux paléontologi­
ques. Les coquillages du bassin de Kouznetsk carac­
térisent le mieux la faune de la province Toungouze 
qui, . pendant le Paléozo•ïque récent et une partie 
du Mésozoïque, appartenait au pays d'Ang-ara. 
Dans la province Toungouze, les pélécypodes per­
mettent d'identifier des horizons stratigraphiques 
parfois très éloignés lun de lautre. 

(Résumé de lauteur). 

IND. A 2549 Fiche n° 33.448 

R.H. WAGNER. A brief review of the stratigraphy 
and floral succession of the Carboniferous in NW. 
Spain. Une brève revue de l'évolution stratigraphique 
et de la flore dans le Carbonifère du N-W de l'Espagne. 
- IV• Congrès de Stratigraphie de Heerlen, 1958, 
15-20 septembre - 1962, IJJe tome, p. 753/762, 2 fig. 
+ 5 pl. 

Une série d' ass.ises avec de fréquentes interrup­
tions d'au moins 12.000 m d'épaisseur et s'étendant 
du Viséen à I'Autunien a été relevée dans divers 
affleurements de I'Asturien-Cantabrique en Espa­
gne du N-W. Les bancs ont été fortement plissés 
et renversés. pendant plusieurs phases du Hercynien. 
c'est-à-dire : le Curavacas du Westphalien infé­
rieur, le post-Stephanien A et le pré-Stéphanien B 
d'Asturie, le Permien de la Saal (et de l'Oural?) 
et d'une façon moins sûre le Westp.halien D du 
Léon. Des soulèvements importants se produisirent 
aussi pendant la phase Bretonique du post-Famen­
nien et du pré-Viséen. 

A part le Viséen et le Namurien inférieur qui 
furent datés par la faune à Goniatites, presque tout 
le Carbonifère du N-W de l'Espagne a pu être daté 
par la flore fossile. Quelques-unes des espèces prin­
cipales et quelques espèces nouvelles d e plantes fos­
siles figurent sur les planches. 

IND. A 2549 Fiche n° 33.457! 

G. HURST. The La Mure coal basin. Le bassin houiller 
de La Mure. - Colliery Engineering, 1962, décembre, 
p . 464/ 500, 8 fig. 

Le bassin houiller de La Mure dans le Dauphiné 
exploite des veines d'excellent anthracite, souvent 
à très fort pendage et très puissantes, jusqu'à 12. m . 
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Le gisement appartient au Houiller supérieur et 
repose sur le terrain cristallin. La structure géologi­
que du bassin cons.titue un horst faillé en forme de 
dôme. Le Houiller est recouvert partiellement par 
des terrains plus. récents, secondaires ou tertiaires. 
Les très nombreuses failles sont de tous les types 
possibles et contribuent à donner au bassin des al­
lures compliquées, avec fréquents rejets de couches. 

IND. A 54 Fiche n° 33.490 

J. REISS. Technik und Planung von Bohrlochtesten. 
Technique et conception des tests sur trous de sondage. 

Erdôl und Kohle, 1962, novembre, p. 887 /892, 
12 fig. et décembre, p. 969/974, 7 fig. 

Partie l: Procédés et appareils utilisées pour le 
·test. 

Les tests de pression et de flux dans les trous de 
forage acquièrent de jour en jour plus d'importance. 
Ce facteur est dû d'abord à la profondeur toujours 
croissante des trous et, secondement, à lexactitude 
toujours plus grande exigée des résultats, ainsi qu'à 
leur interprétation de p.lus en plus précise. 

Dans la partie 1 de I' article, I' auteur décrit d'abord 
les principes des tests techniques conventionnels et 
par la suite les méthodes récemment mises au point 
et utilisées combinant test et traitement. Sur cette 
base, la partie II de I' article expose la concepticm et 
les performances des tests effectués sur trous de 
forage. 

P.artie Il : Planification. 

Sur la base de la description des principes de la 
technique conventionnelle utilisée actuellement pour 
le « testage » des trous de sonde, objet de la partie 1 
de cette communication, lauteur discute, dans la 
partie Il, les différents aspects de la planification et 
de I' exécution des tests effectués sur trous de sonde. 
Les hypothèses les plus importantes pour une plani­
fication efficiente sont, d'une part, une définition 
claire du but à atteindre et, d'autre part, la récolte 
d'un ensemble d'indications et de données s'éche­
lonnant sur une période de temps de référence va­
lable aussi longue que possible. Les conditions spé­
ciales qui prévalent dans un forage indiqueront 
usuellement quelle méthode de test sera appliquée, 
en d'autres termes, quelle méthode sera éliminée dès 
le Jépart. 

La technique des mesures de pression et de débit 
et la récolte d'échantillons pour analyse, c'est-à-dire 
des éléments qui déterminent la méthode de test à 
appliquer, sont décrites en détail. Des méthodes 
simples sont également décrites pour la mesure ap­
proximative en surface des quantités de gaz débité. 

B. ACCIS AU GISEMENT. 
METHODES D'EXPLOITATION. 

IND. B 21 Fiche n'0 33.495 

F. CHILTON et M. TEMPLETON. Developing staple 
shafts. Perfectionnements dans les puits intérieurs. -
Colliery Guardi an, 1962, 20 décembre, p. 784/794, 
9 fig. - Le creusement de bures et cheminées pour 
forage en cage ascendante. - Mines. et Mlétallurgie, 
1963/1, p. 17/19, 8 fig. 

En Afrique du Sud, les méthodes d'exploitation 
font un usage fréquent de puits intérieurs et l'on 
s'est efforcé d'appliquer à ceux-ci les perfectionne­
ments d'exécution qui ont marqué ces dernières an­
nées dans la technique du creusement des puits en 
général. Une méthode souvent employée consiste à 
creuser en montant à partir d'une galerie de pied: 
on fore d 'abord un sondage-pilote dans l'axe du 
futur puits reliant les galeries de tête et de pied, 
puis on creuse en montant, le treuil de manœuvre 
étant installé dans la galerie de tête, son câble pas"­
sant dans le sondage et tirant une cage suivant la 
montée du puits ; un système de scrapers sert à éva­
cuer les déblais qui tombent dans la galerie de 
pied. Des détails sont fournis· concernant I' exécution 
du sondage, la cage, le treuil, le câble les différents 
services., le soutènement, lorganisation du travail. 
Dans un puits de 3 m de diamètre-, on doit pouvoir 
obtenir un avancement par poste de 6 hommes, cor­
respondant à une volée de tir, soit t,80 m. 

Une autre méthode, connue sous le nom d'Ali­
mak, originaire de Suède, utilis.e également le creu­
sement en montant, avec une cage spéciale, guidée 
avec un rail fixé à la paroi par boulon à expansion, 
et contenant lengin moteur, la plate-forme supé­
rieure servant au personnel de forage. Le procédé 
peut s'appliquer à des puits inclinés. 

Une troisième méthode, applicable seulement à 
des puits reliant des galeries situées à des niveaux 
relativement voisins, 30 m maximum, consiste à fo­
rer de longs trous entre les deux niveaux, à partir 
du niveau supérieur, et à les tirer par volées frac­
tionnées successives suivant une technique par­
ticulière qui offre I' avantage de ne pas demander 
de main-d'œuvre dans le puits en creusement. 

IND. B 424 Fiche n" 33.457II 

G. HURST. The La Mure coal basin. Le bassin houiller 
de La Mure . - Colliery Engineering, 1963, janvier, 
p. 4/7, 5 fig. 

Description de la méthode d'exploitation de la 
« Grande Couche » extrêmement irrégulière en puis­
sance (o à 30 ou 40 cm) et en pente (o à 90"). La 
règle, surtout pour les pentes et puissances élevées, 
est ;d'utiliser la gravité au maximum jusqu'au point 
de chargement des wagonnets dans la galerie de 



518 Annales des Mines de Belgique 4e livraison 

base du panneau exploité, qui a 300 à 400 m de 
longueur horizontale sur 2 à 3 m de hauteur. L' aba­
tage se fait par tranches inclinées, dégagement par 
cheminées. Le charbon est très dur et la consomma­
tion d'explosifs élevée ; les chantiers en tailles sont 
petits mais multiples et peu de personnel par taille. 
Peu de mécanisation. L'irrégularité du gisement ne 
permet guère d'exploiter autrement. L'avenir du bas­
sin, malgré les réserves encore importantes, est in­
certain. Le toü de la couche est très bon, le grisou 
à peu P'rès absent, mais la production élevée de 
poussière oblige à pratiquer l'infusion d'eau. 

IND. B 61 Fiche n° 33.4591 

J.S. BAXTER. Underground gasificatio,n trials. Essais 
de gazéification souterraine. - Colliery Engineering, 
1962, décembre, p. 51 1 /516, 2 fig. 

L'auteur décrit linstallation pilote réalisée par le 
N.C.B. à Newman Spinney, près de Chesterfield. 
Derbyshire, pour la gazéification souterraine. Le 
système consiste à forer de longs trous de sonde de 
la surf ace intersectant des sondages forés dans la 
couche dans une zone à laquelle on met le feu. 

De nombreuses dispositions ont été prises pour 
assurer le succès : tout d' abo·rd. il s' ag'issait d'en­
voyer dans la zone mise à feu, par des trous de 
sonde verticaux depuis la surf ace, 30 cm 0, de 
l'air à la pression de 0,7 kg:/cm2

• considérablement 
supérieure à celle que réalise la ventilation normale, 
d'où la nécessité d'isoler la zone incendiée avec un 
barrage beaucoup plus résistant et plus efficace que 
les barrages ordinaires. La description de ce barrage, 
avec maçonnerie, béton, injection de ciment et ren­
forcements divers, est fournie en détails. 

II s'agissait aussi d'assurer la mise à feu dans la 
zone isolée des points d'ignition par des dispositifs 
électriques et des foyers préparés à proximité de cha­
cun des sondages en veine, ceux-ci ayant 0,35 m 0, 
135 m de longueur, forés en montant dans la veine 
de 0,67 m, 4 trous pour 100 m de galerie servant 
à I' expérience. 

II fallait également éviter I' envahis,gement par les 
eaux de la zone d'expérience, ce qui a été obtenu 
par la descente d'une pompe submersible dans un 
sondage vertical de 0,45 m de 0, tubé et communi­
quant avec la galerie par un raccordement protégé 
par des chicanes. Les premiers essais de mise à feu 
et de gazéification ont été réalisés en avril 1959. 
L'article relate les incidents de mise en route et 
donne les résultats obtenus, les observations de tem­
pératures, rendements, etc... Les essais sont consi­
dérés comme satisfaisants et prometteurs. On estime 
que, dans une couche de 1,20 m. la méthode, dite 
P 5, serait commercialement rentable. 

IND. B 72 Fiche n'0 33.519 

B.H. MERTENS. Untersuchungen über die Konstruktio­
nen und Verwendbarkeit von Kreiselaufsa+zgeraten im 
Vermesserungswesen. Recherches sur la construction et 
les possibilités d'utilisation des appareils gyroscopiques 
en topographie. - Bergbauwissenschaften, 1962, 20 
décembre, p. 569 /582, 37 fig. 

En très peu de temps, la technique gyroscopique 
a trouvé application en topographie. La demande , 
d'une précision plus grande augmente avec la plus 
large répartition des appareils gyroscopiques qui 
sont, surtout dans la mine, dans beaucoup de cas, le 
moyen d'orientation le plus sûr. Le présent article 
décrit un gyroscope que lon peut au besoin ajouter 
à chaque appareil de mesure d'angle. Plusieurs pe­
tits gyroscopes sont étudiés du point de vue de la 
précision et de I' efficacité. L'auteur traite du pro­
blème de la suspension et de lamortissement des 
oscillations d'un appareil additif. décrit les détails 
de construction du théodolite gyroscopique TK 2. 

construit d'après les résultats de cette étude et une 
méthode simple de détermination de I' azimuth avec 
une précision de -+- 1 centigrade. 

C. ABATTAGE ET CHARGEMENT. 

1 ND. C 21 Fiche n" 33.539 

G. LUDWIG. Parallelbohrloch-Verfahren oder Facher­
keileinbruch ? Méthode du bouchon à mines parallèles 
ou à mines disposées en coin en éventail ? - Nobel 
Hefte, 1962, novembre, p. 235/246, 15 fig. 

Jusqu'à présent, les bouchons à trous parallèles 
n'ont pas été généralement adoptés dans les char­
bonnages de la Ruhr. La communication donne un 
rapport sur I' application de cette méthode, sous la 
forme préconisée par Morhenn, au siège Üsterfeld, 
pour le creusement d'un travers-banc de g·rande 
ouverture. Un deuxième travers-banc fut creusé dans 
les mêmes strates et les mêmes conditions, toutefois 
à l'aide d'un bouchon en coin en forme d'éventail. 
De cette façon, on pouvait comparer facilement les 
résultats. D'autres expériences, très intéressantes 
également, ont été effectuéeJ en galerie de moindre 
section. Comme la méthode de Morhenn permet de 
faire sauter les mines centrales séparément, anté­
rieurement au reste de la volée, elle est en fait un 
tir à partir d'un bouchon. En galerie de grande sec­
tion, elle est équivalente, au püint de vue prix de 
revient, au bouchon conique ; en cas de sections 
plus petites, elle est même préférable à cause de la 
longueur plus grande de la volée. Le succès de la 
méthode dépend en grande partie de la juste dis­
tance des trous centraux entre eux et de I' amorçage 
qui doit se faire au fond du trou. 
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IND. C 223 Fiche n° 33.345 

R. BERNDT. Untersuchungen verschiedener Einstecken­
denformen an Bohrstangen für schlagendes Gesteins­
bohre.n bei Verwendung mittelschwerer Bohrhammer. 
Essais de diverses formes d'emmanchement de fleurets 
pom le forage en roches avec perforateurs semi-lour~s. 
- Bergbautechnik, 1962, novembre, p. 606/610, 5 fig. 

En Allemagne de l'Est, 4 types divers d' emman­
chements pour fleurets choisis parmi les meilleurs 
ont été soumis à des essais comparatifs au fond pour 
le forage en gneiss jusqu'à la rupture du fleuret. 
Pour ces essais, on a employé un spécialiste du fo­
rage, utilisant une béquille pneumatique, les genre~ 
perforatrices n'ayant pas donné de résultats concor­
dants. Les examens métallographiques et les essais 
ont montré que la dureté de lemmanchement doit 
être considérée comme le facteur critique de la sta­
hilité du fleuret. 

Après considérations de tous ces facteurs. un type 
standard d'emmanchement a été proposé et agréé. 
Son emploi s'est largement développé. 

IND. C 230 Fiche n° 33.406 

A.B. WILDGOOSE. Recent developments in explo­
sives and their alternatives. Récents progrès dans la 
fabrication des explosifs et leurs remplaçants. - Steel 
and Coal, 1962. 30 novembre, p. 1039/1042. 

La consommation des explosifs diminue sensible­
ment, en veine tout au moins, grâce à labattage mé­
canique et aux remplaçants. La fabrication des ex­
plosifs s'est efforcée de s'adapter à cette situation. 
notamment par une standardisation poussée et par 
une collaboration avec la méthode d'infusion pro­
pub6c pour l'abattage en veine. L'emploi des déto­
nateurs à retard, d'exploseurs pour 12 mines. de mo­
des de bourrage perfectionnés. ampoules d'eau, cy­

lindres de sab.Je traités chimiquement, etc., a contri­
bué à améliorer le rendement et la sécurité. Le tir 
à l'air comprimé est le principal remp.Jaçant des ex­
plosifs. En 1961, on a tiré plus de 5 millions de mi­

neJ par ce procédé en Grande-Bretagne. L'équipe­
ment est toujours en voie de perfectionnement. De 
toute façon, sans parler bien entendu des travaux 
en pierre, les explosifs restent un moyen pratique 
dan3 le creusement des niches et des bosseyements. 

IND. C 240 Fiche n° 33.538 

H.W. WILD. Verglei.ch des Arbeitsvermogens ver­
schiedener Sprengstoffe auf Grund praktischer Schiess­
versuche. Comparaison de la puissance de différents 
explosifs s_u1· base d'essais pratiques effectués au fond. 
- Nobel Hefte, 1962, novembre, p. 227/234, 5 fig. 

L'objet de cette communication est la «puis­
sance » des explosifs - question de première impor­
tance dans la pratique du tir. Après une définition 
de ce terme. lauteur décrit et discute 3 possibilités 
de déterminer la puissance d'un explosif. II souligne 

que ni des indices dérivés d'essais au laboratoire, ni 
des calculs théoriques, ne pourraient aboutir à des 
valeurs satisfaisantes permettant de comparer la 
puissance d'explosifs différents. La seule méthod<:> 
consiste en des essais systématiques au fond, comme 
on vient de le faire dans plusieurs bouveaux et voies 
en veine des charbonnaegs affiliés à la Société 
HOAG (Hüttenwerk Oberhausen AG.). L'auteur 
donne un rapport détaillé de ces essais qui ont four­
ni de3 valeurs caractéristiques permettant de com­
parer la puissance des. explosifs les plus courants. 
En résumé. la signification de ces valeurs est dé­
montrée. 

D. PRESSIONS 
ET MOUVEMENTS DE TERRAINS. 

SOUTENEMENTS. 

IND. D 1 Fiche n° 33.420 

G. EVERLING. Modellversuch über das Zusammen­
wirken von Gebirge u.nd Ausbau in Abbaustrecken. 
Recherches sur modèle d'e l'action combinée du terrain 
et du soutènement dans les galeries d'exploitation. Essen, 
17 mai 1962. - Glückauf, 1962. 5 décembre, p. 
1471/1479, 20 fig. 

Après l'étude de Jahns, l'auteur se demande si les 
études sur modèles sont encore nécessaires. La ré­
pons.e est que les études sur modèles donnent des 
indications sur les états de tension et déformations 
de cas pratiques inaccessibles ou difficilement acces­
sibles à la théorie. De nombreux exemples sont don­
nés où les points faibles des réalisations sont mani­
festés. Soutènement articulé sur piles de bois : in­
fluence de la pression précédant la taille, bon com­
portement malgré l'exploitation d'un seul côté. Com­
portement de galerie avec mauvais mur - ou mau­
vais toH - influence de la pression devant la taille -
influence de l'espacement des plans de glissement -
comportement de la section trapézoïdale - soulève­
ment du mur dans le cas de c:;adre articulé sur pile 
de bois - angle limite de glissement - comportement 
du cintre complet avec pile du côté taille - passage 
de la taille - action du boulonnage - mesure sur mo­
dèle de la résistance du soutènement - déformation 
de la sedion circulaire avec diverses p·ressions inter­
nes de soutènement - vue du modèle de mesure des 
charges sur le soutènement en taille. 

IND. D 1 Fiche n" 33.496 

C.D. POMEROY et D.W. HOBBS. The fracture of 
coal specimens subjected to complex stresses. La 
fractttration d'échantillons de charbons soumis à des 
efforts complexes. - Steel and Coat, 1962, 14 dé­
cembre, p. 1 124./ 1 133, 10 fig. 

Afin d'étudier la nature des efforts subis par le 
charbon en place dans la couche au front de taille, 
des mesures en laboratoire ont été entreprises avec 
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des appareils soumettant les échantillons de char­
bon de formes diverses à des efforts triaxiaux . ou 
biaxiaux. On a successivement étudié, avec une 
f>resse à piston agissant sur un échantillon cylindri­
que de charbon enfermé dans une chambre soumise 
ù une pression hydraulique mesurable, la résistance 
à la compression triaxiale, le mode de fracturation. 
les déformations subies. La comparaison biaxiale a 
été étudiée avec échantillons cylindriques creux. La 
traction a également fait lobjet d'expériences et de 
mesures, avec échantillons amincis à mi-longueur. 
La nature hétérogène du charbon donne aux me­
sures une dispersion de résultats qui enlève aux ex­
périences basées sur les efforts uniaxiaux toute 
('xactitude : les expériences basées sur les efforts bi­
ou triaxiaux fournissent des données plus sérieuses 
et permettent des calculs de résistance assez satis­
faisants, bien que les résultats fournis par le calcul 
théorique soient toujours supérieurs à ceux que don­
ne I' expérience, à cause des fissures qui existent 
dans le charbon et atténuent sa résistance. 

IND. D 221 Fiche .n° 33.419 

H. JAHNS. Der Einfluss des Ausbauwiderstandes auf 
die Querschnittsverminderung von Strecken. Influence 
de la résistance du soutènement sur la diminution de 
section des galeries. Essen, 17 mai 1962. - Glückauf, 
1962, 5 décembre, p. 1461/1470, 18 fig. 

Dans la Ruhr, la plupart des galeries sont à des 
profondeurs comprises entre 600 et 1.000 m. Cela 
donne une pression d'environ 2.000 t/m2 ('.;ioo kg/ 
cm2). Le soutènement en général r::otient au maxi­
mum une charge de 10 t/m2. Si par exemple la roche 
est du grès, elle peut sans soutènement résister à 
une telle pression. En cas de mauvais terrains, il y a 
:2 so.Jut:ons pour tenir le terrain, diminuer la section 
ou augmenter la résistance du soutènement. L'auteur 
rend compte d'e3sais qu'il a effectués avec un sou­
tènement hydraulique réglable en vue de préciser la 
relation entre force de soutènement et convergence. 
Ce dernier état dépend, d'une part, de l'intrusion du 
toit dans la galerie, d'autre part, de la nouvelle for­
me de résistance qu'il rencontre. La convergence 
dans le temps suit des lois mathématiques qui, con­
naissant la section de creusement, permettent de 
prévoir la déformation après un temps donné. 
L'échéance ne doit pas être trop longue et en tout 
cas être telle que les forces de soutènement ne chan­
gent pas notablement. Ainsi l'accroissement de force 
du sou.tènement ne peut pas faire diminuer la pres­
sion du terrain. Pour une galerie donnée, il y a une 
série de courbes que lon peut sélectionner pour cha­
que durée de galerie avec levée du mur et force en 
t/m:.! du soutènement. De nouvelles recherches sont 
prévues pour la détermination dt' série de courbes 
pour divers toits et parois et autre3 sections de gale­
rie et des durées correspondant au temps avant, pen­
dant Pt aprÈ's l<' passage de la taille . 

IND. D 2223 Fiche n° 33.418 

E. SKUTIA. Einfache gesteinsmechanische Untersu­
chungen ais Grundlage der Ausbaupla.nung. Simples 
considérations de mécanique des roches comme base de 
planification du soutènement. Essen, 17 mai 1962. -
Glückauf, 1962, 5 décembre, p. 1455/ 1461, 7 fig. 

On sait généralement que le comportement du 
soutènement dépend beaucoup de la nature des ter­
rains. A la mine Emil Mayrisch notamment. on 
rencontre une grande variété d'épontes. C'est pour­
quoi, dès t959, des recherches systématiques ont 
été entreprises dans 29 couches en 74 endroits avec 
couche au toit sur 304 m et couche au mur sur 
254 m. On a étudié couches et épontes, déduit des 
projets de soutènement. contrôlé le comportement et 
dressé des tableaux statistiques. Les échantillons 
de banc de toit par exemple ont été classés en 8 
catégories. selon que léchantillon résiste ou non aux 
sollicitations mécaniques et à l'action de lair et 
d'après la dimension des produits qui en résultent ; 
l'épaisseur des lits et laction de leau sont aussi 
considérées. A la mine Oberhausen A.G. et à la 
station de recherche du Steinkohlenbergbauverein. 
de3 recherches similaires sont effectuées. Leur but 
est le choix d'un soutènement donnant des galeries 
sans recarrage autant que possible avec des sections 
appropriées avec contrôle des déformations. Le pro­
f;framme de3 mesures doit donner des résultats à 
brève échéance, le comportement des terrains du 
Houiller étant très instable et demandant des me­
sures convenables dès qu'un changement est dé­
tecté. 

1 ND. D 231 Fiche n" 33.421 

O. JACOBI. Zur Entstehung von Strebbrüchen in 
anlaufenden Bruchbaubetrieben. L'origine des éboule­
ments dans des tailles foudroyées en démarrage. Essen, 
17 mai 1962. - Glückauf, 1962, 5 décembre, p. 
1479/1484, 15 fig. 

Pendant la marche d'une taille, on doit distinguer 
le comportement du bas-toit et celui du haut-toit. 
Le bas-toit se brise d'abord en plaques parailè>les 
aux bancs. Il se découpe en plaques parallèle3 qui 
se détachent. P]us le frottement est faibk plus forte 
e>t la p:m3sée. Le vide des vieux travaux crée la 
posJib!lité pour les bancs de toit de se déplacer au­
dessus de latelier de travail. Plus le bas-toit est 
compact, plus les bancs cheminants sont gros. En 
plateures, le mouvement a lieu seulement perpen­
diculairement aux allées ; en couches pentées, le 
mouvement a lieu non seulement suivant la direction 
mais aussi suivant la pente. Si le bas-toit est friable, 
il peut donner lieu à des éboulements. Le soutène­
ment ne trouve pas d'appui solide. Une autre mani­
festation est la « première pression ». Elle est due 
à la rupture du haut-toit en grandes plaques paral­
lèles aux banc3, tandis que plus tard, il tombera en 
bloc3 verticaux ou obliques. Si la résistance du sou-
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tènement à front est insuffisante, le haut-toit peut 
se rompre au ras du front. La première pression d' af­
faissement peut se déclencher sous forme de coups 
de toit et entraîner le bas-toit. La reprise de I' exc 
ploitation s'accompagne alors de rup,ture en plaques 
du haut-toit. Le vide formé est plus grand mais se 
referme après 2 ou 3 allées. 

L'explication du processus d'éboulement de taille 
en démarrage a pour but de trouver les mesures pro­
pres à y remédier. Celles-ci n~ peuvent être trouvées 
que par une étude de la stampe du toit. 

IND. D 231 Fiche n° 33.422 

H. MENDE. Massnahmen zur Bekampfung von Brüchen 
i,n anlaufenden Bruchbaustreben. Mesures pour com­
battre les éboulements dans les tailles à foudroyage en 
démarrage. Essen, 17 mai 1962. - Glückauf, 1962, 
5 décembre, P'- 1484/1491, 23 fig. 

A la mine Westerho.ft. lors du démarrage du fou­
droyage dans les 2 couches Gretchen ( 1,32 m) et 
Anna-Matthias ( 1,50 m), pente 27°, au-dessus de 
la première, il y avait 1,50 m de faux-toit et jusqu'à 
2,50 m sur lautre. Un joint bien marqué les séparait 
des hauts-toits gréseux supérieurs. En collaboration 
avec la société Hibernia, le S.K.B.V., les Saarberg­
werke et les mines de Peissenberg, des recherches 
ont été effectuées pour se prémunir contre ces acci­
dents assez fréquents. Pour lesquisse des mesures 
à prendre, on doit, d'après Jacobi, distinguer entre 
rupture du bas-toit et première pression de démar­
rage du foudroyage. Tout d'abord, on doit éviter 
toutes les mesures qui fournissent un joint parallèle 
aux bancs pour le mouvement du bas-toit, ce qui est 
le cas pour l'infusion propulsée. II est bien connu 
qu'elle fait monter l'eau ,dans les joints du faux­
toit. Lors du tir, il se crée un creux dans le faux­
toit qui va en s'élargissant (cas de la couche Gret­
chen}. 

L'emploi des piles n'a pas t1>ujours donné les ré­
sultats attendus (c'est le cas de la couche Anna­
Matthias). Aux essais, les piles en coin (surfaces 
non parallèles) ont donné de bons résultats. Le bou­
lonnage, jurtkieusement incliné, peut aussi donner 
de bons résultats, ainsi d'ailleurs que des étançons 
coulissants de renfort placés obliquement. Des piles 
bcmrrées, encadrées d'étançons simulant le rem­
blayage c1>mplet, sont divers moyens très ef fi.caces. 

Pour conclure, la lutte contre les éboulements dus 
au foudroyage doit ·comporter avant tout un examen 
attentif des bancs qui surmontent la couche, afin 
de déterminer si l'on a affaire à un toit compact ou 
à un toit à bancs minces p1>urvus de joints de glis­
sement, auquel cas on choisira une méthode appro­
priée. 

IND. D 41 Fiche n° 33.169n 

H. RITTER. Die Beherrschung des Hangenden bei 
mechanisierter Gewinnung. Teil Il. Le contrôle du toit 
en exploitation mécanisée. 2• part. - Sehlagel und 
Eisen, 1962, décembre, p. 908/913, 9 fig. 

Les statistiques des accidents mortels établies par 
le Corps des Mines dans le district de Dortmund 
ont montré que la plupart des accidents mortels qui 
surviennent en tailles mécanisées se localisent entre 
le front de taille et la première rangée d'étançons. 
A vrai dire, ·cette distance atteint parfois 3,50 m 
sans soutènement. La question d'un meilleur c1>n­
trôle du toit dans de telles conditions n'a pas seule­
ment un sens au point d.e vue de la sécurité mais 
également au point de vue expfo.itation. ' 

Les mesures que lexploitant peut prendre en vue 
de cette amélioration du toit p1>rtent sur: 1) la vi­
tesse de progression ,du front de taille - 2) la résis­
tance propre du soutènement - 3) la succession chro­
nologique des travaux élémentaires d'exploitation. 

L'auteur expose une série d'exemples de réalisa­
tions de soutènement présentant densité et architec­
ture différentes : il met laccent sùr le fait que la 
densité envisagée seule n'est pas caractéristique et 
n'acquiert une signification valable que dès que la 
distance maximum tolérée entre massif et première 
rangée d'étançons est fixée. 

L'auteur discute ensuite les considérations d'ordre 
divers qui se posent à lexploitant relativement et 
préalablement à l'introduction dans une taille du 
soutènement hydraulique marchant. Le principe élé­
mentaire - et de bon sens - qui d1>it prévaloir en 
cette circonstance, est que le s1>utènement marchant 
qu'on veut introduire doit présenter au moins les 
mêmes caractéristiques de résistance que celles exi­
gées des étançons isolés, à frottement ou hydrauli­
ques, caractéristiques relevées à l'usage ·dans la mê­
me taille ou dans des tailles similaires. Pour le cas 
où de telles comparaisons ou références pratiques 
n'existent pas, cm peut utiliser les caradéristiques 
nominales du soutènement fournies par le construc­
teur, en tenant compte toutefois que celles-d ne 
coïncident pas toujours avec celles relevées en chan­
tiers d'exploitation. 

IND. D 432 Fiche n° 33.527 

O. SCHULTE-STEINBERG. Das hydraulische Setzen 
und Verspannen von Reibungsstempeln. La pose et la 
mise sous tension des étançons à frottement. - Glüc­
kauf, 1963, 2 ja,nvier, p. 11/17, 20 fig_ 

L'étançon hydraulique isolé a. en comparaison 
de létançon à frottement, des avantages incontesta­
bles qui t1>utefois ne sont que chèrement acquis. 
Ainsi on a déterminé expérimentalement que lentre­
tien et le maintien en état de chaque étançon hy­
draulique reviennent annueUement à environ 25 % 
du prix d'achat de létançon. Afin d'amener à un 
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niveau compétitif, avec les étançons hydrauliques, 
les étançons à frottements caractérisés par leur ro­
bustesse et par leurs moindres frais propres d' exploi­
tation, on utilise de plus en plus des appareils hy­
drauliques de pose et de mise sous tension. L'article 
décrit le mode d'utilisation des extenseurs hydrauli­
ques adaptés aux divers types d'étançons les plus 
couramment utilisés . o· après lexpérience actuelle­
ment acquise en la matière, le placement et la mise 
sous tension hydraulique améliorent les conditions 
de travail et le rendement des étançons et s 'avèrent 
donc d'un avantage incontestable. 

Compte tenu de ces enseignements, quelques ex­
ploitants ont pris la décis.ion de remplacer, dans cer­
taines conditions bien spécifiques d'usage, les étan­
çons hydrauliques en service par des étançons à 
frottement équipés d'extenseurs hydrauliques de 
pose et de mise sous tension bien adaptées. 

IND. D 433 Fiche n° 33.479 

1. SCHOTEL. De watervoorziening voor de hydrau­
lische pijlerondersteuning op Staatsmijn Maurits. L'ap­
provisionnement en eatt pour le soutènement hydrau­
lique des tailles à la Mine d'Etat Maurits. - De Mijn­
lamp, 1962, 15 décembre, p. 291 /293. 

L'eau utilisée dans les installations hydrauliques 
de soutènement doit répondre à certaines exigences 
relativement t) aux matières fixes en suspension -
2) à la dureté - 3) aux agents corrosifs. A Maurits, 
les eaux utilisées proviennent de la distribution 
d'eau potable en surface , du canal, de la mine même 
(exhaure). 

Matières fixes en suspension : la majeure partie 
est éliminée par décantation. Les filtres placés à 
laspiration des pompes retiennent celles supérieures 
à 20 ,µ.. Les plus dangereuses sont celles comprises 
entre 1 o µ. et 20 ,p.. 

Densité : totale, due à la présence des sels de Ca 
et de Mg, comprend : une dureté temporaire due à 
la présence du bicarbonate de calcium, une dureté 
permanente due à la présence des sulfates. Norma­
lement, pour une eau convenant aux installations 
hydrauliques, elle doit présenter moins de 7'' alle­
mands de dureté temporaire et moins de 12" de du­
reté totale ( 1° = 10 mg/litre). 

Agents corrosifs : le plus fréquent est le chlorure 
de calcium. c· est évidemment dans les eaux de mi­
nes qu'on en trouve le plus. Le traitement des eaux 
en vue de leur utilisation nécessite l'intervention : 
a) d'un correcteur de dureté - b) d'un additif : huile 
soluble - c) de matières inhibitrices. Parmi ces der­
nières, les plus couramment utilisées sont : t) l'hy­
drate d'hydrasine ( = H. Losung) - 2) Le Banox 
7 RS (combinaison de polyphosphate de Na et de 
sulfate de Zn) - 3) le T.G. phosphate. 

Si on exprime en microsiemens ( = mS) la con­
ductibilité électrique d'une eau, une eau potable 
ordinaire où l'eau du canal titre 600 à 700 mS, tan-

~-------------------~ 

dis que leau de mines atteint parfois 10.000 mS et 
plus. Le critère du traitement des eaux, compte tenu 
de sa conductibilité, est le suivant : 

moins de 4.000 mS : TG phosphate 
de 4.000 mS à 10.000 mS : Banox 
plus de 10.000 mS : inutilisable. 

IND. D 53 Fiche n" 33.517 

L. SKENAZI. L'usure dans les tuyauteries et les aciers 
utilisés pour le transport du remblai pneumatique dans 
les charbonnages. - Revue Universelle des Mines, 
1962, décembre, p. 661 /666, 9 fig. 

Le remblayage pneumatique est une méthode de 
contrôle des terrains utilisée dans certains cas, en 
exploitation des mines de houille, entre autres au 
charbonnage de Beringen. Il consiste à combler les 
vides faits par lextraction du charbon en soufflant 
des pierres calibrées à travers une tuyauterie .de 
150 à 175 mm de 0 intérieur et avec une pression 
d'air comprimé d'environ 2.5 kg/cm2

• Les conditions 
de travail amènent à exiger des canalisations de 
remblayage, en plus d'une g·rande résistance à 
l'usure (obtenue par une dureté Vickers élevée), 
une certaine aptitude à la flexion. 

A l'heure actuelle, on rencontre 2 types de solu­
tions: 

l) le tube hi-métal à grande dureté intérieure et 
à manteau extérieur ductile - 2) la trempe annulaire 
ménageant dans le tuyau une succession de zones 
de duretés différentes. 

Le choix sera dicté par des considérations de sé­
curité (danger de rupture aux accouplements) et 
d'économie, où interviennent non seulement le coût 
initial et la durée de la tuyauterie, mais aussi les 
inconvénients dus à la manipulation, dans la mine, 
d'un tube trop lourd. 

IND. D 710 Fiche n" 33.4ôl 

L.A. PANEK. The effect of suspensio.n in bolting 
bedded mine roof. L'effet de la suspension dans le 
boulonnage des toits stratifiés. - U.S. Bureau of Mines, 
R.I. 6138, 1962, 57 p.. 1 1 fig. 

Des essais ont été entrepris en laboratoire sur des 
modèles de toits stratifiés, encadrés· et soumis à une 
force centrifuge simulant les forces agissant dans la 
mine. Ils ont montré que leffet de boulonnage des 
toits stratifiés horizontalement avec des surfaces de 
contact sans frottements entre les lits, dépend prin­
cipalement du nombre de lits boulonnés et de leur 
rigidité relative à la flexion, pourvu que lon exerce 
une tension suffisante des boulons p-0ur empêcher 
la séparation des lits à !'endroit des boulons. 

La séparation d es lits se produit dans les toits . 
non boulonnés principalement par suite de l'inéga­
lité de lépaisseur des lits. L'effet de suspension étu­
dié concerne le transfert d'une partie du poids, des 
bancs les plus minces ou les plus faibles à d'autres 
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pas bien), l'emploi des explosifs (le forage des trous 
de mines se pratiquait avant le havage, ce qui est 
considéré comme à éviter). II résulte de la lecture 
du rapport que lexplosion peut avofr été simple 
ou double : simple, due à une explosion de grisou 
au retour d'air de Ia taiile, à environ 200 m de 
celle-ci, causée par une feuille d'aluminium ame­
nant par choc une étincelle ; double, une causée par 
un tir dans la niche de retour d'air, avec grisou et 
poussière et suivie d'une seconde avec grisou dans 
le retour d'air. 

Enfin une série de recommandations, inspirées par 
la catastrophe, sont énoncées : pratiquer le drainage 
du grisou de manière efficace par des trous de di­
verses inclinaisons au-dessus de la zone foudroyée 
et assurer une détection automatique sérieuse du 
grisou aux retours· d'air ; surveiller la ventilation des 
niches ; redoubler de vigilance dans l'ohservation 
des règles en matière d'emploi des explosifs ; 
proscrire l 'introduction de l'aluminium au fond de 
la mine, tant sous forme de pièces de machine ou 
d'outillage que sous forme d'emballage quelconque. 

IND. F 442 Fiche n° 33.335 

W.P.M. MATLA. Stofgrenzen. Limites tolérables des 
poussières. - Geologie en Mijnbouw, 1962, novem­
bre, p. 443/485, 8 fig. 

1. Introduction donnant une indication sur les 
divergences existant sur les limites tolérables de 
poussières ; celles-ci peuvent être exprimées soit en 
poids, soit en surf ace, soit en nombre de particules 
ou en autres paramètres·. 

li. A létranger, mention des limites tolérables 
adoptées, recommandées et dérivées. Il n'est pas tou­
jours possible de donner la raison ou lorigine des 
limites vu que dans de nombreux cas celle-ci n'a pas 
été publiée. 

III. Limites adoptéeg. par les charbonnages néer­
landais sur avis ·de l'Institut des Poussières des char­
bonnages du Limbourg ; p-0int de vue des Néerlan­
dais sur les limites tolérables de poussières. 

IV. Sur la base de période de référence accessi­
ble, comparaison entre les différentes limites, en 
premier lieu comparaison entre les limites étrangères 
et celles recommandées par l'Institut des Poussières. 

V. Ccmsidérations sur la réadaptation des pneu­
moconioses. 

VI. Liste des références. Pour éviter des erreurs 
d'interprétation de termes, lauteur fait un ample 
usage de textes étrangers. 

Aucun commentaire n'est donné et le compte 
rendu se termine sans conclusion de la part de 

l'auteur. 

IND. F 442 Fiche n° 33.520 

O. PREINING. Zur Problem der Eichung frakturatio­
nierender Messgerate für Staube der Korngrossen 
zwischen 0, 1 und 1 Mikron mit Hilfe von Testaeroso­
len. Etalonnage des appareils de mesure par fraction­
nement des poussières de particules comprises entre 011 

et 1 µ,, à l'aide d'aérosols de test. - Staub, 1962, 
novembre, p. 456/463, 14 fig. 

L'importance du domaine granulométrique situé 
entre o, 1 et 1 µ, est en premier lieu discutée. Les ap­
pareils de mesures des poussières par fractionne­
ment, en particulier conifuge, spectromètre d'aéro­
sols, impacteur en cascade et photomètre d'aérosols. 
sont décrits et comparés. Afin de permettre lemploi 
de ces appareils pour lanalyse granulométrique, il 
s'agit de les étalonner par empirisme. Ceci se prati­
quera efficacement à laide d'aérosols de test, de ré­
partition granulométrique connue. L'auteur décrit, 
entre autres, la préparation et les propriétés d' aéro­
sols polystirène latex et dyoctylphtalase. II insiste sur 
le fait que la pulvérisation de suspensions polysti­
rène latex aqueuses, suivie de lévaporation de leau, 
ne donne pas lieu à la naissance d'aérosols mono­
dispers. L'étalonnage par aérosols de test pour les 
4 appareils nommés est interprété. Un examen de la 
répartition gran.ulométrique des particules du dépôt 
radioactif à l'aide de l'impacteur à cascade et du 
spectromètre d'aérosols, sert ici à la comparaison des 
deux instruments de mesure. 

IND. F 442 Fiche n° 33.524 

K. LESCHONSKI. Vergleichende Untersuchunge.n der 
Sedimentationanalyse. Expériences comparées de l'ana­
lyse de sédimentation. - Staub, 1962, novembre, p. 
475/486, 17 fig. 

L'estimation qualitative et quantitative de lerreur 
affectant la mesure globale dans l'analyse à la pi­
pette et à la balance de sédimentation, ainsi que les 
recherches expérimentales p<>rtant sur les deux appa­
reils, font lobjet de larticle. Le raisonnement con­
duit à des modifications de structure et à certaines 
prescriptions visant la manipulation de lun et de 
l'autre des appareils. Des poussières de quartz d'une 
composition spéciale sont lobjet d'une discussion 
sur la reproductibilité de la mesure de quantité et 
de la concordance .des courbes de répartition parti­
culaire obtenues aux divers instruments. Les essais 
comparatifs de mesure entre l'instrument à la pi­
pette et la balance de sédimentation de conception 
propre ont accusé, dans le cadre de précision de 
mesure, une concordance parfaite des résultats. Les 
valeurs moyennes et l'écart standard de chacun des 
résultats ont été déterminés. II apparaît, en I' occur­
rence, que lanalyse à la pipette présente les disper­
sions absolument les plus basses. 
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IND. F 711 Fiche .n° 33.405 

F.H. BAKER. Developments in flame safety lamp 
design. Les progrès en construction de lampes de sûreté 
à flamme. - Steel and Coal, 1962, 30 novembre, p. 
1027/1036, 7 fig. 

Depuis 1910, le nombre de lampes de sûreté à 
flamme en service a diminué considérablement, dans 
la proportion de 8 à t, au profit des lampes électri­
ques. L'auteur retrace l'histoire des origines et des 
perfectionnements successifs des lampès de sûreté à 
flamme, depuis la lampe Davy jusqu'aux types mo­
dernes. Il s'attache particulièrement aux modèles qui 
se sont adaptés à la détection du grisou : lampes 
Gray, Howatt, Garforth, Patterson ; mais ces lam­
pes, même lorsqu'elles ont leurs orifices d'aspiration 
en haut, conviennent imparfaitement à la mesure de 
la concentration du grisou stratifié en contact avec 
le toit. L'auteur, menant de pair lévolution des sti­
pulations de la réglementation en la matière et celle 
de la construction, décrit les perfectionnements ré­
cents apportés aux lampes à flammes: lampes Nay­
lor, Watson, Smorkel, Wolf, Patterson, qui peuvent 
s'employer avec l'adjonction d'une canne ou tube 
d'aspiration dont lorifice terminal peut être placé 
tout contre le toit. Une poire en caoutchouc réalise 
le pompage. 

L'auteur rapporte les nombreuses expériences qu'il 
a effectuées, avec une instrumentation appropriée, 
au Technical College de Durham pour vérifier les 
qualités d'étanchéité et d'efficacité pour la détec­
tion du grisou des différents types de lampes à flam­
me. Une prise d'échantillon d'air au contact du toit 
est encore impos~ible à l'heure actuelle avec ce type 
de lampe. 

IND. H 11 Fiche n° 33.486 

G. SCHMITI. Der spezifische Luftverbrauch einer 
Grube. La consommation spécifique d'air d''une mine. 
- Schlagel und Eisen, 1962, décembre, p. 913/917, 
6 fig. 

Exposé basé sur une série d'investigations opérées 
dans plusieurs mines allemandes, judicieusement 
choisies et représentatives de lensemble. Les relevés 
de consommation spécifique d'air comprimé eff ec­
tués ont permis lobtention de normes valables. 
L'étude comprend : 

1) Pour une mine donnée., grandeurs caractéristi­
ques relatives des consommations spécifiques par 
utilisateurs : fond, surface, etc ... 

2) Comparaison des consommations afférentes 
aux différents groupes d'utilisateurs dans des mines 
différentes. Influence de facteurs, tels remblayage 
pnewnatique, conception et structure du réseau de 
distribution, grandeur et composition de lextraction, 
nombre de jours de travail et fériés du mois, part 
que prend l'énergie pneumatique dans l'énergie to­
tale de la mine, degré d'électrification. 

3) Influence de la centrale de compression : na­
ture, état et grandeur des unités de production, pres­
sion utile d'utilisation. Définition des mesures de 
consommation effectuées. 

4) Eléments économiques : base de l'étahlisse­
ment du prix de revient/tonne, de r air comprimé. 

Plusieurs graphiques donnent une représentation 
de la consommation spécifique d'air comprimé en 
fonction des divers paramètres qui l'influencent. 

IND. H 120 Fiche n° 33.488 

G. SCHMITT. Die spezifischen Luftkosten bei Unter­
tageverdichtern. Le coût spécifique de la production 
d'air comprimé par compresseurs souterrains. - Berg­
bau, 1962, décembre, p. 458/461, 5 fig. 

Etahlissernent des prix de revient du m3 d'air 
comprimé, rendu à l'utilisateur du fond : a) par 
grosse centrale de compression en surface - h) par 
compresseurs auxiliaires ou d'appoint et par sur­
presseurs installés au fond près du lieu d'utilisation. 

Les éléments constitutifs du prix de revient sont : 
capital investi pour les installations de compression 
et le réseau de distribution - amortissement - service 
du capital - frais de main-d' œuvre d'exploitation -
consommation d'huile, de pièces de rechange, 
d'énergie électrique - frais d'entretien et de main­
tien en état. 

Comparaison des prix de revient des deux modes 
de production d'air comprimé, dans le cas d'un coef­
ficient d 'utilisation journalière identique. 

Discussions - commentaires .. 

1 ND. H 5311 Fiche n° 33.428 

H. LEMAINQUE. Contribution à l'étude des câbles 
électriques armés, moyenne tension (3 et 5 kV), pour 
puits et galeries de mines. - Revue de !'Industrie 
Minérale, 1962, novembre, p. 786/816, 38 fig. 

Les câbles à moyenne tension pour les mines sont, 
depuis leur origine, isolés au papier imprégné sous 
gaine de plomb et armure extérieure de fils d'acier. 
Ces câbles sont affectés des inconvénients suivants : 
poids élevé - mauvaise tenue aux contraintes méca­
niques (pliage, enroulements répétés) - plus mau­
vaise tenue encore aux vibrations - conductibilité 
électrique spécifique médiocre et fusibilité facile 
(percements). Les produits synthétiques offrent des 
remèdes efficaces à ces inconvénients ; ajoutons une 
insensibilité supérieure à celle du plomb pour les 
corrosions chimiques, électrochimiques ou électroly­
tiques, une excellente étanchéité à l'humidité. Une 
compétition s'est établie entre: le papier imprégné, 
le PVC. le polyéthylène, le butyle pour les isolants ; 
concernant les gaines : le plomb, laluminium, le 
PVC associé ou non au nitrile acrylique et le poly­
chloroprène. Des formules de compromis entre les 
qualités techniques et les prix se dégagent peu à 
peu. 
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Les câbles définis ci-après ont été soumis à 7 ty­
pes d'essais décrits en détail. 

Câble type A : à 3 conducteurs ronds en cuivre 
isolés au PVC et ~ssemblés entre eux avec des bour­
rages centraux et périphériques en PVC, un écran 
électrique constitué par un ruban de cuivre (ou al) 
posé en hélice (pour les essais cet écran est sup­
primé : essais plus sévères) et une armure de fils 
d'acier noyés dans une gaine de PVC. 

Câble type B : aussi à 3 conducteurs ronds mais 
isolés au papier imprégné, assemblés avec bourrage 
papier sous une ceinture de papier, le tout imprégné 
de diélectrique et revêtu d'un écran électrique et 
d'une gaine en PVC et armure avec gaine en PVC. 
Dans les deux types, pas de gaine de plomb. Es­
sais 1 : de surtension - d'onde de choc - de perte 
diélectrique - de seuil d'ionisation ; Il : immersion 
dans leau après enlèvement de I' armure ; Ill : essais 
de vieillissement thermique : 1.000 h à 100° C puis 
un an à 105" ; IV et IV bis : déformation des gaines 
par surintensité ; V : valeur des tensions induites 
dans les fils d'armature pour des courants déséqui­
librés ; VI : contrôle de la sécurité d'armature dans 
le rôle d'écran électrique ; VII : fonctionnement des 
séq.1rités et des disjoncteurs. 

IND. H 7 Fiche n° 33.476 

H. MONKS. Hydraulics in m1n1ng. Les méccmismes 
hydrauliques en exploitation des mines. - The Mining 
Electrical and Mechanical Engineer, 1962, novembre, 
p. 117/122, 5 fig. 

Les applications croissantes des transmissions hy­
drauliques dans les mines sont examinées dans leurs 
diverses parties : les circuits, fermés ou ouverts sui­
vant les cas ; les vannes de commande, de limitation 
de pression, de contrôle du débit ; les pompes à en­
grenages, à palettes, à double rotor à cames système 
Deri, axiales à pistons, avec leurs moteurs générale­
ment électriques ; les filtres, de divers types, pour 
lépuration du fluide. Une application fréquente est 
examinée dans ses nombreux avantages pour les 
blindés de tailles ; schémas des circuits et d'installa­
tion avec détails d'opération. Une telle installation 
permet d'augmenter la densité de soutènement dans 
les niches, d'employer des étançons marchants jus­
qu'à la paroi de la voie, de disposer le bloc moteur 
dans la voie à distance du bosseyement, de manière 
à diminuer les bruits dans la niche, et enfin d'éviter 
r emballement à I' arrêt du convoyeur et de mettre 
en marche le moteur sans charge. 

IND. H 9 Fiche n'0 33.426 

J. MABILE. L'uranium et le programme atomique 
français. - Revue de l'industrie Minérale, 1962, no­
vembre, p. 741 /751. 

L'auteur, qui fait partie du Commissariat à 
I'Energie Atomique, débute par une note pessimiste 

sur les perspectives à court terme de lénergie ato­
mique, ce qui ne fait que confirmer les vues qu'il 
avait émises en 1958. Les product.eurs français y 
ont mis trop d'entrain et le marché international est 
encombré. Le C.E.A. ·français envisage de freiner 
encore davantage les productions métropolitaines. 
Par contre, on est à peu près certain que la décen­
nie 1970-1980 verra I' expfosion industrielle de I' éner­
gie atomique. Le grand problème c'est que les réser­
ves d'uranium ne dépassent guère le million de ton­
nes ; or les techniques actuelles n'utilisent que l'iso­
tope U 235, ce qui représente moins de 10 % des ré­
serves mondiales de charbon. Seule, la surrégéné­
ration, le « breeding » étudié dans la pile Rap•so­
die, permettra l'utilisation complète des 2 isotopes 
naturels de l'uranium, mais ceci demandera un assez 
long délai et il est indispensable de produire dans 
les piles actueUes le .Plutonium nécessaire aux pre­

. mières charges des breeders. II est permis de penser 
qu'au sortir ·de la récession actuelle, la stahilisation 
se fera autour de 8 $ par livre de UaOs . A très long 
terme, on devra provoquer la mise en valeur des 
minerais très pauvres : schistes, phosphates ... 

IND. 1 11 Fi.che n° 33.163 

A. GOETTE et U. SCHUELER. Mathematische Ge­
setzmassigkeiten in der Zerkleinerung in Prallmühlen 
und Hammermühlen. Lois mathématiques de la com­
minution dans les broyeurs à chocs et à marteaux, -
Aachener Blatter, 1962, Heft 3, p·. 8.9/136, 15 fig. 

Le but des recherches est de déterminer l'influence 
de différents réglages de broyeurs à chocs sur la 
granulométrie du produit broyé. Des essais sur du 
charbon à coke ont montré que d' (diamètre carac­
téristique dans le diagramme Rosin-Rammler) est 
lié à u (vitesse de rotation du broyeur) par une 
relation hyperbolique de la forme 

k 
d' = d'o + 

u-uk 

Cette relation est confirmée par des résultats d' es­
sais sur des broyeurs à chocs et à marteaux publiés 
antérieurement. Cette relation entre d' et u corres­
pond également aux résultats obtenus en faisant va­
rier la vitesse d'impact d'un grain sur une plaque 
de choc. Cette relation permet de déterminer facile­
ment les conditions de marche d'un broyeur pour 
obtenir une granulométrie déterminée. 

IND. 1 24 Fiche n" 32.975 

P. MARAIS et P. HOFFMAN. A plant scale study 
of hydro-cyclo,nes variables. Etude à l'échelle indus­
trielle des variables des hydrocyclones. - Journ. of the 
South Afr. lnst. of Mining and Metall, 1962, avril, 
p. 497 /518, 12 fig. et juin, p. 627 /644, 3 fig. (Dise.). 

Etude, sur une installation industrielle, ·de I' action 
de différentes variables du cyclone sur ses perfor­
mances : diamètre de la pointe et de la buse de sur-
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verse, pression et humidité de lalimentation, section 
de l' ajutage d'alimentation, conicité du cyclone. Les 
conclusions de cette étude sont les suivantes : Les 
essais confirment en général les résultats publiés 
antérieurement - L'angle de 20°, généralement adop­
té, n'est pas nécessairement idéal, des angles plus 
f aihles peuvent être plus intéressants - Le débit dé­
pend du diamètre de la pointe et de la buse de sur­
verse, de la pression d'alimentation, de la section 
d'alimentation et de la conicité du cyclone, mais 
est indépendant de la longueur de la buse - La lon­
gueur de cette buse a une action très importante sur 
les performances du cyclone (clarification de I' ef­
fluent, épaississement du produit de pointe). 

IND. 1 24 Fiche n° 33.166 

A. BATTAGLIA. A formula for calculation of the 
rate of flow through hydrocyclones of the conven­
tional type. Formule pour le calcul àu débit dans les 
hydrocyclones du type conventionnel. - Archiwum 
Gornictwa, 1962, Tome VII, n° 2, p. 123/145, 10 fig. 

Dahlstrorn et Trawinski ont proposé des formules 
simplifiées pour le calcul du débit des hydrocyclo­
nes. Ces formules contiennent un coefficient dont 
la valeur, selon les auteurs, dépend uniquement de 
la conicité du cyclone. Les recherches effectuées à 
l'Académie des Mines et de la Métallurg'ie de Cra­
covie sur différents types de cyclones, ont montré 
que ces formules ne donnent pas la précision de 
-+- 10 % exigée industriellement. L'auteur propose 
une nouvelle formule qui fait intervenir le rapport 
dp/D entre le diamètre de la buse de surverse et le 
diamètre de la partie cylindrique du corps du cy­
clone. Cette formule explicite également la relation 
entre le débit et la conicité du cyclone. Un grand 
nombre d'essais sur des cyclones de formes et de 
dimensions variées montre que les erreurs restent 
dans la zone -+- 10 %. 

IND. 1 43 Fiche n° 33.131 

M.I. BEILIN. Séchage du charbon en lit fluidisé. -
Koks 1 Khimiia, 1960, septembre, p. 10/15, 8 fig. 
(en russe). Trad. lnichar. 

Compte rendu d'essais semi-industriels réalisés en 
1957 à l'Institut des Mines de Karkov en vue de 
fournir les données nécessaires à la construction 
d'un sécheur industriel. Le démottage ne présente 
pas de difficultés pour autant que le lit ne -contienne 
pas une trop forte P'roportion de charbon humide. 
L'entraînement de poussières est de l'ordre de 10 % 
(inférieur à celui d'un trommel). La capacité d'éva­
poration est directement proportionnelle à la tempé­
rature initiale des fumées· ; avec des fumées à 420°, 
on a atteint une capacité d'évaporation de 600 kg 
d'eau/m2h en traitant du 0-1 ou du 0-5 mm. L'hu-

midité des produits séchés a varié entre t et 4,6 :%. 
Dans un sécheur industriel, on pourrait vraisembla­
blement atteindre i.ooo kg/m2 h, avec une tempéra­
ture initiale de fumées de 650 à 750°. 

IND. P 10 Fiche n° 33.500 

S.J. AYRES. Mechanical e.ngineering safety in mines 
during 1961. La sécurité de la construction mécanique 
dans les mines en 1961. - The Mining Electrical and 
Mechanical Engineer, 1962, décembre, p. 135/142, 
7 fig. 

L'inspection des Mines en Grande-Bretagne pu­
blie un certain nombre de résultats de recherches ou 
observations intéressant la sécurité dans les mines 
relativement aux machines utilisées. On relève des 
manquements concernant les freins de machines 
d'extraction, les transmissions par courroies. des 
échauffements de compresseurs, des blocai;ies de rou­
leaux de convoyeurs, des avaries de câbles, etc. La 
mécanisation du front de taille comporte des équipe­
ments, notamment des têtes motrices de convoyeurs, 
pour lesquelles les transmissions hydrauliques ont 
introduit de considérables diminutions d' encombre­
ment alliées à des facilités nouvelles. L'article étudie 
spécialement une installation de convoyeur de taille 
avec système d'ancrage hydraulique déplaçable et 
halage de rabot. On examine ensuite la prévention 
du glissement et de la chute des machines dans les 
tailles de forte inclinaison, problème auquel les 
constructeurs ont apporté des solutions diverses. 

Une intéressante analyse est présentée de cas de 
rupture de systèmes d'attache de câbles d' extrac­
tion aux cages avec rappel des conditions auxquelles 
ces systèmes doivent satisfaire. L'article se termine 
par des considérations sur les mesures à prendre 
pour éviter la chute dans les puits de wagonnets 
dévoyés et les avaries aux câbles d'équilibre des 
installations d'extraction Koepe. 

IND. P 120 Fiche n° 33.412 

H. STARR. Safety and coal face mechanisation. Sécu­
rité et mécanisation en tailles. - Colliery Gu·ardian, 
Overseas, 1962, p. 43/48. 

La mécanisation a pour résultat de diminuer l'in­
dice de personnel, mais comme la vitesse des opéra­
tions s'accroît, on ne peut dire a priori leffet que 
cela aura sur la fréquence des accidents : d'autre 
part, on devra de plus en plus exploiter les couches 
à mauvais terrains, autre source d'accidents. Pour 
augmenter le débit des convoyeurs blindés, on peut, 
soit élargir, soit faire marcher plus vite les con­
voyeurs ; la première solution semble préférable, 
bien qu'elle soit limitée par la largeur des allées. La 
commande hydraulique des machines apporte certai­
nes sécurités mais aussi des dangers. Les avantages 
(surtout des types à faible vitesse d'accouplement) : 
1) f aihles dimensions permettant une forte densité 



Avril 1963 Revue de la !ittératttre technique 529 

de soutènement - 2) absence de bruit - 3) pas de vi­
tesse restante - 4) pas de v<>lants ou engrenages en 
rotation - 5) chaînes de convoyeurs aussi à arrêt 
immédiat - 6) les moteurs électriques des pompes 
p<>ur ces accouplements démarrent à vide - 7) varia­
tÎ<>n de vitesse progres-sive - 8) légèreté - 9) pas 
d'accouplement hydraulique avec fumées. pertes 
d'huile, etc. - 10) pas de soulèvement de p<>ussières 
par des bras en rotation. Sources d'accident à sur­
veiller : en tailles inclinées, le déhmyage des haveu­
ses-chargeuses peut entraîner des marches en dérive, 
sources d'accidents graves. Le danger des comman­
des hydrauliques : l'inflammabilité de l'huile géné­
ralement utilisée. Le s<>utènement marchant est déjà 
responsahle de quelques accidents : t) ouvriers coin­
cés entre les épontes et un étançon en marche - 2) 
la solidarité des mouvements est une s<>urce de sur­
prises - 3) les pousseurs développent de très grands 
efforts - 4) en cas d'irrégularités ou convergence 
exagérée, l'étançon peut caler et avoir des déplace­
ments imprévus - 5) l'entretien doit être aussi réduit 
que possible, le remplacement ·des pièces usées étant 
effectué par des spécialistes. 

Les installations avertisseuses doivent être utili­
sées aussi souvent que possible. 

IND. P 22 Fiche n° 33.528 

T. TERHORST. Bergmannische Ausbildung im Zeichen 
der Mechanisierung. La formation professionnelle des 
mineurs sous le signe de la mécanisation. - Glückauf, 
1963, 2 ja.nvier, p. 17 /25, 14 fig. 

La mécanisation et l'électrification des installa­
tions posent, dans les mines, de sérieuses exigences, 
également en matière d'enseignement. Cela n'aurait 
évidemment guère de sens si, en modernisant les 
installations de mines avec des machines coûteuses, 
on ne familiarisait même pas le personnel mineur, 
par des mesures appropriées. avec la mécanique et 
l'électricité. lei, il n'est pas seulement nécessaire de 
reviser la monographie de chacune des professions 
et le plan structurel de l'enseignement, mais il y a 
également à créer de nouvelles institutions d' ensei­
gnement. A titre d'exemple d'un enseignement con­
çu dans ce sens, on peut citer le nouveau hall d' e:xcer­
cice de l'école professionnelle du siège 2/5 Friedrich 
Thyssen à Duisburg-Hamborn. Sa conception de 
l'enseignement des machines électriques et mécani­
ques., le programme des cours, les moyens didacti­
ques mis en jeu satisfont aux exigences· d'un ensei­
gnement rationnel conçu dans lesprit moderne. 

IND. Q 1142 Fiche n° 33.485 

F. MUELLER. Die Gestaltung der Schachtanlage 
Minister Achenbach V /VI. Le plan du siège d'extrac­
tion Ministre Achenbach V /VI. - Schlagel und Eisen, 
1962, décembre, p. 903/ 907, 9 fig. 

Le puits d'extraction VI de Minis ter Achenbach 
fut établi pour l'exploitation des réserves. récem-

ment mises à découvert, de charbon à gaz et char­
bon gras dans la concession Altlünen. 

Des questions d' amenée de remblais et d' aérage 
déterminèrent lemplacement du puits ; il fut toute­
fois tenu compte que ce puits était le dernier à im­
planter dans ladite concession. 

Alors que le puits V à Altlünen, déjà foncé de­
puis plusieurs années, était utilisé pour rentrée 
d'air, .Ja descente du personnel et la desserte en ma­
tériel, la tâche de l'extraction et de retour d'air était 
assignée au puits VI. 

Le présent article n'expose que les généralités 
techniques du plan du siège VI, implantation, dis­
position des diverses unités ; le point de vue écono­
mique n'est esquissé que grosso modo. Suivent quel­
ques caractéristiques sommaires du siège. Au fond, 
wagonnets de 3.000 litres. Profondeur du puits VI 
835 m. Diamètre utile du puits 6 m. 

Capacité actuelle d'extraction du puits : 2.500 

t/jour, mais ultérieurement portée à 5.000 t/jour. Ex­
traction système Koepe, par skips. 

Machine d'extraction électrique au sommet d'une 
tour à 44,50 m au-dessus du sol. Charge utile du 
skip 5 t (portée à 10 t ultérieurement) ; poids du 
s.kip à vide 8,46 t. 

Tour-chevalement d'extraction consUtuée d'un 
châssis en héton armé d'un poids total de 9.000 t ; 
une trémie d' emmagasinement de charbon brut y est 
adossée. Capacité 120 t. 

Vitesse de translation du skip le long du puits : 
7 ,20 m/s. 

Triage - capacité horaire 120 t. 
Ventilateur électrique : dépression 300 mm d'eau, 

débit 12.000 m 3/s, puissance du moteur 850 kW. 

IND. Q 1155 Fiche n° 33.145 
1. TAMASY. Le développement des charbonnages de 
Pecs. - Banyasza+i Lapok, 1958, 8-9 sz., p. 506/521, 
10 tabl., 5 fig. {en hongrois). Traduction lnichar n° 10. 

Le premier plan de concentration et de moderni­
sation des charbonnages de Pecs a été élabore en 
1912 et achevé en 1927. Un n<>uveau plan conçu 
en 1953 est réalisé progressivement. Les sièges 
Szechenyi-lstvan et Hosszuheteny se modernisent 
peu à peu, de même que les raccordements à la sur­
f ace. Le lavoir central de Pecsujhely est modernisé 
et agrandi. 

Pour améliorer les résultats de !'exploitation, on 
a agrandi la section des galeries et on les a équi­
pées de soutènements modernes, le transport souter­
rain est de plus en plus . mécanisé et on introduit la 
traction par locomotives Diesel, on recherche la 
concentration des chantiers et au chantier et une 
augmentation de la vites.se d'avancement des tailles 
rabattantes. 

Les problèmes de sécurité sont nombreux. Ils com­
prennent la prévention des dégagements instantanés 
dans les travers-bancs et les traçages par sondages et 
a.ffouillement hydraulique, la limitation du ·dégage-
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ment normal du grisou par le captage à l'aide de 
sondages, la lutte contre les explosions de poussières 
par des barrages, la lutte contre la silicose par le fo­
rage à leau et l'injection d'eau en veine, ainsi que 
par une surveillance médicale étroite du personnel. 

Pour I' exploitation à grande profondeur, on re­
cherche un classement plus simple des chantiers 
grisouteux et uhe législation moins compliquée mais 
plus sévère. 

Les problèmes de mécanisation comprennent 
d'abord l'alimentation en énergie électrique et en 
air comprimé, le transport dans les voies de chan­
tier, le forage de gros trous de sonde. 

On étudie le remblayage des chantiers à grande 
profondeur avec les terres au fond. 

!ND. Y 220 Fiche n° 33.438 

E. STACH. Die Tatigkeit der lnternationale.n Kom­
mission für Kohlenpetrologie und der Stand der Koh­
lenpetrologie auf dem 1. lnternationalen Kongress 
1958. Activité de la Commission Internationale de 
Pétrologie du charbon et situation de la pétrologie du 
charbon au zer Congrès International de 1958. - IVe 
Congrès de Stratigraphie de Heerlen, 1958, 15-20 
septembre - 1962, Ill"' tome, p. 635/643. 

Par suite de diversité dans les méthodes d'examen 
pétrographique (coupes minces au N de l'Améri­
que et sections polies en Europe) , on est arrivé à 

deux systèmes de nomenclature. Les difficultés en­
traînées ont conduit à la création de la Commission 
Internationale pour la Pétrologie du Charbon qui a 
chargé la sous-commission de la Nomenclature de la 
rédaction d'un vocabulaire de pétrologie du char­
bon. Cet ouvrage de base sera rédigé en anglais, 
français, allemand. La 1 '"" partie a paru en 1957 et 
est distribuée par le Centre National de Recherche 
Scientifique (13, Quai Anatole France, Paris 7°). 

Pour unifier les procédés d'analyse pétmgraphi­
que quantitative, une Commission d 'analyse a été 
créée qui recherchera les meilleures méthodes en 
analyse macérale, analyse de rang et analyse des 
microlithotypes ; pour ces analyses, on se limitera à 
l'étude des surfaces polies. 

Un des plus grands résultats de la pétrographie du 
charbon est qu'actuellement quelques chimistes diri­
geants du charbon n'examinent plus le charbon tel 
que, mais hien séparé en ses trois macéraux princi­
paux avec analyse chimique séparée. 

Outre les recherches fondamentales sur la pétro­
graphie du charbon, ces derniers temps on a mis sur 
pied la pétrographie pratique du charbon qui s'in­
téresse par exemple à la pratique des cokeries. 

L'auteur fait un rapport sur I' état de la pétmgra­
phie du charbon teUe qu'elle ressort des communi­
cations du 1.,r Congrès .. 

(Résum,> de l'auteur). 
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par contre, on peut rappliquer aux déformations du 
soutènement - 2) les méthodes photoélastiques con­
viennent pour lanalyse de la distribution des ten­
sions internes et jusqu'à présent elles se limitent 
à ce domaine - 3) la méthode des matières équiva­
lentes a par contre trouvé un grand domaine d'utili­
sation : elle convient pour les similitudes de fracture 
ou de déformations élastiques et plastiques, elle tient 
d'ailleurs compte du temps. 

M. G.N. Kuznecov. «Le modèle du processus de 
pression: de terrain à raide de matières équivalen­
tes». 

Les recherches sur modèles avec matières équiva­
lentes ont atteint les résultats suivants : 1) connais­
sances sur le mécanisme de transmission du proces­
sus de déplacement des terrains depuis les travaux 
jusqu'.à la su11face - 2) connaissance sur le méca­
nisme de déformation, de décomposition et de pous­
sée autour de travaux souterrains ainsi que l'établis­
sement des règles du processus évolutif. ainsi que 
relations réciproques entre roches et soutènement -
examen et solution des problèmes technologiques et 
distribution des forces des nouveaux types de soutè­
nement - 4) connaissances sur le caractère .de distri­
bution des pressions sur le soutènement en dressant 
en fonction de la composition des terrains encais­
sants et du coulissement du soutènement - 5) con­
naissances sur la distribution et lamplitude des 
pressions dans le voisinage des travaux miniers dans 
diverses conditions de gisement et d'ouverture. 

M. A.J. Surkov. « Recherche sur la répartition des 
tensions ·dans les puits aux environs des envoyages ». 

Avec les profondeurs croissantes d'exploitation, le 
problème de la stabilité du puits croît en impor­
tance. Une enquête faite par le V.N.I.M.I. a fait ap­
paraître que les causes des éboulements en puits 
étaient principalement les travaux d' explotiatiou et 
les envoyages. Les principaux dégâts en puits sont 
attribuables à des fracturations dans les recettes. Les 
zones de fracturation sont dues à des surcharges, ce 
qui correspond à des surcroîts de dimensions comme 
on en rencontre au croisement des galeries, envoya­
ges, etc. 

Des recherches sur modèles ont été effectuées 
pour montrer la localisation de ces points à hautes 
surcharg·es. 

M. K. Szechy. «Contribution à la répartition de 
la pression des roches autour de la section circu­
laire d'un tunnel ». 

Kastner, T erzaghi et Richart sont les principaux 
auteurs qui ont étudié la distribution des tensions 
autour d'une galerie circulaire. Jaroschenko en 
donne une analyse assez simple : la pression à la 
clé q est décomposée en 2 .composantes, l'une À q 
est constante autour du périmètre, lautre 

'{12 

q-(1-À)-
71"2 

croît depuis o jusqu'à la dé. Un examen plus poussé 
montre qu'il y a dans certains cas une zone plasti­
que fissurée et une distribution elliptique ,des ten­
sions. La zone d'irrégularité peut se dépilacer, par 
exemple, lors de travaux d'injection de ciment ; au 
point de vue économique, il y a cependant intérêt 
à réaliser une distribution des tensions aussi régu­
lière que possible. 

M. R. Richter. « Recherches sur les questions de 
tension optique en mécanique des roches». 

Dans la 2m• session du Bureau international. 
l'auteur a développé la théorie de l'élasticité en mé­
canique des roches. Il est donc bien naturel qu'il 
cherche à vérifier ces théories complexes au moyen 
des résultats de la photoélasticité. Comme première 
application, l'auteur a cherché des prédsions sur les 
questions de base : matières optiquement actives, 
distribution des tensions, etc. Ensuite, application 
au cas simple d'une galerie de mine; il recherche 
la distribution des lignes d'égal retard dans le cas 
d'une galerie circulaire et d'une galerie rectangu­
laire et procède au calcul des tensions. 

MM. L. Rozsa et K. Kovacs. « Mesures de revête­
ment cylindrique en béton de galeries à Hanc de co­
teau en tenant spécialement compte de l'influence 
de support des terrains encaissants ». 

Le béton de revêtement des galeries à .flanc de 
coteau peut efficacement être lobjet de mesures et 
être considéré comme une construction enrobée dans 
un milieu élastique. Jusqu'à ce jour, on acceptait 
comme valables les hypothèses de Winkler. La rela­
tion résultant de lutilisation de la théorie de I' élasti­
cité peut être considérée comme une technique plus 
précise que la précédente. Une telle expression ba­
sée sur l'élasticité fut définie en 1963 par Orlov. Son 
application paraît toutefois présenter que.Jque diffi­
culté en raison de la lente convergence des séries 
infinies (de Fourrier) qu'elle utilise. Les auteurs 
donnent des formules d'Orlov une express.ion finie 
qui n'utilise que des fonctions élémentaires. Ce pro­
cédé permet de ne plus recourir à l'utilisation des 
modules fondamentaux qu'on trouve dans la littéra­
ture. 

Dr. lng. O. NIEMCZYK et Dip. lng. H. WESEMANN. 
Beitrag zur Wiederherstellung des trigonometrischen 
Festpunktfeldes in geschlossenen, umfangreichen Berg­
baugebieten. Forschungsberichte des Landes Nord­
rhei.n-Westfalen n" 1 189. Contribution au rétablisse­
ment des points de repère de triangulation très précis 
en régions minières étendues. Westdeutscher Verlag, 
Cologne et Opladen. 1963, 65 p., 10 fig., 13 tabl., 
6 a.nnexes, cartonné, 33 DM. 

Cet ouvrage s'adresse principalement au praticien 
à qui il indique le moyen et la façon de vaincre les 
difficultés qui se présentent dans les grands levés 
incluant des zones d'exploitation. 



534 Annales des Mines de Belgique 4e livraison 

Après un compte rendu des diverses hases de 
triangulation dans la région minière de Rhéno·­
Westf alie, quelques exemples pris dans la région de 
la Ruhr montrent dans quelle mesure les exploita­
tions du fond sont susceptibles de déplacer les points 
de repère des triangulations. 

La théorie des erreurs et des considérations éco­
nomiques recommande un nouveau procédé de me­
sure, spécialement les appareils modernes électro­
magnétiques de mesure des longueurs. Les auteurs 
examinent ensuite la possibilité d'emploi de I' indi­
cateur du méridien de la section topographique de la 
Caisse Fédérale de Bochum d'où ressort la haute 
précision de cet instrument. 

Pour terminer, un cas d'application pris dans le 
bassin minier Rhéno-West.falien : ap,rès une déter­
mination soigneuse et un exposé des déviations à 
prévoir par les travaux miniers jusqu'en 1980, un 
projet de triangulation est exposé sur de nouvelles 
bases en même temps qu'on discute jusqu'à quel 
point le report, au niveau le plus profond de quel­
ques mines, de certains points de la triangulation 
pourraient servir à établir un réseau au fond. ce qui 
permettrait de vérifier ou de rectifier la position de 
certains points. pris comme hase et de redresser ainsi 
la position des chantiers du fond. 

Fortschritte in der Geologie von Rheinland und West­
falen, Band 6. Der tiefere Untergrund der Nieder­
rheinischen Buch+. Le sous-sol inférieur de l'anse du 
Bas-Rhin. Geologisches Landesamt Nordrhein-Westfa­
len, Krefeld. 1962. 462 p., 53 fig., 59 pl., cartonné, 
32 DM. 

Nous reproduisons ci-après un extrait de la pré­
face de E. Schl.'1oder. 

Le collège d'auteurs s'attelle à létude du tertiaire 
tel qu'il se montre dans la région d'après les sonda­
ges et les puits, parfois très fossilifères, ensuite il 
passe au jurassique, d'après les découvertes faites 
dans les sondages du Bas-Rhin à Bislich, Burlo et 
Rhede et au bord nord de l'Eif el, puis le Zechstein 
qu'on a analysé à laide des travaux de recherche de 
l'industrie charbonnière et enfin le carbonifère et le 
dévonien tels que nous les ont révélés les travaux 
récents de l'industrie pétrolière. 

Quelques-unes de ces recherches nous ont apporté 
de nouvelles connaissances qui, outre leur impor­
tance régionale, ont une valeur scientifique générale. 
Par exemple, à lépoque du tertiaire, il a été possible 

pour la première fois de classer la stratigraphie des 
divers bancs du paléocène et du miocène par la 
comparaison des associations de la macro et de la 
microfaune. Le Zechstein côtier de lanse du Bas­
Rhin a fourni 3 crustacés inconnus jusqu'à présent, 
donc d'une nouvelle espèce. Grâce à la diagénèse 
exceptionnellement courte de ces gîtes, on a pu étu­
dier en détail la flore d2 c ~tt2 époque qui a permis 
des sug·gestions intéressantes sur l'histoire des coni­
fères. L'étude de ces nouvelles découvertes est due 
en grande partie aux collègues occupés dans les af­
faires auxquels s'associèrent quelques spécialistes du 
service géologique et aussi quelques membres du 
personnel universitaire. 

Les chercheurs dont les travaux s'étendent sur 
plusieurs années se sont constamment tenus en con­
tact et toute découverte donnait lieu à un colloque 
général. A ces discussions dirigées par R. Teich­
müller et auxquelles s'intéressent plusieurs sociétés 
telles que Essen-Rossenray A.G., Friedrich Hein­
rich, la Communauté de travail de Krefeld et !'Ecole 
des Mines d'Essen, les contacts se montrèrent très 
fructueux. 

Les géologues et ingénieurs qui s'intéressent à 
cette région si proche de chez nous et qui débouche 
dans la Ruhr consulteront cet ouvrage avec beau­
coup d'intérêt. 

ANNALES DES MINES DE FRANCE 

Juin 1963. 

MM. G. Matheron et Ph. Formery, poursuivent 
leur étude sur la « Recherche d'optimum dans la re­
connaissance et fp, mise en exploitation des gise­
ments miniers», en posant le problème de l'arrêt 
de:; recherches à lissue d'une phase de reconnais­
sance (3° partie) et en appliquant les méthodes des 
trois premières parties à un exemple numérique 
(4• partie). 

M. F. Callot, évoque I'« Evolution récente de la 
production minière mondiale », pour la période 
1958-1962. 

Dans son article sur « La vie· des équipements » 
M. Y. Muller analyse l'intérêt du remplacemenf· 
systématique des p,ièces surtout applicable aux piè­
ce~ d'usure et donne des indications sur la façon 
d'aborder le problème pour les appareils complexes. 

Accident de Saint-Florent du ter février 1963, la 
présente note a pour but d'indiquer les circonstances 
de cet accident survenu dans le bassin des Cévennes. 



Communiqué 

Ill. INTERNATIONALER BERGBAUKONGRESS 

Salzburg, 15-21 septembre 1963 

Le Comité International organise à Salzbourg, du 
15 au 21 septembre 1963, le III• Congrès Interna­
tional d'Exploitation des Mines. Le thème est le 
suivant : « Science et technique en lutte pQur la sé­
curité dans lexploitation minière ». 

Dans un monde de mécanisation, de rationalisa­
tion et de productivité sans cesse croissantes, la sé­
curité des travailleurs des mines réclame une atten­
tion particulière. Le Congrès s'efforcera de conduire 
les spécialistes du monde entier à une discusssion 
commune sur tous les aspects concernant la sécurité 
du travail en vue de réaliser une amélioration de la 
sécurité dans la mine. 

La manifestation se déroulera sous l'égide du 
comité autrichien en collaboration étroite avec le 
Comité International auquel appartiennent les· tech­
niciens du monde entier. 

Le Congrès aura lieu du dimanche 15 septembre 
au samedi 21 septembre 1963 au Kongress-Haus de 
Salz~urg. 
. Les conférences seront traduites à I' arde d'une 
installation de traduction simultanée en langues 
allemande, anglaise, française et russe. 

Quatre conférences seront d'abord pr.ésentées 
respectivement par MM. Kern, Chéradame et 
Cybulski, Fettweis et Preussner. Les autres confé­
rences sont groupées dans les chapitres ci-après : 

I. Acco~d de l'homme et de lactivité pour I' ac­
croissement d'un travail sûr et efficace (4 rap­
ports). 

II. Influence du gisement et de la coupe des gale­
ries sur la sécurité dans la mine. NouveIIes pos­
sibilités des techniques minières pour I' amélio­
ration de la sécurité (8 rapports). 

III. Contrôle du toit, lutte contre les chutes de 
pierres et les éboulements intempestifs (7 rap­
ports). 

IV. Prévention et lutte contre lincendie dans les 
mines (5 rapp<>rts). 

V. Exploitation de gisements à gaz. lutte contre 
les explosions (9 rapports). 

VI. Prévention et traitement des maladies des mi­
neurs (5 rapports). 

VIL Considérations générales pour I' augmentation 
de la sécurité clans les mines (4 rapports). 

Un important programme d' e};cursions et de ma­
nifestations mondaine3 est prévu pour les congres­
sistes et les dames qui les accompagnent. 

Les organisateurs publieront un volume contenant 
les rapports présentés au Congrès. Il est recommandé 
de s'inscrire à lavance pour réserver un exemplaire. 

Pour tous renseignements, inscription et com­
mande du volume, prière de s'adresser à: Sekretariat 
des III. lnternationalen Berghaukongresses in Salz­
burg t, Hauptpostfach 23. 

IVm• CONGRES INTERNATIONAL 
DE LA DETERGENCE 

Bruxelles, 7-12 septembre 1964 

Les Comités Européens, membres du Comité In­
ternational de la Détergence (C.I.O.), organiseront 
à Bruxelles du 7 au 12 septembre 1964 le IVm" Con­
grès International de la Détergence, destiné à mettre 
en évidence les plus récents progrès dans Ia recher­
che et r utilisation des agents de surf ace. 

.Le Comité d'Organisation du Congrès, au sein 
duquel nous trouvons comme Président, le Dr. W. 
Hagge (Allemagne). comme Vice-Président, M. E. 
Mayolle (France) et comme Président du Comité 
Scientifique, le Prof. J.T. Davies (Royaume-Uni), 
vient de lancer une circulaire N" 'l conviant à parti­
ciper à ce Congrès. 

A côté des renseignements généraux relatifs à 
l'inscription, aux droits de participation, etc. la cir­
culaire définit le programme scientifique qui com­
prend 3 sections, subdivisées au total en 17 grou­
pes. Elle contient également le règlement du Con­
grès ainsi que les indications nécessaires pour I' ins-
cription d'une communication. . 

- La Section A, sous la direction du Prof. F. 
Asinger (Allemagne) traite de la chimie : 

- La Section B, sous la direction du Prof. J.Th. 
Üverheek (Pays-Bas) traite de la physique ; 

- La Section C. sous la direction du Prof. C. 
Paquot (France) traite des techniques d'appli­
cation des agents de surf ace. 

L'inscription d'une communication devrait par­
venir, au plus tard, le t'"'' octobre 1963 et la livrai­
son de son texte original avant le ter mars 1964 au 
Secrétariat Général. 

Nos lecteurs, intéressés par ce Congrès, pourront 
obtenir la circulaire N° 2 et les formulaires d'inscrip­
tion correspondants en s'adressant au Secrétariat 
Général du IVm" Congrès International de la Déter­
gence, 49, Square Marie-Louise, Bruxelles 4 (Bel­
gique). 



ADMINISTRATION DES MINES 

Service Géologique 
de Belgique 

BULLETIN N° 4 (avril 1963) 

Sondages. 

Le sondage de Grand-Halleux a atteint la profon­
deur de i.756 m. 

On peut espérer que le sondage de Bolland re­
prenne prochainement son avancement. 

Le sondage de Vielsalm, Ennal a atteint 240 m 
de profondeur. 

A la suite du sondage de Beerzel (n° 130) arrêté 
à 481,30 m, un forage a été commencé à Boooischot 
(n° 132). 

Le sondage exécuté à Hofstade près d'Alost a 
été arrêté à 217,65 m. 

Un forage à Keiem (près Dixmude) a atteint le 
socle paléozoïque à 212.30 m et a été poursuivi 
jusqu'à 221 m. 

Visites. 

L'Association française des techniciens du Pétrole 
organisait les 26 et 27 avril ·dernier son voyage 
d'étude en Belgique. M. J.M. Graulich a conduit 
une trentaine d'entre eux de Namur à Hastière. 

Le 24 avril, six ingénieurs stagiaires des Ponts et 
Chaussées ont visité le S ervice Géologique. 

BESTUUR VAN HET MIJNWEZEN 

Aardkundige Dienst 
van België 

MEDEDELING Nr 4 (april 1963) 

Boringen. 

De boring te Grand-Halleux bereikte de diepte 
van t.756 m. 

Men mag verhopen dat de boring te Bolland eer­
lang zal kunnen worden vo<>rtgezet. 

De boring van Vielsalm, Ennal, bereikte de diepte 
van 240 m. 

Na de boring van Beerzel (n° 130) die werd stop­
gezet op 481,30 m, werd met een nieuwe boring 
aangevangen te Booischot (n° 132). 

De boring te Hofstade bij Aalst werd stopgezet 
op 217,65 m. 

Een boring te Keiem (Diksmuide) bereikte het 
sokkel op 212,30 m en werd doorgezet tot op '2'2 t m. 

Bezoeken. 

De « Association française des techniciens du 
Pétrole » organiseerde op '26 en 27 april jongstleden 
een studiereis in België. De H. J.M. Graulich leidde 
een dertigtal deelnemers van Namen tot Hastière. 

Üp 24 april brachten 6 stagedoende ingenieurs 
van Bruggen en Wegen een bezoek aan de Aard­
kundige Dienst. 







ETANCONS A QUATRE FACES DE SERRAGE 
AVEC BELETTE ARTICULEE ATTACHEE, 
équipant une taille 

mécanisée de 70 cm d'ouverture et 30° ·de pente. 

R HEI N STAHL W A N HEI M GMBH 
DUISBURG-WANHEIM 

Représenté en Belgique 11ar: 

A. LAHOU S.P.R.L. •DIEST 

Téléphone: 013-313.80 



Machine d'extraction ASEA, système 
Léonard, à poulie Koepe, 4 câbles et 2 cages, 
en service aux Charbonnages de l' Espé­
rance et Bonne Fortune, Siège Espérance 
à Montegnée-lez-Liège. 
Puissance du moteur du treuil: 900 CV, 
vitesse d 'extraction : 12 m/s, profondeur 
d'extraction: 700 m (ultérieurement 850 m), 
diamètre de la poulie Koepe : 1800 mm. 

TREUILS DE MINE 

A POULIE KOEPE 
La tendance générale, dans les exploitations 
minières, d'accroître l'importance des instal­
lations et de descendre à des profondeurs de 
plus en plus grandes a nécessité une modifi­
cation profonde de la conception des treuils 
de mine. 
Dans ce domaine, la Société ASEA, a accompli 
un travail de pionnier et a été la première à 
introduire le système multicâbles p . ex. en 
Suède. en Finlande, en Belgique, en Grande­
Bretagne, aux USA, au Canada, en Afrique 
du Sud et aux Philippines. Le succès obtenu 
sur le marché suédois par les treuils multi­
câbles à poulie Koepe et à commande auto­
matique de construction ASEA a entraîné 
un développement analogue dans d'autres 
pays. Actuellement 123 treuils de mine de ce 
type ont été installés ou sont en construction. 
Ils sont commandés soit par moteur asyn­
chrone soit par système Léonard. 
Les treuils les plus puissants sont prévus 
pour 6000 CV. 

Avantages 

Sécurité plus grande 

Monœuvre plus simple 

Usure réduite des câbles 

Usure réduite des guides 

Consommation réduite d'énergie 

A-coups de courant r!duits 

Faible encombrement 

Frais d'établissements réduits 

ASEA 
BRUXELLr=S 
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